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Vents modérés et variables; la plupart 

du temps beau et très chaud aujourd'hui et 
samedi avec orages électriques.

LATRIBUNE CRAD/ DE SAGESSE
Le bonheur vient toujours seul, mais le malheur 

arrive jamais sans ses compagnons.
KAO-TONU-KIA.
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LA CHALEUR POURSUIT SON OEUVRE DE MORT
La population 
accourt vers 

les églises
La liste des morts atteint 269 aujourd’hui et aucun 

soulagement n’apparait à l’horûson. — Le mer­
cure atteint 115o dans le Dakota-Nord et 

les autorités proclament un jour 
de prières publiques.

LES FEUX DE FORETS FONT RAGE
(Presse Associée)

CHICAGO. — Des records de chaleur font suffoquer 
presque toute la population des Etats-Unis. La liste des 
morts s’élève à 269. Aucun soulagement ni pluie générale 
en vue. Les dommages par la sécheresse augmentent con- 

* sidérablement. •

SUNDRANCE, Wyo. — Le pire incendie de forêt depuis 
des années fait rage dans les Black Hills. D’autres incendies 
consument des terrains boisés et secs du Wisconsin et du 
nord du Michigan.

MITCHELL. D. S. — Le maire Fredericks a proclamé la 
journée d’aujourd’hui un jour de prières pour obtenir de la 
pluie.

WASHINGTON — Le président Roosevelt tient conseil 
avec ses lieutenants sur les secours. Il autorise Temploiement 
de 20,000 fermiers du sud ruinés. Le rapport du gouverne­
ment sur les récoltes attire l’attention de l’univers agricole.

RAVAGES DES SAUTERELLES AUX ÉTATS-UNIS Accord entre Hitler et le Duce
Les deux dictateurs en viennent à une entente sur le sort de 

l’Autriche et le problème de Locarno, devant les ef­
forts de l’Angleterre et de la France pour 

ramener Fltalie à l’union du trai­
té locamien.

ROME N'IRA PAS A BRUXELLES

Los sauterelles ont recouvert 
d’immenses terrains en culture et 
ont dépouillé les champs de mats 
dont la récolte promettait d’etre 
excellente aux Etats-Unis. On peut 
se faire une idée des scènes de dé­
solation qu’ont laissées les saute­
relles par la photographie du haut, 
prise près de Wichita, Kansas, a- 
près le passage des voraces insec­
tes. Cette calamité est venue s’a­
jouter à la sécheresse qui a causé 
des pertes incalculables.

(Par Charles Foltz, de la P. A.)
PARIS. 10. — Le premier minis­

tre Mussolini et le chancelier Hit­
ler ont formé un partenariat diplo­
matique, en face des efforts de 
l'Angleterre et de la Prance pour 
ramener l’Italie à l'union du traité 
de Locarno. Les dictateurs de l’I­
talie et de l’Allemagne sont déjà 
tombés d’accord sur le sort de 
l’Autriche, disent les diplomates, et 
ils ont probablement conclu un 
accord sur le problème de Locarno.

La France a essayé do se gagner 
l’amitié fasciste en renonçant à 
participer au pacte d’assistance 
mutuelle en Méditerranée, disent 
des sources autorisées, tandis que 
la Grande-Bretagne a tendu le 
rameau d’olivier en annonçant son 
intention de réduire son effectif 
naval dans le voisinage de l'Afri- 
que-Nord.

Ces ouvertures de pacification 
franco-anglaises sont des tentati­
ves de la dernière heure pour ga­
gner l’appui de ITtalie au projet 
de discussions de Locamo. où l’on 
prévoit que le principal sujet étu­
dié sera la réoccupation de la Rhé­
nanie par l’Allemagne.

L’Italie s’abstient

OFFICE DE 
RECHERCHES

tre du Commerce, en 
nonce la création.

STATISTIQUES
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LE CANADA 
DEVRA HARDER 

SDN BLE
La situation dans les Prairies 

est la pire depuis 30 ans.

PLUIE INSUFFISANTE
L’office du Blé est invité à 

exiger $1.25 du boisseau.

RECORDS DE CHALEUR
' Presse Canadienne)

WINNIPEG, 10. — Malgré des 
averses, ici et là, l’ouest canadien 
souffre encore beaucoup de la 
chaleur qui a atteint des records et 
endommagé les récoltes. Des vents 
frais du nord ont apporte un léger 
soulagement au Manitoba, hier soir, 
mais la chaleur continue aujour­
d’hui. Les pronostics annoncent des 
averses ici et là, mais de la cha­
leur en général, avec probablement 
quelques légers orages locaux.

Le mercure est monté hier à 90 
degrés et plus dans huit localités 
du Manitoba, de h. Saskatchewan 
et de l’Alberta. Moose Jaw. Régi- 
na et Saskatoon ont enregistré 90 
degrés, tandis que Swift Current 
a eu le record de la Saskatchewan 
avec 92. En Alberta, c*est Médecine 
Hat ui a eu le record avec 94; Ed­
monton enregistrait 90. Brandon a 
détenu le record du Manitoba avec 
95, tandis que Winnipeg enregis­
trait 94.

Une pluie légère est tombée à 
Lethbridge, Climax, Assiniboia,

(A suivre en page 9>.

269 morts
(Presse Associée)

CHICAGO, 10. — La majeure 
;>artie de la population des Etats- 
Unis est condamnée à subir encore 
deux jours, au moins, de chaleur 

j suffocante et mortelle.
Lee pronostics atmosphériques 

n’indiquent aucun soulagentmt d’i­
ci là. La liste des morts grossit. Elle 
est rendue à 269. Et les dommages 
aux récoltes augmentent sans ces- 

! se.
La chaleur suffocante a brisé tous 

les records à beaucoup d’endroits. 
Le mercure a atteint le maximum 
de 115 degrés hier à Aberdeen, Da­
kota du Sud. et cette chaleur s’est 

' fait sentir à partir du sud de l’ouest 
: canadien jusqu’au nord du Kansas, 
et jusqu’à la Virginie êt la Nouvelle- 
Angleterre, à l’est.
Records de chaleur

Tandis que le “midwest” suffoque 
sous cette chaleur depuis huit jours, 
la liste des victimes de l’insolation 
s’est élevée à 209. En plus, 60 per­
sonnes se sont noyées à date, en 
cherchant à obtenir un peu de fraî­
cheur dans les rivières, les lacs et la 
mer. La chaleur a établi des records 

I de tous les temps comme suit hier : 
Ithaca N. Y. 104. ville de New York 
102.3; Scranton, Penn., 102.

Les météorologistes ne peuvent 
prévoir encore de soulagement à 
cette vague de chaleur, ni de pluie 
générale pour mettre fin à la séche­
resse qui a déjà causé des pertes de 
plus de $300.000.000 aux récoltes, af­
fecté environ 5,000.000 de familles 
de cultivateurs, et ruiné complète­
ment 204.000 de ces gens qui doivent 
compter sur le gouvernement pour 
vivre. Tout indique que la chaleur 
anormale va durer, au moins, jusqu'à 

j samedi.
Feux de forêts

Et le danger des incendies de fo­
rêt devient de plus en plus menaçant. 
Le pire incendie depuis nombre d'an­
nées fait rage dans la forêt des 
Black Hills, près de Sundrance. Wy­
oming. Les flammes ont détruit des 
milliers d’acres de riche terrain bol-

(A suivre en page BL

prédit que les trois autres accords 
L’Italie a décidé de ne pas as- du pacte méditerranéen vont tom- 

sister aux discuslons de Locamo à ber bientôt 
Bruxelles, sauf à uiv condition qui français.

a été communiquée à Hitler, hier 
dit Mme Tabouis, célèbre chroni
queuse politique. Le Duce, dit-elle, | -------------
aurait déclaré au Fuehrer que les L’hon. Wilfrid Gagnon, minis-
deux pays devraient refuser d al- f f ommerce en an.1er à Bruxelles, à moins que les ,re au uommerce, en an
autres puissances de Locamo—la 
Grande-Bretagne, la France et la 
Belgique — n’acceptent leurs de­
mandes de colonies et la revision 
du pacte de sécurité mutuelle.

Mme Tabouis fait également les Nouveaux marchés pour Té- 
constatations et prévisions suivan­
tes L’accord économique et politi­
que germano-autrichien est l'oeu­
vre d* Mussolini, et Hitler annon­
cera les détails de cet accord dans 
un discours le 25 juillet. La prin­
cipale clause de l’accord sera la 
promesse de l'Allemagne de res­
pecter l’indépendance de l’Autri­
che. Le gouvernement français, à 
la suite de son retrait de l'accord 
méditerranéen, se demande main­
tenant s’il doit laisser l’Allema­
gne venir à la conférence de 
Bruxelles sans imposer de condi­
tions ou demander à la Grande- 
Bretagne et à la Belgique de s’en 
tenir d'abord à leurs promesses de 
conversations entre les états-ma­
jors généraux des trois pays, en 
cas d'une crise européenne. Elle

M. Paul Gouin 
se retire de 

la politique
MONTREAL, 10. — Nous 

apprenons de source autorisée 
que M. Paul Gouin, chef de 
TAction Libérale Nationale, a 
décidé de se retirer définiti­
vement de la politique. On 
ignore ce que fera son grou­
pe, s’il continuera de faire la 
bataille sous les ordres de M. 
Edouard Lacroix, député de 
Beauce, ou s’il se démembre­
ra.

La grève agricole est 
ordonnée pour la fête 

nationale de la France
La Fédération des Employés dé Ferme réclame le contrat 

collectif. — Le gouvernement réitère l’avertissement 
qu’il recourra à la force armée pour faire cesser 

l’occupation des industries par 
les grévistes.

L'ETAT DEMANDE DES FONDS AU PUBLIC

Le prix du charbon à son 
plus bas prix, selon Aird

Le président de la “British Coal Corporation” soutient que la 
concurrence a fait constamment baisser les prix de­

puis 7 ans. — Pas d’entente sur le prix exi-

LA GUERRE 
REPREND EN 

ETHIOPIE
Les indigènes livrent une ru­

de bataille aux troupes ita­
liennes et s’emparent de la 
ville de Mojjo.

gé des consommateurs.

<Pr«ttê Canadienne)
MONTREAL. 10. — La “British 

Coal Corporation” n’a aucune en­
tente spéciale avec ses “soi-disant 
subsidiaires” qui sont traitées de 
la même manière que tout autre 
client, selon le témoignage de 
Harry Aird, président de la com- 
pagni, devant la commission roy­
ale Tory.

M. Aird, de nouveau dans la boi­
te ce matin, témoigne à titre de 
président de la “British Coal Cor­
poration” et vice-président de la 
“St-Lawrence Stevedoring Compa­
ny” et de la “Canadian Import 
Company”.

Il a déclaré que les prix du char­
bon ont présentement atteint leur 
plus bas niveau dans la région de 
Montréal. Il y a 3 ans. dit-il, le 
charbon gallois se vendait $18 la 
tonne, en 1933 il tomba a $14 50 et 
aujourd’hui li est à $12.50. Ceci 
résulte de la concurenee. La “Bri­
tish Coal Corporation” a été forcée 
de récuire les prix afin de lutter a- 
rec ceux des concurrents. Autre­
ment son cKrbon lui serait resté 
sur les bras Selon la déclaration
fai)# nn » t *rr\r\'-r< ait r•*'»'-

naire, le Dr H. M. Tory, d'Ottawa, 
et à Me Bernard Bissonnette, C.R., 
il ne croit pas qu’une plus grande 
concurrence amènerait des réduc­
tions additionnelles de prix. Une 
concurrence plus serrée, dit-il, for­
cerait certains rivaux à abandon­
ner les affaires.
Le prix de vente

Selon encore M. Aird, la “Bri­
tish Coal Corporation” propriété 
de la “Canadian Import Company”, 
n’est pas autorisée à établir les 
prix de vente exigés des détail­
lants.

La “Corporation” a obtenu la 
plus grande partie de son anthra­
cite d'après un accord qui en a fait 
Tagent canadien de P “Amalgama­
ted Colîeries” des Galles. Le reste 
fut importé au Canada par Tinter- 
méfliaire d'autres compagnies.

Le charbon de P “A ma’gated”, 
dit-il, est vendu sur une base de 
“commission nominale” et tout 
l'anthracite de la “British Coal 
Corporation” est vendu par la “F. 
R. Weaver Coal Company” de 
Montréal et la “Canadian Import 

* A livre en rnire o>

(P. C. — Havas)
ROME. 10. — Les autorités ont 

admis que des “brigands" éthio­
piens ont coupé la voie ferrée ainsi 
que les réseau du téléphone et du 
télégraphe sur le chemin de fer qui 
relie Addis Abéba à Djibouti et qu’ils 
ont livré aux troupes italiennes une 
bataille qui a duré toute la nuit 
Ceci fait naitre aujourd’hui des 
crainte que la campagne militaire 
de l'Italie en Afrique septentrionale 
soit loin d'être terminée.

Une bande de maraudeurs a ar­
raché les rails et coupé les fila d’é­
lectricité et de communication en­
tre Akski et Mojjo, à moins de 50 
milles au sud-est d’Addis Abéba, 
lundi dernier, espérant faire dérail­
ler deux trains de ravitaillement. 
Ceci est annoncé dans un communi­
qué officiel.

Les troupes de la garnison de La- 
saddas livrèrent aux maraudeurs u- 
ne bataille qui dura toute la nuit, 
dit le communiqué. Au matin, des 
renforts arrivèrent et les “bandits” 
furent repoussés après avoir infligé 
de lourdes pertes aux Italiens.

Ville occupée
(Presse Associée)

PARIS, 10. — Les Ethiopiens ont 
complètement pris possession de la 
ville de Mojjo, située à environ 30 
milles au sud-est d'Addls Abéba 
rapporte aujourd’hui le journal 
“L’Oeuvre”.

En occupant cette ville, les Ethio­
piens se trouvent à avoir coupé les 
communications par voie ferrée en­
tre la capitale et Djibouti, Somalie 
Française, déclare ce Journal.

“L'Oeuvre’' ajoute que deux trains 
armés en hâte sont partis d’Addls 
Abéba pour Mojjo et qu’un de ces 
deux trains a déraillé. L’autre a été 
forcé de faire marche arrière après 
avoir pu résister à une attaque dont 
plusieurs soldats italiens furent vic­
times.

(Presse Associée)
PARIS. 10. — Les menaces d’u­

ne grève des employés de ferme 
suscitent un nouveau problème du 
travail au gouvernement français, 
aujourd’hui.

La Fédération Nationale des Em­
ployés de F'erme a ordonné à ses 
membres, dans plus de quatre dé­
partements, de faire la grève mar­
di, le 147e anniversaire de la fête 
de la prise de la Bastille. Les em­
ployés réclament des fermiers le 
contrat collectif.

Avant de se rendre à la séance 
du cabinet pour étudier les mesu­
res propres à faire cesser les grè­
ves, le ministre de l'intérieur, M. 
Roger Salengro. a convoqué les 
autorités des départements à Pa­
ris. pour demain, Le gouvernement 
a rappelé aux grévistes récalci­
trants que s’ils ne veulent pas cé­
der à la persuation il recourra à la 
force armée pour faire évacuer les 
établissements qu’il® continuent 
d’occuper. De nouvelles occupation' 
accroissent le total des “grévistes 
sur place’’ à 85 599

Les chefs de l’union des employés 
de ferme jettent le blâme de leurs 
difficultés sur l'Association des Pro­

priétaires qui est dirigée, disent-ils. 
par un membre de la ligue dissoute 
des Croix de Feu du colonel Fran­
çois de La Rocque.
Dévouement de la police

L’Union des Policiers de Paris, 
l'objet de deux attaques dans les 
journaux, a assuré M. Salengro de 
son dévouement au goiivemement 
de la république. Les journaux de 
droite l’attaquent parce qu’elle a 
dispersé les manifestations nationa­
listes, tandis que les Journaux de 
gauche l’attaquent pour ses “sym­
pathies fascistes”.

Le ministre des finances, M. Vin­
cent Aurlol, demande l’appui public 
à une nouvelle émission de bons du 
trésor pour payer les frais d'admi­
nistration Il recommande au peu­
ple d’y souscrire pour remettre en 
circulation l’argent thésaurisé à do­
micile ou dans les banques. L’inté­
rêt, déduit à l’avance du coût des 
bons, est de 4 pour cent pour l’é­
chéance d'un an et de 3 1-2 pour 
cent pour l’échéance de six mois. 
M. Auriol a aussi annoncé que le 
gouvernement étudie un projet pour 
réduire les taxes.

PAS DE DISCOURS A 
LA RADIO. LA VEILLE 

DES ELECTIONS
(Tresse Canadienne) 

OTTAWA, 10. — La Corn- 
mission canadienne de la Ra­
dio a annoncé hier que toute 
radiodiffusion politique serait 
interdite le jour précédant 
immédiatement la votation 
dans les élections de la pro­
vince de Québec et du Mani­
toba. Dans les deux cas, il 
s'agit d’un dimanche. A la 
dernière session des Commu­
nes. le comité spécial de la 
radio recommanda que la loi 
remplaçant la commission 
par une société comporte un 
article exigeant un silence de 
48 heures avant l’élection. 
Cependant, comme cette loi 
n’a pas été promulguée, la 
commission n’est pas tenue 
de l’observer.

TRAGEDIE 
DE L’AUTO 

A L’ACADIE
Une femme est tuée à un pas­

sage à niveau. — Son époux 
et ses deux petits-fils, mor­
tellement blessés.

roulement de nos produits 
agricoles et industriels.

UNIQUE DIRECTION
(Spécial à la “Tribune”) 

QUEBEC. 10. — L’hon. Wilfrid 
Gagnon ministre de l’industrie et 
du commerce, a remis aux journa­
listes le communiqué suivant :

“Le ministre du commerce et de 
l’industrie a fait ce matin le pre­
mier pas vers l'organisation d’un 
bureau de recherches économiques 
On connaît tous les services qu’un 
office de recherches économiquea 
rendra à l'industrie et au commer­
ce de la province en fournissant aux 
hommes d'affaires une infinité de 
renseignements qu ils ne peuvent pas 

tout comme l’accord se procurer individuellement.

Nouveaux marchés
“Cet office s’occupera aussi bien 

de la petite industrie que de la gran­
de et s’emploiera à découvrir des 
nouveaux marchés pour l’écoulement 
de nos produits industriels et agri­
coles.

| “L'arrêté ministériel présenté ce 
i matin par l’hon. Wilfrid Gagnon 

pose le premier Jalon de cette orga­
nisation et ordonne que tous les ser­
vices de statistiques du gouveme- 

. .nent soient centralisés sous la di- 
’ rection généràîé (ïïT ministère du 
commerce et de l’industrie. 

________ “Jusqu’à présent les divers minis-
Les quintuplettes héritent tères avaient des services de sta- 

„ m x i • tistiques particuliers et le simplea un petit frere, le premier geste de fusionner tous les services 
blond de la famille. en un seul permettra au gouverne­

ment non seulement d'économiser 
plusieurs milliers de dollars par an­
née, mais aussi de rendre le ser­
vice des statistiques beaucoup plus 
efficace et complet.

“On peut s'attendre à ce que l’im­
pulsion vigoureuse imprimée par 
Thon. M. Godbout et l'hon. M. Ga-

EST U MERE

JOIE DES PARENTS
(Presse Canadienne)

CALLANDER. Ont.. 10. — Le 
douzième membre d’une famille 
fameuse, un garçon de huit livres, 
repos* dans son berceau, dans une gnon aux différents rouages du ml 
maison de ferme du nord de 1 On- ; ^tère de l'industrie et du com 
tario. tandis qu’à peu de distance mcrce ait pour effet de donner un 
ses soeurs les fameuses quintu- regain de vie à toute l'industrie de
plettes Dionne jouent dans la 
cour d'un hôpital moderne. Ü est 
1* fils, blond celui-là. de Mme Oli­
va Dione qui 1* 28 mai 1934, don­
nait naissance dans la mêm* mai­
son aux quintuplettes.

B n’y avait aucune trace de 
l’excitation qui régnait, lors de la 
naissance des cinq jumelles, à l'ar­
rivée du demier-né de la famille 
Dionne, à 3 h. 25, hier matin. Le 
docteur J. E. I. Joyal, a été mandé

la province de Québec.
“L'arrété ministériel de ce matin 

sera bientôt complété par dàu- 
tres.”

LE GOUVERNEUR 
TWEEDSMUIR

A L’HOPITAL
MONTREAL, 10. —- Le baron 

Tweedsmuir, gouverneur général du 
Canada, a été admis dans l’aile

rie North Bay à la ferme qui a été l Ro^ Mèmorlal de l'hôpital Victoria 
quelque peu transformée depuis le 
fait extraordinaire de la naissance 
des quintuplettes.

SAINT-JEAN. Qué., 10. — Une

Assisté de Mlle Délia Charette. 
G.M.G., de Callander. Ant., le doc­
teur Joyal mit au monde le petit 
Dionne que l’on décrit blond con­
trairement aux autres qui ont le 
teint et les cheveux sont plus fon- 

! cés. H ressemble à sa petite soeur

Coalition des royalistes et 
des antinazis contre un 
accord austro-allemand

(A suivre en page 9).

(Presse Associée)
VIENNE. 10. — Les cercles di­

plôme tiques prévoient aujourd’- 
d’hul la possibilité d’une coalition 
des royalistes et des troupes de la 
garde nationale anti-nazie. vu 
qu’il est rumeur d’un accord aus­
tro-allemand contre la restaura­
tion des Habsbourgs Les deux 
groupes craignent de perdre leur 
cause par un rapprochement entre 
l’Allemagne et l’Autriche.

H parait que les chefs royalistes 
discutent actuellement l’a-propos 
de recommander à larchiduc O-

thon, le prétendant au Trône, de 
modifier certains de se» principes 
démocratiques, afin de recevoir 
plus d’appui de la garde nationale 
du prince Ernst Rüdiger Von 
Starhemberg. Le chef de la Heim- 
wehr. déposé comme vice-chance­
lier du cabinet Schuschnig*. est at­
tendu h Vienne après soû voyage 
en Italie. Certains de se* lieute­
nants ont quitté leurs villégiatu­
res pour revenir dans la capitale.

Depuis qu’un officier de la Heim- 
wehr a parlé hier du nouvel accord 
austro-allemand, la garde nationa-

(A suivre en page t).

! femme a été tuée instantanément et | Paullne de 3 anJ1 ndole de ia
j son époux ainsi que deux de leurs 
i petits-fils ont été grièvement bles- 
1 sés lorsque l’automobile dans laquel- I le ils avaient pris place fut happée 
par le rapide de Boston à midi hier.
L’accident s'est produit au passage 
à niveau de la voie du C. N. R à 
l’Acadie. Qué., à environ 500 pieds 
de la gare.

La victime est Mme Philippe Pa­
radis, née Florence Sewell, âgée de 
67 ans et demeurant à 2255 rue Dor- 
chester-Ouest, Montréal. Elle avait 
pratiquement tous les os du corps 
fracturés.

Les blessés sont: M. Philippe Pa­
radis, 67 ans. son époux, qui souffre 
d’une fracture du crâne et de graves 
blessures internes; Kenneth Archi­
bald. 15 ans. son petit-fils, demeu­
rant à 661, avenue Riverside. Ver­
dun. qui a reçu de profondes bles- 

| sures à la tête et au corps, et sa 
l soeur, Jeanne Archibald. 10 ans. qui 
: souffre d’une fracture du crâne et 
du bras droit.

E souffre de gas-ici aujourd'hui, 
trite.

QUEBEC, 10. — Lord Tweeds­
muir souffre “d’une récidive d’an­
ciens troubles digestifs, et, sur le 
conseil de son médecin, il a annulé 
tous les engagements qu’il aviit 
pris pour les quelques semainej 
qui vont suivre”. Ceci a été annon­
cé hier dans un communiqué re­
mis aux journalistes par le secré­
taire du gouverneur général.

La France a renoncé au 
pacte de la Méditerranée

Rome le considère comme une sanction, mais Londres y tient 
tant que toute la question ne sera pas résolue. — 

Réduction des effectifs italiens en Liby/ 
et de l’effectif naval anglais 

en Méditerranée.

En danger de mort
Les blessés sont â l’hôpital de St- 

Jean d'où on rapporte que M. Pa«

LONDRES. 10 — La question de 
la validité du pacte d'assistance mu­
tuelle en Méditerranée, à présent 
que la 8D.N. a aboli les sanctions 
contre ITtalie, forme actuellement 
le sujet des conversations diploma­
tiques entre la Grande-Bretagne, 
la France et ITtalie 

Les Anglais sont d'avis que les 
mesures protectrices devraient res­
ter en vigueur tant que la question

La sécheressè fait périr 
5,000,000 de chinois

TCHENOTU. pro THechuen, Chi­
ne. 10. — Des directeurs de la cam­
pagne de secours chinoise ont dé­
claré aujourd’hui que la famine a 
fait périr 5,000.000 de personnes dans 
le nord de la province de Tsechuen.

Des millions d'autres habitants 
semblent voués à une mort certai­
ne car la sécheresse est. 1s pire que 
cette nmvmre ntt inmai* tnhl»

D’autres millions seront affecté* a- 
vant qu’on puisse moissonner 1er 
nouvelles récoltes 

Les autorités provinciales seffor- 
cent de secourir la population en 
détresse, tandis que les banques du 
gouvernement central financent des 
projets de réhabilitation sur une 
haute échelle comme on n'en a Ja- 
msl* encore vu en Ghtne

radis et Jeanne Archibald sont In- tout entière n'aura pas été résolue 
! conscients et qu’on désespère de prance, en dénonçant l’accord 
i leur sauver la vie. Le Jeune homme méditerranéen, hier soir, a déclaré I est revenu à lui peu après son trans- que le paragraphe 3 de l'Article 16 
{ port à l’hôpital, mais il est lui aussi du CoVenant de la 8.D.N. n'impose 
dans une condition critique.

D’après les informations qu’a pu 
obtenir l'officier de circulation Mar­
cotte, l’automobile, conduite par M.
Paradis, était en route pour Saint- 
Biaise. prés d’ici. Mme Paradis était 
assise sur le siège d'avant aux côtés 
de son époux et leur* deux petits- 
enfants étaient assis en arrière. A 
l'Acadie. M Paradis quitta la grand

des mesures protectrices aux états- 
membras que durant l’existence des 
sanctions. Rome considère le pacte 
méditerranéen comme une sanction | 
en lui-même, et désire son aboli-1 
tien.

La nouvelle de la décision fran­
çaise est arrivée ici trop tard hier 
soir pour permettre aux journaux

route pour prendre la route qui mè- I* commenter Certains, toute- 
n« dirt-ctemVnt à Salnte-BLl**. Er, fer ont commenté U «ÇlilOB 
»rrlv»nt bu pB«*se à niveau, il fut. . Amirauté de réduire 1 effectif de la 
apparemment aveuglé pa; la pluie ! flotte méditerranéenne et le pro- 

et tt n entendit, ni la cloche, ni 1« ' gramnv» d'expansion des rearme- 
<A «nivr# navals I* Daily Telearaph

dit que “ITtalie se fera probable­
ment représenter maintenant â la 
conférence de Montreux et assiste­
ra à la conférence de Locarno, à 
Bruxelles, à la fin du mois.’’

Conciliation
ROME. 10. - A la suite de cas 

deux développements, des sources 
autorisées disent que ITtalie va ré­
duire ses énormes concentration# de 
troupes et d'avions en Libye Le 
gouvernement italien vient de dé­
cider d abolir toutes ses restrictions 
aux importations des pays sanc- 
tionnistes. le 16 Juillet, le lendemain 
de 1 abolition officielle des sanction# 
financières et économique Imposée# 
par la S.D.N.

2 croiseurs rappelés
GIBRALTAR 10. — Deux unité# 

de la notte anglaise concentrée dsn# 
la Méditerranée depuis l'ouverture 
du conflit italo-éthiopien. ont reçu 
aujourd’hui l'ordre de retourner en 
Angleterre. Ce sont le croiseur 
••Cornwall ' de 10 000 tonneaux et la 
croiseur l^ander” de 7000 ton- 
neanx

874
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PETITES ANNONCES
CLASSIFIEES

TARIF A vendre
USLl SOLS DV MOT.

Miia par tAMrtiaa. Divers

4V 1S d« faua-paru 9—t NAlSSAM-fcS 
HAMAlLLLî» PUiK tf Ai.Nb IA A Kl A 
OES. MAR1A0K8. SEIttiCfc* AN SI 
VEKSA1KGS t.UANU MhKftK.s KAMKK 
UKMfcNTS POLE SYMPaTBIGK •• 
AITKKS ta toiM par inaartian. taiva^i 
formai* ordtaaira. (ha«a* met •édition 
atl. ]

BATTEUSE pt engin 10 c v et un
cheval de 7 ans 1050 ibc k sacrifice. 
S adresser à D Benoît. Tél: Sê4w, 
Magog, Que 100-2

BELLE TERRE située dans les li­
mites de Richmond Qué . environ 75 
acres en culture et en bois Bonne 
grange, placher en ciment, eau cou­
rante. Deux minutes de marche de 
l'église et écoles catholiques. Peut | 
paiement initial requis et balance à 
termes faciles, f'rix en bas de leva- , 
luation municipale. Pas d informa -1 
tion par telephone Ecrire La Ole 

uth tnnoncM «raat «a uu* an enmeurt Mutuelle d'immeubles des Cantons 
plaa cran •aront fartar*** 14c Ttn^rtlnr . yJ^, 129 KinK-OueSt. SherbrOO- 
•n nia* éc lannonca. 1" -___ __________________________—------ ke. Qué. 109-3

M»13 N AtLGPTON» at K an* «nnan** ---------------------------------------------------------------------
«*ta é* naiMnnra fianjaitl*. *a aMrtn«a* CHEVAUX, voiture d'OUVrage. vol-

AVlh 4* N ALSSANCËb. PlAMAlLLfch 
M A Kl Ai. Eh é*«nnt paroitr* «Une U 
Chromyu» ënctnla |1.M rinnartl*n.

.KS ANNuNLKS éevant paraîtra Lt JULh 
MEME *#rani r*caa* ;anaa'* • h. tt éa
malin POUR LL SAAibUl isnaa a • h l« 
«cnéraii «air Non* a* tx»o»*na garantu 
I mccnian éaa snnancaa racaaa «pra» ht* 
hearao menfanneoa

commanigu** par tnlcphan* an par la 
post* a imoina on* ea n* par l’antr#- 
imac é< nn* rorraapandanu attitraa I 
en «al é* méro* naa» laa acta Mnan raa 
rtnnc*blc “ 

CARTES
PROFESSIONNELLES

AVOCATS
XICOL. LA/L RE LANDRY 

A BOUCHARD
Edifice Olivier angle de* rues
Wellington et King Tél 777

GAGNE A UESMAKA18, a.ocais 
15, rue Weliington-N Sherbrooke 
Tél 30 Bureau 4 Richmond rue 
Principal? en 'ace du "Richmond 
Garage * Tél 37

PANNETON A BOISVERT, avocats 
49 rue King-O Sherbrooke P Q 
Boite postale 511 Téléphone: 566 
Bureau à Blast Angus samedi de 
4.30 a tt.30 p. m

A louer
Appartements

turc fine harnais fin. harnais dou­
ble. S adosser à Louis St-Cyr. for­
geron. Cookshire.

MOTEURS de Ford 1922. dépareil­
lés. en bonne condition. Aubaine 
Téléphonez 731. 109-4

MUSIQUES en feuilles pour fan­
fares: Ouverture, valses, marches à 
votre prix. Ecrire Boite 23 La Tri­
bune.

Louis-Philippe CLICHE. B A 
avocat et Drocureur Lee Mégantlc 
P Q

PAUL DES RUISSEAUX 
Avocat et procureur.
27a rue King-Ouest.

Tel; 993. Sherbrooke.

APPARTEMENT chauffé. 2 cham­
bres et bain, poêle k gaz. fixtures j------------------------------------------ —-------- i
électriques stores, etc. Le tout très PORCELETS 4 à 6 semaines, à ven- 
propre. Emplacement central, rue dre à prix raisonnable. S’adresser à 
Montréal, $23. Téléphonez Edwards Albert Gauthier. Katevale. Qué.
135, _______________________ RESTAURANT HOteî à Lennoxvilie

entièrement équipé et 7 chambres à 
coucher. Faisant de bonnes affai-, 
res. Les livres peuvent être vus. Joe j 
V. Ames. 98 Wellington Nord, Sher-1 
brooke. Tel: 235.

Dlvurs

EPICERIE, deux vitrines, très pro­
pre. avec comptoirs, tablettes, vitri­
nes de montre. Quartier Nord. $20.___________________________________

135. Oc TURBINES
exceptionnelle pour femme ou Jeune j-huile. bouilloires, etc. Canadian 
homme intelligents. Belting Products. 2650 Bourbonnière.

109-3Montréal. Tél: FALkirk 2934.
LORit UN LOT DE CHAUSSURES non ré-

OEUX LOGEMENTS nouvellement clamées en bas du prix de repara- 
réparés 4 et 5 chambres, planchers tlon. A peu près tous les genres. J 
foo’s dur oartout O. E\ÎBLAY. cordonnier. i38
diate S'adresser 
Tél: 875.

Pn& session immé- 
à 116 rue King-O

Demandes
A acheter

ACHETERAIS une routière Ford, 
modèle 1932-33 en très bonne con­
dition à un prix raisonnable S’a- 
dresser à 191 rue Bowen-Sud.

108-3.

D. TREMBLAY, cordonnier. 
King-Ouest. Tél: 1910. Spécialité: 

j Fournitures de cordonnier 103-30.

UN MOTEL R détachable -outboard'
| Johnson ’ pour grosse chaloupe. 
I marche bien En bonne condition, 
j Prix $60 00. S'adresser Malcolm Cou- 
; turc. 104 rue Main. Magog. 110-2.

VIEUX Journaux a vendre a 1 l-2c 
la livre S'adresser * la Tribune. 
Tel: 971. 71-Jn.o.

ASHION-K TOBIN B A. Avocat
Suite 7. Edi! 1 ce fajarmbioom 
66 rue Wellington-N. Tél 623

INGENIEURS CIV ILS ET 
ARPENTEURS .

LH 31 L & UUBtC. ingénieur*
diplômes Consultation Expertises 
Arpentage Bo:nage Aqueduc 
Egcuts Analyses Patentes Ma­
nufactures Plans Quantités et 
Estimes Ekiihce Olivier Chambre 
21 Tel 597 Rés 98-W

MEDECINS
DR P.-P BEAI DRY des hôpitaux 

de Paris Spécialité maladies du 
coeur et des poumons (spéciale­
ment la tioerc u lose Rayon X 
Tel 1700 27 rue Brooks

DRS J A D ARCHE e\ 
LIONEL DARCHE

Maladies des veux oreilles nez 
gorge Examen de 
lunettes 92 rue 
Fri 654 Sherbrooke

la vue pour 
King-Ouest

Maisons

DR J
Tel

DEUX MAISONS à Rock Island
ON DEMANDE a acheter un che- : pres de l’hôtel Monty, au prix de l’é-

A C. ETHIER. 84 rue King-O.
676 Spécialité. Voies 

maires et Electro-Physio- 
Thmapie Consultations:
1 à 3 h.; 7 a 8 h. p.m.

m ;ure pesant environ 1000 
Ibs. cheval tanquille. S'adresser à 
299 King-Est. Sherbrooke.

Fammes demandée*

ON DEMANDE servante habituée 
aux enfants. Bon salaire. Emploi 
immédiat S adresser à 20. rue Geor­
ges «entre les rues Queen et Rich­
mond 1.

aluation municipale. S'adresser à 
M. Ovide D’Amour, 2643 Bourbonniè­
re. Montréal. Excellente occasion.

110-2

MAISON et grange deux acres de 
bonne terre, située Avenue Argylc 
Evaluation municipale $4.500. Jos V 
Ames Tél. 235.

Magasin

OBSEQUES DE 
Mme GEO. BELLEAU

IjtL défunte était la mère de
Mme L. C. O’Neil, de Sher­
brooke •
QUEBEC. 10 — Un éloquent tri­

but d'hommage a été rendu, mer­
credi à la Basilique de Québec, à 
la mémoire de madame George* 
Belleau. décédée lundi matin, à l â- 
ge de 69 ans Un cortège nom­
breux et imposant suivait la dé- 

' pouille mortelle de la regrettée de- 
! funte. de la maison mortuaire, rue 
1 d'Auteuil. Jusqu'à 1 église parois­

siale et de là au cimetière Bel­
mont. lieu de 1 Inhuma tlon.

Cest M l'abbé Jo.i^nh Boutin 
vicaire à Notre-Dame, qui fit la 
levée du corps. Le service fut 
chanté par Mgr E.-C Laflamrne 
P A. curé de Notre-Dame, assisté 
de MM les abbés A Legendre et 
Alphonse Giroux, comme diacre et 
sous-diacre

A la suite du cortège funèbre 
nous avons remarqué parmi les pa­
rents : son fils M René Belleau 
chef d'information à "La Presse 
son gendre. M Louls-C. O Neil, de 
la 'Tribune" de Sherbrooke; se* 
frères: MM Edm Giroux et Gus­
tave Giroux ses petits-fils: MM 
Louis O'Neil et Yves Belleau; se* 
neveux MM Chs. Giroux. Louii 
Beaudry. Jean Turgeon, Juleg Gi­
roux, Willey Giroux. G. Giroux. J - 
Bte Giroux, Jean Boileau. Jos. Bel­
les i. Biaise Belleau. J -H Boisvert 
N P Paul Boulanger et Jules Tur­
geon; ses cousins: MM. Jules-A 
Giroux. Henri Giroux. Paul Gi­
roux, Louis Giroux. André Giroux 
Paul Vallée. Jacques Vallée, Jear. 
Vallée. L-H Vallee.

Nous avons aussi remarqué : M 
le juge Art Fitzpatrick, le Cheva­
lier J-S. Matte M. le Dr André 
Simgid. MM Wilbrod Bhérer. a- 
vocat. le Dr A Vallée. Henri Tal­
bot. G Massé, M - J. Tremblay 
Léon Beaudry, de Neuville. Gas­
pard Huot. J -G. Tremblay, A Bel- 

! leau. L.-A. Simard, A. Donaldson 
Dr Art Potvin. Ed Burroughsr Dr 
E Couillard Geo. Thériault, Geo 
Leveillé. de L Evénement , Geo Ro- 
berce Raymond Roberge. Philippe 
Roberee. Geo. Côté. Cap P-M 
Deschéne B -O. Filteau. E Roy. C 
Boucher. Dr A L'Espérance T-M 
Deschéne. J.-K. Leonard. Col. W - 
H Leonard B -J. Leonard. Dr M 
Beaudry. Gustave Beaudry. Dr 
Eli* Dorion. Dr J -E Dorion. B 
Michaud. Chs Côté. J -B Giroux. 
P-H J-P Garneau. Paul Fréde- 
rick. Jean Frédérick. Eug. Côté. Dr 
A. Larochelle. J-A Gagné. Gabriel 
Belleau, etc.

Aux membres de la famille er 
deuil, la •Tribune" offre ses plu* 
sincères condoléances.

CARTES D AFFAIRES

"CETTC
SENSATION
KRUSCHENjj

F. N
SUEDE

\

NOMINATIONS A 
THETFORD MINES

M. Michel Côté, assistant do 
chef de police et du surin­
tendant de la voirie. — M. 
D. Lefebvre, constable-pom- 
pier.

SERVANTE d expérience demandée
MAGASIN de meubles, stock et pro­
priété. rue Main. Coaticook. a ven-

pour ouvrage général de maison. Bon ^ à sacrifice k prompt acheteur, 
salaire. S'adresser avec réferences à pour cause de décès. Mme Lionel 
83a me Murray. | Labarre. Coaticook. 109-6

Homme demande

MEC ANICIEN demande emploi sur 
char privé ou sur camion Télépho­
nez 3154J ou s'adresser 4 25 rue Fé­
dérale. 110-2.

MACHINISTE et arrangeur «fitter! 
d'expérience demandés. S adresser 
Ingersoli Rand Co., Sherbrooke

110-2

Propriétés

PROPRIETE de 3 logements k 18 
rue Brooks S'adresser à 92 Kmg- 
Ouest. Sherbrooke. 109-6.

Terre

ON DEMANDE un cordonn er d’ex- 
pénence. S'adresser J D Tremblay. 
138 Kmg-Ouest. Sherbrooke. 108-4.

BELLE TERRE a Ste-Fdw-.dgc trois 
milles du village. Bâtiments en ex­
cellent état. 320 acies de bonne ter­
re S'adresser à M. Ovide D'Amour. 
2643 Bourbonnière Montréal, Qué.

110-2.

TERRE cinquante acres située à 
deux milles de Sherbrooke vendra

DR L.-A TRUDEAU ex-tntem» 
des hôpitaux d#* Paris Spécialités 
Maladie.» des veux oreilles nez et 
gorge 104 rue King-O Sherbrooke 
P Q Téléphone?. 159

CHAINES 
DE DENREES 

ALIMENTAIRES
H extrait 86 compagnies diffé­

rentes de chaînes de denrées ali­
mentaires au Canada en 1935; elles 
exploitaient 2.308 magasins dont les 
ventes se «ont élevées à $105.624 000 
En 1934. le même nombre de chaî­
nes exploitaient 2.395 magasins et 
leurs ventes ont été d* S 104.912.800. 
Lrs augmentations de près de 10 
p c. ont été en egietrées dans la 
Saskatchewan. l’Alberta et la Co­
lombie Britannique.

SYNDICS l)L FAILLITE
BELANGER & BEGIN

Syndics uicencié.* et Auditeurs 
T. Bélanger G’-E Begin L IC 

Edifice Genest 22 rue Wellington-N 
Sherbrooke P Q —Tél 567

%lb COMTOIS - J.-W GEN ESI 
SYNDICS LJUEMTES 

Immeubie Banque Canadienne de 
Commerce 4 rue lYcHinclon-N 

Sherbrooke P Q fét 2724

FINANCES
Réorganisation de vos a flaires Ob­
tention de capital Rajustement du 
passif Interviews confidentielles 

G S Sharpe
Chambre 104 Edifice de la Banque 
du Commerce, rue Wellington Sher­
brooke Que

Tette *?rua- 
dan K r a ■ •
chen” . eesl 
ordinairement 

T observa­
tion que l'on 

tan en Suède, au 
sujet d'une fem­
me dont l’éviden­

te vigueur, la vivacité, la beauté et 
l'élégance font 1 admiration de tous.

C est que de* milliers de femmes, 
en Suède comme dans plus de 100 
autres pays, ont adopté la bonne 
habitude de la "dose quotidienné** 
de Kruschen. Elles aussi savent 
qqe la propreté interne va de pair 
avec une vitalité débordante et une 
rayonnante santé.

Les femmes ont appris par expé­
rience que les Sels Kruschen con­
tribuent k les garder actives et 
bien portantes. Ces sels stimulent 
les organes éliminateurs ou favori­
sent l'élimination réruhère et com­
plètes de* résidus de la digestion.
IPBr» S E L S »***"*■

KRUSCHEN
JOURNEE DE L'IDEE 
CATHOLIQUE A MAGOG
Sous le patronage de M. l’ab-

bé Bouhier.
MAGOG, 10. — Une journée de 

lidée catholique est organisée par 
les anciens retraitants a Magog. P 
Q . dimanche, le 12 Juillet, sous le 
patronage de M. l’abbé Bouhier, cu­
ré de la paroisse St-Patrice.

Le sujet traité sera la famille 
chrétienne.

Une invitation spéciale est faite 
; aux anciens retraitants du diocèse
de Sherbrooke.

Voici le programme de la jour­
née: —

8 heures. — Messe — instruction 
— l'Eucharistie et la famille. Dé­
jeuner au buffet «Salle paroissiale ».

10 heures. — Grand’messe. ser­
mon — La famille selon le coeur 
de Dieu.

12 heures — Diner en commun 
; 'Salle paroissiale). Toasts.

2 h. 30. — Visite de la ville.
3 heures. — Séance d instructions 

à l'église. — Salut.
Dames admises

—La formation de la conscience 
dans la famille.

—Le budget familial.
—L'ennemi de la famille. î’intem-

, pérance.
Soiper

8 heures. — L* Abonneux". Dra­
me social, joué apr une troupe de 

' Sherbrooke.

THETFORD MINES 10. - M Mt- 
' chel Côté a été nommé assistant du 
chef de police et du »unntendant de 
la voirie, à la dernière assemblée du 
conseil municipal de cette ville. L’é- 
chevm Dostie avait proposé la mo­
tion qui fut secondee par Téchevin 
Landry. L’échevtn Lachance vota 
contre, exprimant 1 avis que ces deux 
départements devraient être classi- 

i fiés.
La police d’assurance-feu au mon­

tant de $1.500 couvrant le poste de 
police est renouvelée pour un an ad­
ditionnel avec M Henri Campeau 
et la pnme de $29.25 lui est payée. 
La police d'assurance-feu sur le char 
Paige ’ est renouvelée pour un an 

avec M Hubert Roberge et la pnme 
de $60 lui est payée.

Sur proposition de Téchevin Dos­
tie. appuyé par Téchevin Landry. M 
Dominique Lefebvre est engagé cons- 
table-pompier de la cité avec un sa- j 
laire de $85 00 par mois.

Le Conseil fera construire sur le 
terrain du parc une étable de 100 x 
35 pieds. Les échevins Belleau et 
Landry votent contre.

La cité commencera lundi pro­
chain les travaux au ruisseau John­
son affectant les propriétaires sui­
vants qui ont signé une entente a- ; 
•ec la cité à cet effet: MM. Alphon-1 
? Rousseau, Onésime Marcoux. Al­
phonse Dubois et William Lemay.

Etalent présents: Son Honneur le 
maire Labbé MM. les échevins Bcl- 
leau. Caouette. Arguin. Lacha. 
Giguère. Landry et Dostie.

NOMINATION
OFFICIELLE DE

M. DESILETS
M Léopold Désilets sera le pro­

chain Procureur Général supplé­
ant de la province. Cette nomina­
tion est officielle. 1 arrêté minis­
tériel ayant été signé hier même 
par le Lieutenant-Gouverneur. M 
Désilets a été nommé sur la re­
commandation de Thon. M. C. A 
Bertrand. Procureur-Général, qui a 
voulu reconnaître les mérites de 
M Désilets et en même temp* ap­
pliquer immédiatement le princi­
pe exnosé par le Premier Ministre, 
à Teffet que les fonctionnaires 
dans l'avenir, seront nommés par 
promotion.

Un thé pour tous les goiits

THS ..
"SALADA"

marne Radakir.
8 h. 15. — Concert.
1—"Pastorale variée*', Mozart ; 

Jeanne Servétre.
2. —Chant : a< “Carnaval”, Four- 

drain; bi "Automne . Faure. Al 
bert Viau.

3. —Piano : "Au soir", Widor. 
Jeanne Servétre.

4. --Chant : a) ‘■Fidèle coeur". A 
Vidal; b. "L'aurore, lu rose, le lys '. 
Schumann. Fernande Dufresne.

5. —Sketch — Intermède.
6. —"Fleur Jetée", Fauré. Albert 

Viau.
7. —Piano : "L ânon porteur d a-

gneaux', Guillou. Jeanne Servê- 
tre. ^

8—"Haï lull", A Coquard. Fer­
nande Dufresne.

9 —Piano : "Le forgeron harmo­
nieux", «air et variations', Haendel; 
Jeanne Servétre.

L'Heure provinciale, transmise par 
le poste CK AC. de R à 9, pour 
vendredi le 10 juillet 1936.

Au posta CltAC
VENDREDI. !• JUILLET 

(H«‘ura avancé*».
1.44—B*twc*n th* üookand» CB3
2.00— Ligu* <1** droit* d* 1* femme
4.00— Sweet and hot CS.
4.00— Orc battra.
4.80— Fanfare.
A.OO— I.e* Ftanamant* aoeiaaa.
4.15— Concart
A.XO— L* Pr.airamm* do fnimr.
4 00—L* programma du to>«r.
h.15—Dram* vécu*.
h.25 I heur# recreative.
7.00— Chant.
7.05—Programma.
7.15— Jeanne et Arthur
7.80— Commentateur d* CRAC.
H 00 - L’Heur* Provincia *.
y 00 -Pr-.Kramm* Moaical.

10.00— Orrhettr*.
10.15—Le merl* rouga.
10.30— Le# nouvelle»
17.00— L« Reporter Sportif.
11.05—Orgue.
11 15—Variété*.
11.80 -Orrheetr*.
12 «'O M iisinu*.
12.30— Orche*tr*.

Commission Canadienne de 
la Radiodiffusion

VENDREDI, 10 JUILLET 1M4.
PM
5.30— Concert.
400—Cote* <ie« Roureos d* Montréal et
6.15— Caoarne
6.30— Ln dînant.
7.00— Chant.
7.15— Le» cavaliers.
/Su Nouvelles
7.45— L’Union National*.
8.00— London Review
8.30— Radio concert canadien.
9.00— From a Roee Garden.
9.30— Orrheatre.

10.00— Musical Romance 
1030—Causerie.
10 46 Rad'>»-Jnijrna ' «bilingue)
11.00 — M unique d* dans*
11.310—Lullaby Lagoon.

SAMEDI, 11 JUILLET 1934
A M

5.‘S0—Concert.
6.00 —Bourse de Montreal et de Toronto
6.15— Echos. . 
f*.S«) Ln dînant.
7.00— Chant.
7. .5—Orchestre.
7.30— Le* vacances de Jn*é.
7.45— Piano.
8 00—Bert Anatice et tes montagnards. 
8.30 —Crncert.
9 00—Le Cercle Molière
9.30— Let'» Go to the mu*;e hall.

10 00 —The musical Merry-Go-Round. 
10.30—Orchestre.
10.a'* Radio-n urns' (bilingue!.
11.00— Musique de danse.

Au post* CK AC
SAMEDI. 11 JUILLET 

(Heure avancé*)
8.00— Muaiuue.
8.20 - Programme musical
8.30— Chanson* françai**».
9.00— Bandwagon CBS.
9 55—Nouvelle*

10.15—LV.'oeiation de« aveuglas.
J1 30—Variétés.
12.00— You and your hapineas CBS. 
12 15—Dansons un. peu.
12.30— Programme Musical.
12.45—Coure de la Bourse.
12.55—Mercuriale de* produits lait)
1.00— Chant.
1.15— Poetic strings,
1.30— Causerie agncol*.
2.30— Orchestre.
2.45— Chant.
.300—Down by Herman’s CBS.
3.30— Tours in tone CBS.
4 «^O—Or hestre
4.30— Isle of dreams. CBS
5.00— Les événements *»>eiaua.
5.15— Ligue de Securité.
5.30— Le programme do forer.
6.15— Le bon parler françaia.
6.30— Nouvelles, 
b.35—Oreheat re.
6.45— Commentateur de ÇkAC.
7.00— Chart.
7.15— 1^ merl* muge.
7.30— Chant.
7.45— I r u
8.00— Saturday Swing session CB&.
9.00— Soirée dansante
9.15— 4Jrchestre.
9.30— Chant et orchestra.
9.46— Chant.

10.15—Orchestre.
10.30— Orchestra.
10.45—Chant.
11.05— Piano.
10.15—Orchestre.
11 .30 —Orchestre
12.00— I,e reporter sportif
12.05— Orchestre.

er*. W

LHEURE PROVINCIALE

Vendredi, le 10 juillet 1936 
Directeurs de l’Heure provinciale i 

M Edoua d Montpetit; directeur 
artistique, M Henri L:tondal.

Programme musical avec le con­
cours de Jeanne Sfrvétre. pianiste; 
Fernande Dufresne, mezzo-soprano; 
Albert Viau, baryton; et les artistes 
du Théâtre Radiophomque de 
l’Heure provinciale.

8 h.—Causerie: "A thing of 
beauty is a Joy tor ever Ml> Ger-

BOULANGER

—Usez lea annonces, puls deman­
dez à voe grands parents ce qu'lia 
portaient et ce dont ils se servaient I Sherbrooke

H
compara Lscn vou* fera voir la 
grande Influence de l'annonce sur 
le progrès moderne.

Chars Usagés
9us vous invitons à profiter de no- 

bon marche à prompt acheteur. S a- tre juillet. Nous avons en-
dresser k 208. Septième Avenue. corc de très bons c ^ars pour vous

ACHETEZ UN AUTO 
DE CONFIANCE

Sangster’s Garage
LIMITED

31. nie Wellington-N. TeJ 113-1702LOTS liï s75
à bâtir dans le quartier 

Ouest
Ces lots sont situés sur les mes Cum 
mings. Drummond et Royale ou dans GR VH AM PAIGE sedan licence 290
les environs. Pour information*, vo- SriV’.................................

yei Jos Hugo. 21. me Cumminga, Tél FORD Tudor................................. 230.
2023w ou W. Kinkead. 25. Première DODGE, camion I'î tonne .. 175.

CHEVROLET livraison............ 200.
DODGE sedan............................ 750.

PLYMOUTH sedan licence
193b ............

PLYMOUTH sedan, licence
1936 ............. ... ..............................

DESOTO sedan, licence 1936. 
CHEVROLET sedan licence 

1936 .............................................

$200.

ZZo.
310.

390.

Avenue Sud. Tel: 3495f.

Buick. 5 pass, sedan 1931 
Chrysler. Coupc R. S. 1930 
Chevrolet, $ pass, sedan 1931 
Dodge D. R, 5 pass. Sedan 1934 
Dodge D. A. C oupé. 6 roues 1929 
Dodçe D. V. 5 pass., sedan 1935 
DeScto 5 pass, sedan 1930 
Oldsmobile 5 pass, sedan 1934 
Packard 5 pass, sedan 1929 
Plymouth 5 pass, sedan 1933 
Studebaker 5 oass. sedan 1934 

Camions
Dodge l1 tonne Boite Stake 1934 

avec roue jumelle 30 x 5.
Dodcr . tonne Panel MS 
Ford u; tonne. Express 1934 avec 

moteur 4 cylindres.

Morisset, Ltée
Tél: 2015 

— Aussi —
STATION SERVICE H. GIRARD

Tel: 2394.

J. A. VIDAL. — Boulanger. — Pain 
de première qualité; bon service 
Aussi: Buns’’ et "Rolls'. — Spécia­
lité: Fèves au lard délivrées chau­
des si désirées.
Tél 314. 59 Alexandra

J. O. BOUKULl 
REPARATIONS DE 10LS 

GENRES
Laveuse* électriques meubles 

oemrtluges instruments aratoire! 
etc Ouvrage garanti 

S, rue Vanter. — Sherbrooke 
Telephone: 2361-W

Réparation 
et Confection 

d'auvents 
pour magasins 
ou résidences

E. T. TENT A AWNING, Co 
44. me Court. Tel: 3042w

ARGENT
Achats et ventes d'automobiles 
financés pour particuliers. SO* 
C IETE C. G. & D. PRETS A FI- 
N\\(I Inr . Ed (an. Bank of 
Commerre. 4. Wellington-nord 
Ch. 201. SHERBROOKE, Que.

A présent!
Des aubaines en cannions usagés en plus d’une 

protection positive!
Chacun des camions ci-dessous comporte la garantie 50-50 de tren­
te jours. La garantie de 3 jours d’argent remboursé ou le privilège 
gratis d'échange de 5 jours

1934—Ford 2 tonnes (plateforme)

1934- Ford 2 tonnes (avec cabine)

1933— Ford 1% tonne (avec boite)
'

1935— Ford 2 tonnes (chassis et cabine)

1934— G.M.C. 2 tonnes (avec boite)
Plusieurs autres ramions à votre choix.

The Sherbrooke Motors
LIMITED

22. rup Minto (voisin de l’Hôtel Royal) — Tél. 731.

leTRÂÜSPORT 
de vos

Marchandises.
par FER

Service
d’ENLÈVEMENT 

TRANSPORT 
et LIVRAISON

BON SERVICE
Téléphoner... le

PACIFIQUE
CANADIEN

SERVICE 
RAPIDE 
ctSÛR.

COÛT MINIME
Livraison en 24 heures, 
entre les principales 
villes.

TOUTE L'ANNEE
Réseau fera le reste

CANADIEN 
NATIONAL

Feuilleton de la "Tribune”

LA TROISIÈME
LUNE DE MIEL

par O’NEVÈS
< Repmdartion i*t**rto4a r*r i* 8ori*té <4«* Gêna H* Lattr**. Paria. France .

--------------- -----------

No 13
Une lueur de surprise passa 

dans le* yeux bruns de »on on­
cle. Il «valt supposé que Phi­
lippe ne songerait qua s'éloi­
gner maintenant que Madeli­
ne allait vivre au Hall »ver son 
mari. Lo jeune homme, re ma­
tin même avait laissé échapper 
quelque* mots ou perçait son 
intention de reprendre sans 
plus tarder le cours de ses pe­
regrinations. Avatt-ll done mal 
interprété les sentiment* de non 
nc^eu. ou celui-ci exsayait-ll de 
cacher sa déception sous des 
airs de bravade, en faisant 
contre mauvaise fortune bon 
-oeor'* Un souvenir de sa pro­
pre jeunesse l'inclinait. par 
conformité, à cette dernière

supposition
—Il est possibl* que je reste 

ici quelque temps encore, dit- 
il. cela ne depend pas entière­
ment de moi Demain. Jespere 
pouvoir te donner une préci­
sion

Ses terres mobiles trem­
blaient et Philippe remarqua 
qui! avait rougi comme une 
jeune fille.

— Demain* demanda-t fl In­
téresse

Clive avait repris sa place 
à son bureau.

—Nous ne nous sommes ja­
mais fait beaucoup de confi­
dence*. Philippe commenca-t- 
H. et ses doigt* jouaient ner- 
veufement avec son coupe p*. 
pifr, (e n est P*' 'Uns le ca­

ractère de la famille. Nous 
sommes Jaloux de nos secrets. 
Mais aujourd'hui je me deman­
de s il est toujours sage de re­
pousser la sympathie de ceux 
qui nous aiment, et me volet 
décidé è te confier une chose 
que je croyais tenir un peu 
plus longtemps secréte De­
main décidera du reste de ma 
vie.

"Quand J'avais ton âge ou un 
peu plus — cela te semble bien 
lointain, n'est-ce pas? — je 
tombai éperdument amoureux. 
Ft jàttendais t’attendais, ne 
pouvant me décider à parler, 
soûlant, avant de risquer un a- 
veu. acquérir U certitude qu'­
on m'aimait aussi Hélas! J'at­
tendis trop longtemps Je ne 
le regrettai presque plus quand 
je perdis ma fortune je n'au- 
rais pas voulu entraîner avec 
moi dans la pauvreté celle que 
J'aimais Elle est redevenue li­
bre. et mes sentiments n ont 
pas changé, mais jusqulct ma 
médiocrité m'a condamné au 
silence. Des demain. Je parle­
rai. et pourtant, devant celte 
démarche. Je me trouve aussi 
timide qu il r a dix-huit ans

—J’cspere que la repense se­
ra favorable, mon cher oncle, 
dit Philippe le l afftrmeral mé- 
m* '■eus qui sont nés Von peur 
Vautre finissent infailliblement

par se rencontrer à travers tous 
le* obstacles de la route.

—C’est un agréable credo; 
mais U est plus sage de ne pas 
trop s’y fier, observa Clive, qui 
commençait à comprendre, pen­
sait-il. le sentiment qui soute­
nait son neveu Ht* des espé­
rances qu'il vaut mieux étouf­
fer; Il faut savoir se résigner 
à l'inévitable, si l'on ne veut 
pas gâter sa rie.

Ses veux eherehèrent ceux 
de Philippe, et 11 poussa un 
souptr en voyant le jeune hom­
me se détourner sans répon­
dre B avait fait, en racontant 
sa propre histoire, un grand ef­
fort auquel H s'était décidé 
dans le seul espoir qu une con­
fident en amènerait une au­
tre: 1 essai n avait pas réussi

—Je crois qu 11 est grand 
temp* de me retirer dit Phi­
lippe J etpero que vous sere* 
aussi heureux qae vous le n*é- 
rifet, mon onrle

Sur ces mots 11 gagna sa 
chambre, réfléchissant à crtU 
confidence imprévue, et se de­
mandant quelle était la femm* 
que son onrle pouvait aimer 
Dans une soudaine révélation, il 
comprit, à n>n pas douter, qu’­
il s * gisait de Ladv âlice *on 
onrle. en effet Vivait eonnue 
avant quelle vint habiter To. 
therlngham. apvé* son mariage

avec Sir Cristophe Carmichael 
et l’intérêt qu’il prit à rgtte é- 
hauche de roman lui fit pen­
dant cinq minutes, oublier Ma­
deline.

Quand Philippe eut quitté la 
bibliothèque, l'oncle »e remit à 
son bureau, et reprit en soupi­
rant la lettre qu il écrivait L'é- 
pitre était longue, d'une écritu­
re serrée. Clive en pesait cha­
que mot avant de le confier au 
papier Enfin, pourtant, la let­
tre s acheva : le capitaine la re­
lut, et la porta à ses lèvre* a- 
▼ant de 1a glisser dans l'enve­
loppe. L Adresse écrite, il s'ar­
rêta, Irrésolu, un tlmbre-po*te 
entre les doigts

S'il mettait sa lettre à la pos­
te re soir, demain, dés la pre­
mière heure la femme qu’il 
aimait connaîtrait son dévoue­
ment de dix-huit années, son 
renoncement héroïque. Et 
quand, dans la journée. Il Irait 
faire «a demande, elle pour­
rait lui donner la réponse qui 
déciderait de son bonheur Mai* 
pourquoi cette missive? N> de- 
rlneralt-elle pas la sorte de lâ­
cheté à laquelle 11 obéissait* fl 
glissa la lettre dans un tiroir 
qu il ferma à clef.

— Demain je lui parlerai. *e 
dit *11. et *1 je recule encor* fl 
sera toujours temps de lui fai­
re parvenir ma lettre.

Après dix-huit an* de silen­
ce. l’épreuve à affronter lui pa­
raissait formidable Sans doute, 
ne voyaR-elle en lui qu'un ami? 
La pensée qu'en demandant da- 
'antage il risquait de perdre 
1 amitié qui mettait un peu de 
Joie dans sa vie. le faisait fré­
mir. H éteignit la lampe et se 
retira. La lettre demeura dans 
le tiroir.

CHAP!TRE VT 
DISPARU

Philippe dormit tout le ma­
tin suivant. Se* préoccupa­
tions. 1* pensée de Madeline, 
de ce qu'il avait fait, de ce qu'il 
lui restait a faire, lavaient te­
ns ev^iUe un* partie de la 
nuit. Et U dormait profondé­

ment quand, à onie heure*, son 
oncle entra dans sa chambre 
et le secoua par Vépaule.

—Je rais fâché de te réveil­
ler. mon cher gareon.ditle ca­
pitaine de sa voix claire et 
douce, mais Madeline e«t M. 
tre* Inquiète

Le jeune homme frotta se* 
▼eux. encore lourds de som­
meil

—Il n’a pas écrit? demanda-
t*«1

Et fTire fut profondément é- 
tonné de voir que Philippe pa­
raissait eonaitre. avtnt toute 
explication, le motif de cetta 
démarche matinale.

—De qui parles-tu? senqult- 
1) .

Mal* Philippe, complètement 
réveillé, était maintenant sur 
se* gardes.

—Que disiez-vous donc? de­
manda-t-il en *e redressant 
Que Madeline est Ici?

—Oui. son mari n'a pas re­
paru et l'on se perd en conjec­
ture*. File désire savoir exac­
tement ce qu'il t'a dit en t* 
quittant. Veux-tu t'habiller et 
descendre? Tespére que tu vas 
la tranqulliser, cette pauvre pe­
tite

Dix minutes plus têt Made­
line. poussée par VinquiHude, 
et Ruth, sous prétexta de lui 
tenir compagnie, avaient fait 
Irruption au Lodge La soirée 
•’était écoulée sans qu’on revit 
Gordon Montmnrencv. pf 
femme rassurée par les explica­
tions de Philippe, avait pensé 
qu'il était aile Jusqu’à l'em­
branchement de î>eglew. Ver* 
dix heures dsns la matinée. 
Roth et Madeline s’étaient ren­
dues * la gare Là. elle appri­
rent avec stupéfaction que la 
malle en question était arrivé*

la veille vers 1 heure du diner 
Quelque temps plus Ur* „„ 
homme, que t’emplosé crnvaif 
rirm M Monfmorencv. bien 
qn n ne ! t-u qu 4 tnr#r, 1»
«Richet, était renu U rfcWaNt

et après en avoir pris posses­
sion. s'était muni d'un ticket 
nrn pour Larlew, mais pour 
Londres. L<» train était déjà en 
gare, le gentleman y était mon­
té aussitôt sans attirer autre­
ment 1 attention de l'employé. 
Inquièto, autant qu'intriguée. 
Madeline venait demander à 
Philippe réclairrl.s*ement du 
mystère SI le voyageur qui a- 

pris pocsesslon de la malle 
était bien Gordon, pourquoi é- 
talt-H parti pour Londres sans 
avertir sa femme de eette sou­
daine décision, quand 11 était tt 
facile de lui f«lre tenir un mot 
de la gare même? SI ce n'étalt 

lui. quéUit-ll devenu?

Quand Philippe descendit, en 
une tenu parfaite, où rien ne 
trahissait la hâte de sa toilet­
te. le capitaine Clive, dans sa 
vive sympathie, s'ingéniait sans 
•uccès d'ailleurs, à présenter 
les choses sous un jour naturel.

l^s jeune* femmes recom­
mencèrent leur récit, que Phi- 
linpe e<outa avec son ralme or 
dinairo,

(A SUIVRE)

f
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L’hon. Césaire Gervais arrivera en ville ce soir ERREUR DE NOM ! médecin#. 1# Juge J.-S Couture i 
' pris en délibéré, cet avtnt-midi, un# 
exception à la forme que le procu* 

' reur de Fontaine a inscrite «oui

Le ministre des Travaux Publics et des Mines assis­
tera demain au congrès du Barreau Rural à Lu 

cerne-en Québec et se rendra à la grande as­
semblée de St Hyacinthe, dimanche. —

Il présidera la convention libérale 
du comté de Wolfe, jeudi 

prochain.

Violent incendie à la Ferme Expérimentale de Lennoxville

Dans une cau&ê du Collège 
Médecins et Chirurgiens de la Pro- 
vince de Québec qui réclame une ^ prétexte qu*il s'agit de Cyril-Franx- 
amende de $50. et lea frais ou 60|Un Fontaine, originaire de TOtah 
jours de prison contre G.-F Fontai-1 opticien à Sherbrooke, et non pas d« 
ne. opticien de Sherbrooke, pour O.-F. Fontaine, nom inscrit dans !• 
prétendue pratique illégale de la déclaration de la poursuite.

M. HOWARD APPROUVE LE PROGRAMME
Au cours d’une conversation té­

léphonique, ce matin. ITion. Césaue 
Gervais, ministre des IVavaux Pu­
blics et des Mines, que les affaires 
de son ministère retiennent à Qué­
bec, a déclaré qu'il arrivera à Sher­
brooke ce soir. Tl se rendra demain 
à L»ucerne-en-Québec au congrès du 
Barreau Rural et, de là. à Saint- 
Hyacinthe où il participera à la

temps membre du cabinet. Cela est 
inexact. H faut remonter au moins 
25 ou 30 ans en arrière, alors que 
M J. G Robertson était trésorier 
provincial.

“Je crois, dit M Howard, que la 
population de la ville et du comté 
de Sherbrooke sera particulière­
ment heureuse d'avoir un député 
détenteur d’un portefeuille.”

grande assemblée de dimanche a- __ _ . _ ...
près-midi, aux côtés du premier mi- M. Lacroix a Bromptonville

Le principal lieutenant de M. 
Paul Gouin, leader de l’Action Li­
bérale Nationale, M. Edouard La­
croix, député aux Communes pour 
le comté de Beauce, était de passa­
ge, hier à Bromptonville où il ren­
contra le sénateur Tobin et diver­
ses autres personnalités. Noua ap­
prenons que M. Lacroix se rendit 
à Bromptonville à beuie fin d’ache­
ter de M. J. Asselin un “sprinkler” 
pour son moulin d’Auburn, Me. 
Tout de même parlant de politique 
avec quelques amis, il aurait dé­
claré qu’il demeure partisan de 
l’Action Libérale Nationale, comme 
l’automne dernier, et qu’il entend 

w i x* ~ . , faire la lutte à M. Godbout et àSberbrooke, M. Gervais nous dit que j M Duplessis. Il ne se serait pas

nistre et de la majorité des minis­
tres.
Conventions

M. Gervais nous a aussi dit quli 
présidera la convention libérale du 
comté de Wolfe à Weedon jeudi 
prochain. On n’a pas choisi de dateô 
pour les conventions des autres com­
tés des Cantons de l’Est; M le mi­
nistre déclare que les chefs libéraux 
et les officiers des associations libé­
rales s’occupent activement de l’or­
ganisation de ces conventions. 11 
apprend qu’U y a une grande af­
fluence de candidats et que l’on es­
père tenir toutes les conventions 
d'ici au 25 juillet. Quant à celle de

la date en sera probablement éta 
bile au cours de la semaine prochai­
ne. D’ailleurs le ministre des Tra­
vaux Publics et des Mines ne passera 
guère qu’une journée ou deux à Qué­
bec. restant à Sherbrooke pour voir 
à l'organisation et aux affaires du 
parti.

Pariant de la centralisation de 
l'Office provincial des recherches

caché non plus pour dire qu'il en 
voulait surtout à M. Duplessis 
“qui n'aurait pas respecté le pacte 
secret signé par lui et M. Gouin.”

M. Edouard Lacroix vint aussi à 
Sherbrooke rencontrer M. Harry 
Blue.

Sans qu’il y ait d’organisation

On a par U photo ri-dewus prise ce matin par l’artiste de U •‘Tribune” une Idée du désastre causé par l’incendie qui a détruit, ce matin, 
la remise centrale de la Ferme F xpérimentale de lyennoxville. On diittngue des débris de tracteurs et autres instruments et outillage de 
ferme.

économiques. Thon. Césairq Gervais établie dans ce but, nous apprenons 
ajouta que cette mesure serait pour 
la province l’occasion d’une écono­
mie de $10,000 à $25,000 par année 
et que toux les ministères s en trou­
veraient mieux. H s’agit, nous dit-il.
de la réorganisation de l’Office de 
la Statistique sous la direction du 
ministre du Commerce et de l’In­
dustrie.

M. Howard de retour
De retour de Quebec où tl a as­

sisté au caucus libéral de mercre­
di, M. C. B. Howard, député aux 
Communes pour le comté de Sher­
brooke, a déclaré qu’il était en­
chanté de son voyage et que le 
programme d<» Thon. Adélard God­
bout la fortement impressionné, 
tant dans l’ensemble que dans le 
détail. “Le programme Godbout, 
dit-il, sera bien vu de tomes les 
classes de la population de la pro­
vince. Mais je crois oue le fait de

RETOUR D'AFRIOUE DU ' ra 
R, P. ALFRED LANCTOT “qu’un grand nombre de libéraux du 

comté de Sherbrooke et de la ré­
gion, que la plupart des officiers et I ——---- -
des membres de l’Association Li- Ordonné prêtre a Carthage,
bérale, de la Jeunesse Libérale et 
du Club How'ard se rendront di­
manche à l’assemblée de M. God­
bout à Saint-Hyacinthe.

— o —

On prétend que le plus gros des 
effectifs de l’Action Libérale Na­
tionale à Sherbrooke est passé 
dans le camp de l’Union Nationale.

Il est rumeur que M. Edouard 
Lacroix démissionnera comme dé­
puté de Beauce à Ottawa et se pré­
sentera aux élections provinciales 
dans Beauce. Frontenac ou Mégan­
tic.

Dans Stanstead
Mercredi après-midi, 1 Associa­

tion Libérale du comté de Stans-

le fils de M. et Mme Hector 
I^anctôt chantera sa pre­
mière grand'messe en la 
Cathédrale dimanche.

foudre cause $10,000 
de dommages à la Ferme 
Expérimentale, ce matin

♦ doubîer le budget aqlrole est pro- lead élisait sf* officiers, à Ayer’s
' bablement 1 article le plas saillant cliff ^ ..-rribung publiait hier

Ce projet constitue certainement ( les noms des membres du nouveau l ‘
une grande affaire, surtout dans la consell de ^ association. A cette trt à

Le R. P. Alfred Lanctôt. Pèrr 
Blanc d Afrique, fils de M. et Mme 
Hector Lanctôt. (>ii a été ordonne 
prêtre à Carthage le 29 juin dernier 
est revenu à Sherbrooxe hier soir 
et la demeure de ses parents, 36 
rue Peel, était brillamment decorée 
et illuminée pour le recevoir. Une 
foule de plus de 150 personnes en- 1 
tourait la maisen à son arrivée.

Ses parents, M. et Mme Hectoi 
Lanctôt

La remise centrale des instruments aratoires est complète­
ment détruite avec tout son contenu, à Lennoxville, 

au cours de Forage. — Un réservoir con­
tenant 500 gallons d’essence échap­

pe aux flammes.

IL N'Y AVAIT PA S D'ASSURANCES
Au cours du violent orage de cet- | qu'aux petits outils. L'on pouvait 

te nuit, la foudre a allumé un in- j voir ce matin les décombres entas- 
son fi ère. M. l'abbé Yvon 1 cendie qui a dévoré en peu de temps sés où l'on distinguait plusieurs piè-

Lanctôt, des Pères Missionnaires de 
Pont-Viau, et sa soeur, Mlle Edith 
Lanctôt étaient allés à fa rencon-

province de Québec, 
province agricole '

Un journal affirmait récemment 
que. il y a sept ou huit ans. le com­
té de Sherbrooke avait été repré- cook, 
sente à l’Assemblée Législative par 
un député qui était en même'

qui r* un ^ jj ie nom de M
C. L. Jenkins, de Rock Island, qui 
a été élu secrétaire conjoint, avec 
M. Stanislas Dupuis, de Coati-

<A suivre en page 9»

Le R. P Lanctôt a célébré sa pre­
mière messe en la Cathédrale de 
Carthage le lendemain de son or­
dination assisté de M. l'abbé I^éon

300 vieillards de 
Sherbrooke auront 

droit à la pension

la remise centrale des instruments : ces d’outillage 
aratoires sur la Ferme Expérimen- | Les pertes comprennent entre 
tal? de Lennoxville. ; auties trois moulins à faucher, deux

C'est grâce à la forte pluie ainsi j tracteurs, deux batteuses à grains, 
qu au travail de quatre employés ! des charrues, herses, cultivateurs, 
de la feme, si le feu n a pas dégé- barrières métalliques, rouleaux de 
néré en conflagration. Tout de mé- broches à clôture, un engin, etc. 
me les pertes sont de plusieurs mil- | La ferme n’est munie d’aucun 

Marcotte du séminaire nui s’était ; li€rs piastres. Suivant le prix système spécial de protection, mais 
rendu en Afrique spéciaiement pour n0U£ déclare-t-on au bu eau les boyaux à eau ont tout de même
l’occasion la *erm'- les dommages s'élèvent fait un bon travail. Toutefois il est ;

à quelque $5.000 pour la bâtisse et à craindre qu’ils n’eussent suffiParti de Tunis le 1er juillet, le 
R P. Lanctôt sèst embarqué à 
Cherbourg le 4 juillet sur 1 Empress 
of Britain”, avec sept autres Pères 
Blancs.

Il officiera à sa première grand’-
messe solennelle â 10 heures en la, - - , . . ...
Cathôdrale dimanche et un grand ' ?ul Que plusieurs cultiva-teurs et visiteurs accourus ce ma-

sans la forte pluie qui tombait.
Dans l'espaoe de peu près une 

heure, la construction était dé­

banquet sera donné en son honneur 
dimanche midi au Séminaire.

UNE FILLETTE DE 
HAM-NORD EST TUEE 

PAR UN CAMION

<Spécial à la “Tribune”»
ÎÏAM NORD, 10. — La fillette 

de. M. Henry Dubois fut tuée ins­
tantanément lorsqu’elle fut 
frappée par un camion appar­
tenant à M. Narcisse Goulet et 
conduit par Albert René. La fil­
lette était à traverser le chemin 
pour suivre sa mère lorsque le 
camion arriva et la frappa à la 
tête avec le coin de la boite, dit- 
on. On la transporta chez M. 
Ludger Morin où le Dr Ménard 
de Garthby, a présidé l'enquête 
du coroner, t'n verdict de “mort 
accidentelle" fut rendu. Le corps 
de la victime fut ensuite remis à 
ses parents.

Les vieillards, venus de l’exté­
rieur, qui demeurent à 
l’Hospice dépendront-ils de 
notre ville?

HEPBURN RECOURT 
AUX GRANDS MOYENS

à la même somme pour les instru­
ments aratoires.

Seulement, pour se munir d’un 
équipement neuf équivalent, il fau- 1 truite, 
dra débourser une somme beau-1 
coup plus considérable. C’est ce Pas d’assurances

D n’y a pas d assurances. M 
F.-S. Brown, et M W.-S. Richard-

LA CHANCE DES 
FUTURS ECRIVAINS 

DE SHERBROOKE!

Nous publions ailleurs 
dans le journal une annonce 
se rapportant au concours 
de rédaction organisé par le 
club Rotary de Sherbrooke. 
Cette initiative est due au 
comité d'urbanisme rotarien 
que préside M. R. Webster. 
A la dernière assemblée du 
club, M. Webster expliqua lui- 
même que les essais primés 
seraient publiés sous forme 
de fascicules qui seront dis­
tribués aux écoliers et éco­
lières de la ville. On espère 
ainsi coopérer â réduire le 
nombre des accidents parmi 
la gent écolière. Les prix 
sont assez imposants pour 
tenter les futurs écrivains, 
puisque dans la section des 
“grands” les prix sont de 
$10 et de $5 et dans celles 
des petits de $6 et $4. Il y 
aura deux concours à propre­
ment parler, un pour les éco­
liers de langue française et 
l’autre pour les écoliers de 
langue anglaise. Les Juges 
du concours, sont. Mmes 
Louis F. Codère et Albert 
Reid et MM. J.-H. Lemay. ma­
gistrat et W.-O. Rothney, 
professeur au Bishop’s Col- 
lege.

tin devant les ruin?s fumantes éva­
luent les pertes généralement aux 
environs 4e $20.000.

Ce matin, 1! ne restait plus de la 
bâtisse qu’un amas de débris de tou­
tes sortes, de ferrailles tordues, une 
cheminée t onquée qui s’est écrasée 
au cours de l'incendie et un paquet 
de braises d’où la fumée montait 
tranquillement dans l’air humide.

POINT DE DROIT

Le premier ministre ordonne 
l’arrestation de 10 hommes 
qui avaient séquestré des brex tient encore debout, un réser

Réservoir intact
A quelques pieds de ces décom-

son, assistants-suiintendants de la 
Ferme Expérimentale, expliquent 
que le gouvernement fédérai ne 
porte aucune assurance proprement 
dite sur la ferme. Mais, un cas 
semblable survenant, un fonds spé­
cial est prévu, disent-ils, pour cou­
vrir les pertes.

Le régisseur de la ferme. M J.-A 
McClary. était très occupé, ce ma­
tin, à courir à Sherb.ooke en quête 
de nouveaux instruments qui per­
mettraient de continuer la récolte 
des foins sans retard. Celle-ci n’est

M. S. E DESMARAIS 
ELU COMMISSAIRE 

A RICHMOND

officiers du chômage.

^Presse Canadienne) 
TORONTO. 10 — Fortes d un 

édit du premier ministre Hepburn 
à l'effet que la ‘ domination de la 
meut? doit avoir une fin en On­
tario”, des escouades spéciales de 
police ont envahi les municipalités 
voisines de bonne heure ce matin et 
a:rété dix hommes sous l’accusation 
d’avoir participé à la capture et à 
l’emprisonnement d’officiers du 
chômage du canton d'Ebicoke.

LE VISITEUR 
DES FRANCISCAINS 

A SHERBROOKE
(Presse Canadienne) 

MONTREAL 10. — Le R P Léo­
nide Guillaume, visiteur général 
de l'ordre des Franciscains, arrive­
ra ici dimanche de Belgique pour 
commencer une tourné'' de deux 
mois dans les monastères canadiens. 
Il visitera Trois-Rivières et Sher­
brooke dans son voyage.

Les vieillards indigents venus de 
l'extérieur et qui demeurent à l'Hos­
pice du Sacré-Cœur aont-Ua des 
citoyens de la ville de Sherbrooke et. 
comme tels, la Ville doit-elle leur 
remettre les formules relatives aux 
pensions de vieillesse ou bien ceux- 
ci s'adresseront-ils à leurs munici­
palités d'origine? Voilà d'intéressan­
tes et d’importantes questions à ré­
soudre. Le greffier de la ville, M.
Ant. Deslauriers a l'intention de les 
soumettre tout d'abord aux avocats 
de la cité. Mes Panneton et Bois­
vert et ensuite au procureur géné­
ral.

M. Deslauriers est d’avis que 1# 
fait d'hospitaliser un vieillard à 
Sherbrooke ne constitue pas pour • 
ce dernier un droit de cité. A Tap- ' 
pul de son dire, il rappelle que les 
vieillards indigents hospitalisés a 
Sherbrooke en vertu de la loi de
l’Assistance Publique le sont aux ________

de k"* munlcip*lités respec- „ ^ aux mains de R**.*
Se basant sur les statistiques vi­

tales du gouvernement fédéral. M 
Deslauriers estime à environ 300 le
nombre de demandes pour les pen-1 ---- ------------
sions de vieillesse. Les formules à QUEBEC. 10. - Dans un rude 
cet effet ne lui ont pas encore été duel de 46 parties de tennis. Ross 
adressées, mais il croit qu'elles lui Wilson, de Toronto, a ‘battu Henri-

voir ne contenant pas moins de 500 encore qu'à moitié finie. Et l'é­
galions de gazoline. H est resté 
intact, grâce surtout au travail in­
cessant des employés de la fe:me 
qui ont concentré leurs efforts prin­
cipalement à arros r ce réservoir, 
afin d’éviter une terrible explosion.

Le feu s’est décla:é quelques mi

preuve que la ferme vient de subir 
pourrait résulter en de plus consi­
dérables dommages, si l’on ne pou­
vait se procurer immédiatement les 
instruments nécessaires.

Cependant la pluie de cette nuit 
laisse un peu de répit au travail

M. S. E. Desmarais, réglstra- 
teur du comté de Richmond, 
maire de Richmond et ex-dé­
puté de Richmond à la Légis­
lature. a été nommé commis­
saire des Ecoles Catholiques de 
Richmond en remplacement 
de M. Alfred Proulx, sortant de 
charge.

Vente de

Robes

PAUL EMARD EST 
BATTU A QUEBEC

Wilson. — Grant McLean 
bat Georges Leclerc.

L’ECHAPPE BELLE A 
DRUMMOND VILLE

(Spécial à la "Tribune”) 
DRUMMOND VILLE. 10. — An­

dre et d’aulrea par 1? feu qui rou- Bilodeau de Québec, l'a é-
gissait déjà l’atmosphère épaisse ^happé belle alors qu un train a 
accoururent sur les ïïèux. Le vent fraPPé son automobile pour le
soufflait assez fort, et l'on craignait C™J*T ™ <*eux L'auto «était ar

parviendront au cours de la semai­
ne prochaine.

La salle de l'hôtel de 
ville n'abritera plus 

le bureau du chômage

un désastre.

Animal sauvé
Une équipe d hommes ae mit à 

l'oeuvre en un clin d'oeil. On com­
prit vite qu’il était Impossible de 
sauver la remise. Quelques-uns 
dirigèrent des boyaux sur le réser­
voir à gazoline. tandis que d autres

rêté sur la voie ferrée .et Bilodeau 
eut juste le temps de sauter hors 
de la voiture pour éviter la mort.

ture. Rég. $6.95 à $12.95, 
pour

nuites avant quatre heures, ce ma- | des champs, et l'on compte avoir 
Un. alors que la foudre, dit-on, s’est | tout l'équipement voulu pour con- Solde de toute Une manufac- 
abettue quelque part près du cen- tinuer la récolte dès que la tempé- 
tre d'* la bâtisse. C'était une cons- rature le permettra.
truction de bois, dont le plancher | --------------------
était à claire-voie A 1 étage supé- UN AUTOMOBILISTE 
neur, une grande po:te était ou­
verte Le courant d'air qui s’éta­
blissait à l'intérieur était de nature 
à alimenter la flamme.

En quelques instants, quelques- 
uns éveillés par le bruit de la fou-

MAINTENANT
POUR LA 

PREMIÈRE FOIS

xàj/îs'J^
A PRESENT, vous pouvez voir que îa température de 

votie i éfrigérateur est sûre et que vos aliments sq 
conservent frais et savoureux. La dernière améliora­
tion dans la construction du Kelvinator est que chaque 
appareil 1936 possède un thermomètre encastré qui 
montre en chiffres exacts quelle est la température du 
compartiment aux aliments.
Ainsi, la raison même qui vous fait acheter un réfrigé­
rateur électrique vous est constamment évidente avec 
le nouveau Kelvinator 1936.

PROTECTION

3 .00
Tant qu’il y en aura.

Fraser Bros, im
121, rue King-Ouest.

Une autre caractéristique que vous 
aimerez dans le Kelvinator 1936, 
c'est qu’avec chaque modèle, vous 

obtenez une garantie de protection 
de cinq ans. signée en toute con­
fiance par la plus ancienne com­
pagnie manufacturière de réfri­
gérateurs électriques.
Avec une telle garantie, vous sa­
vez d'avance que votre Kelvinator 
vous donnera un service parfait 
et durable

Et Toute Autre Commodité

Paul Emard. de Montréal, par 4-6 
6-3. 10-8 et 6-3 dans le tournoi de couru:ent vers b compartiment de 
Jacques-Cartier, ici, hier soir la grange réservé à la seule bête 

Une finale entre des joueurs de quelle renfermât, un superbe éta-
Toronto seulement est piatlquement 
certaine alors que Grant McLean, 
aussi de Toronto, a battu George: 
Leclerc, d’Ottawa par 6-1. 6-0. 7-9 
et 6-1.

2 CANADIENS EN
VEDETTE A BISLEY

Le bureau du chômage, que l'hô-.vait un tiers de la superficie de la 
*1 de ville héberge présentement, salle de l'hôtel de vile. Son Hon- 
iéménagera la semaine prochaine neur le maire Rioux a préconisé le 
lans une maison qui appartient à la changement actuel: c'est lui qui l'a 
fille, rue Meadow fait approuver par le Conseil.

On se souvient que diverses asso­
ciations littéraires, musicales ou de En ronséquence 
Menîalsance firent l'an dernier der du chômage sera dorénavant 
*e présenta lions au conseil municipal au No 16 de la rue Meadow, où tout

(Par câble à la P. C.) 
CAMP BISLEY, Angleterre, 10. 

— Le It. P. J. Martinson, de 
Tuque, Québec, et le capitaine W. 
Worsick. de Winnipeg, ont obtenu 
48 sur 50, dans le tournoi pour la 
coupe Donegal), aujourd’hui, alors 

l'administration que les tournois annuels de l’Asso- 
fajte ciation Nationale de Tir battent 

leur plein par une température
pour obtenir le dépar d» c* bureau .* person! e transportera dès la capricieuse Le «gt J ? P
Clés prétendaient que celui-ci enle- semaine prochaine.

eapi
de V

Ion Clyde enregistré. Ce n'est 
qu’avec beaucoup de peln* qu’on 
parvint à tirer 1 animai de l'abime 
de feu et de fumée qui 1 entourait 
déjà

On craignait pour les construc­
tions environnantes, dont l’une con­
tenait une forte partie de la récol­
te de foin de la ferme Mais on se 
rassura peu à peu, car la piule aida 
à maîtriser les ravages ou plutôt à 
les circonscri e à la remise.

Celle-ci abritait 75 pour cent de 
tous les instrumenta de la ferm^, 
depuis la grosse machinerie Jus-

de Toronto, le sgt J. Kier. de Van­
couver, le sgt N.-K Martin. d'Ot­
tawa. le sgt K -S Potter, de Ha­
milton. le maior T. Spitall, de 
Montreal, et le It R Storrar. de To-

>rdur; le Maior R. S Hamson I ronto, ont obtenu 47.

M. Maurice Duplessis
chef de TUnion Nationale, portera 

la parole À

SHERBROOKE
LE MERCREDI, 15 JUILLET

au Manège de la rue Belvédère.

M. DUPLESSIS aéra accompagné du maire J.-Ernest 
GREGOIRE, de Québec, de Thon. Onésime GAGNON, 
Johnny BOURQUE, et des candidats des Cantons de 
l’Est.

L'assemblée commencera à 8.00 heures du soir 
précises, heure avancée.

Seul le KELVINATOR vous offre Unis cea avantages extraordinaires! 

1. THERM O M ETRE A MEME

î. NOUVELLE BEAUTE DE 
DESSIN

4 TIROIR. FLEXIBLE A 
CITEES

t. PLAN DE PROTECTION DE 
CINQ ANS

6 ECLAIRAGE INTERIEUR 
6. RAFFERMISSEUR
7 PANIER A LEGUMES
8 TABLETTES OLISSANTV

9 BOUTON DE DEFRIMASSAOE AUTOMATIQUE

J. S. Mitchell Si Company
Limited

\ojtz le nouveau

KELVINATOR
votre prochain réfrigérateur.
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siqud particulier, par l'excellence de ses ter­
ritoires de chasse et de pèche, par l’élegan- 
ce de ses stations estivales ou, encore, par 
son caractère racial unique.

Touristes de chez nous! faites-vous une 
obligation de parcourir, au moins, une de ces 
incomparables régions de notre province, 
cette année, et de la parcourir en véritable 
touriste, en vous livrant en toute sérénité au 
plaisir, à la joie que procure une bonne ran­
donnée, faite en vue de voir, de visiter, d’ad­
mirer, de se renseigner et de connaître mieux 
votre province.

blLLLÏ

Propos de 
table

Feuilles Volantes

Protégeons la forêt

On rapporte que le feu fait des ravages i 
dans les forêts à plusieurs endroits du pays.

Jusqu’à date, le domaine boisé de la pro­
vince de Québec a été, lui aussi, éprouvé, 
mais la saison la plus propice à ces sortes de 
désastres ne fait que commencer, et il ne 
nous est pas permis de nous endormir dans 
une fausse sécurité. Bien au contraire, le 
public doit veiller et coopérer autant que 
possible avec les autorités fédérales et pro­
vinciales à la conservation des forêts, il doit 
éviter tout ce qui peut causer un tort irré­
parable au domaine forestier, prendre toutes 
les précautions nécessaires pour n’allumer 
point de feux de campement a la lisière des 
bois, loin de toute étendue d’eau; surtout, 
veiller, s’il en allume, à les éteindre soigneu­
sement avant de quitter le camp de fortune 
où il a séjourné quelques heures ou quelques 
jours. Que de fois il arrive que des feux de 
campement mal éteints causent à nos bois 
et forêts des pertes incalculables! Les pro­
pagandistes du ministère des Forêts et les 
gardes-forestiers ne cessent de mettre les 
chasseurs, les pécheurs et les touristes en 
garde contre cette pratique dangereuse d’al­
lumer n’importe où, n’importe quand, par 
gros vent et en temps de sécheresse, des feux 
sur lesquels il est ensuite pratiquement im­
possible d’exercer un contrôle.

Ces recommandations, ces sages avis, ces 
conseils méritent de trouver des oreilles at­
tentives et des personnes disposées à les 
mettre en pratique. Autrement, le patrimoi­
ne forestier du Québec, qui. déjà, s’appauvrit 
par des coupes annuelles exagérées, sera de 
moins en moins beau et de moins en moins 
riche.

Le feu est le plus grand ennemi de la fo­
rêt, ne l’oublions pas.

Pour vivre vieux

On sait que le milliardaire John-D. Rocke­
feller vient d’avoir quatre-vingt-dix-sept ans 
et qu’il espère bien atteindre et dépasser la 
centaine. En ce siècle d’agitation fébrile, ce 
Mathusalem moderne est lui-même surpris 
de ne pas être tombé plus tôt sous la faulx 
de la mort. Mais, d’autre part, il n’est pas 
inutile de rappeler que Rockefeller passe 
pour avoir mené une vie très régulière, une 
vie tempérante à tous égards.

L’un de ses biographes dit du richissime 
américain :

!• Il s’intéressa toujours à la rie, aux 
affaires et aux événements du monde 
entier. 2° Il mangea toujours modéré­
ment à des heures régulières. 3° Ce fut 
un fervent de l’exercice physique; il 
n’en abusa jamais toutefois. 4° Il dor­
mit beaucoup. 5° Il ne se laissa jamais 
aller à l’ennui. 6° Il s’était tracé une 
règle de vie de tous les jours et ne s’en 
écarta pas. 7° Il ne craignit jamais les 
rayons du soleil. 8° Ce fut et c’est en­
core un grand buveur de lait. 9° Son 
docteur n’avait pas de patient plus obéis­
sant et il le consultait souvent. 10° Il ne 
‘Ven fit jamais”.

Dieu aidant et Rockefeller se pliant de 
bonne grâce à cette recommandable ligne de 
conduite, on s’étonne moins que le magnat 
américain soit encore capable, à son âge, de 
donner une interview aux journalistes le jour 
de sa fête. Si une vie sobre et pondérée n’est 
pas un gage infaillible de longévité, c’est du 
moins l’acheminement le plus logique vers 
une verte vieillesse. Et il n’en coûte rien 
d’essayer...

Paradis du tourisme

Pour d’aucuns, le titre de “Paradis du 
tourisme” décerné à la province de Québec, 
est tout simplement insignifiant. Deman- 
dez-leur à quoi le Québec doit d’ètre devenu 
le “paradis du tourisme” de l’Amérique du 
Nord et, au lieu d’une réponse claire et pré­
cise, vous verrez, aussitôt, un sourire ironi­
que, plein d’arrière-pensée, glisser sur leurs 
lèvres; ou bien, on vous répliquera, d’un air 
goguenard, des choses qui marqueront bien 
l’incompréhension d’un titre qui nous est 
cher.

Ce titre de “Paradis du tourisme”, c’est 
à la splendeur de ses vieux monuments, a 
l’intérêt historique qu'elle dégage, aux 
moeurs et aux coutumes anciennes de ses ha­
bitants, à la magnificence de sa nature, à ses 
crépuscules évocateurs de vieilles légendes, 
à la tranquille splendeur de ses lacs et riviè­
res, à ses sites et à ses panoramas incompa­
rables, à son majestueux Saint-Laurent, à la 
grandeur de ses paysages, à sa vgendaire 
hospitalité, à son organisation hôtelière et 
touristique, à son admirable réseau routier 
que la province de Québec le doit !

Les Laurentides, la Gaspésie, les Cantons 
de l’Est, la Vallée du Saint-Maurice, la ré­
gion du Lac Saint-Jean! cinq magnifiques ré­
gions, chacune ayant, outre quelques traits 
généraux communs, des attraits spéciaux 
institués, le plu* souvent, par un aspect phy-

n ▼ * de* exposition» qui ne «ont pas fair,
« * *

Les f rand s rngstf ements te prennent pas les oui. 
a * *

Il faut laisser les mollusques à leurs déclamations. 
* * *

H n’est de si bon patient qui. à U fin, ne s’impa­
tiente un peu.

• • »
Comment donc se défendre de Jufer les fen» sur

les appas rance»?
* * *

Le latin de cuisine est passable aussi longtemps
qu'on ne le sert pat au talon.

a a a
Le chapelet d’épithète» laudatives est toujours trop 

long: quand U est récité aux autre».
» * »

Le» confrères qui nous parlent d’orafes électri- 
ques” aiment tout simplement le pléonasme.

a a a
L’écolier qui s’était promis d’étudier durant ses va­

cance» ne tait meme plus où sont ses livre».
a a a

Le milliardaire Rockefeller n’est plus d’àje à s’en 
faire. Même, Il perdrait toute sa fortune qu’il ne le sau­
rait pas.

a a a
Tandis que John D. distribue de beaux cinq sous 

neufs, son fil» donne des millions. Vous voyez bien que 
tel père, ce n’est pas toujours tel fils.

TRIS TA X

L’opinion des autres

Plus cruel que Samson
Ce parleur du poste Untel est plus cruel que Sam- 

son; c’est tous les jours qu’il tue des milliers de per­
sonnes avec sa mâchoire d'âne.

1 Le Journal de Waterloo).

La peur du fascisme
C’est la peur du fascisme qui a jeté les radicaux 

dans les bras de Blum et de Cachin et qui les a dé­
cidés à faire avec eux le Front populaire! Ne voient- 

j Us pas que. par leur abdication devant l'émeute ou- 
| vrière et leur résignation devant l’occupation des usi­
nes. ils appellent cette vague fasciste qu’ils redoutent 
tant?

1 La Victoire — Paris).

En péril
Moscou n'a pas manqué de saisir l’occasion offerte 

' par le succès des gauches aux élections. M. Blum. en 
faisant preuve de faiblesse devant les méthodes de 
violence mises en oeuvre par les extrémistes, a Joué 
un Jeu qui est favorable à Moscou.

La France apprend à ses dépens le danger qu'il y a 
à flirter avec les Soviets. L’ordre social est en péril, ce 
qui constitue une grave menace dans les conditions 
européennes actuelles.

(Daily Mail — Londres).

Anniversaire glorieux
Le mois de Juillet, qui est le mois des fêtes natio­

nales, marque aussi pour nous l’anniversaire de glo­
rieux événements, entre autres celui de la célèbre ba­
taille de Carillon où, le 0 Juillet 1758, le général de 
Montcalm fut le héros de l’un des plus brillants des 
fastes de l’Amérique. On célèbre, cette année, le 178ème 
anniversaire de cette étonnante victoire et, à cette 
occasion, de nouveau, on aimera, comme on le fait 
chaque année, à visiter le fameux champ de bataille 
et le vieux Fort construit par de Lotbinière — 1755-56 
— et dont les bastions solides aux attaques des vanda­
les et des tempêtes, ont subi, en ces dernières années, 
une restauration qui leur assure leur conservation dé­
finitive. — Sainte-Foy.

(La Pre»»e — Montréal).

M. Pierre Veniot
Dans la personne de M. Veniot, ex-ministre des 

Postes dans le cabinet King, c’est une figure origina­
le et sympathique qui disparait de notre monde poli­
tique. Acadien de naissance, 11 fut le premier des siens 
à devenir premier ministre de sa province natale, le 
Nouveau-Brunswick, et à recevoir un portefeuille im­
portant dans un cabinet fédéral. Fier de ses origi­
nes, il défendit, chaque fols qu’il en eut l’occasion, 
les droits du peuple acadien, et il avait un culte vé­
ritable pour sa langue maternelle, bien qu’il n’eût pas 
l'avantage de l’apprendre à l’école et qu'il la parlât 
lui-même avec quelque difficulté. Mais il sut, quand 
ce fut nécessaire, en revendiquer les droits et la meii- 

jleure preuve de ce sincère attachement, il la donna 
: en instituant le timbre-poste bilingue. Cette preuve 
en vaut bien d'autres, seraient-ce les plus beaux dis- 

, cours dans le langage le plus châtié. — Ch. G.
iLe Droit — Ottawa).

Les Beaux Vers

Tableau

Enclavé dans les rails, engraissé de scories,
I*ur petit potager plait à mes rêverie».
Le père est aiguilleur à 1» gare de Lyon,
n fait honnêtement et sans rébellion
Son dur métier. Sa femme, hélas! qui »erait blonde.
Sans le sombre glacis du charbon, le seconde.
Leur enfant, ange rose éclos dans cet enfer,
Fait de petits châteaux avec du mâchefer.
A quinze ans il vendra des Journaux, des cigare»: 
Peut-être le bonheur nèst-U que dans les gares?

Charle» CROg.

Cette jeune femme qui dinait
parmi nous avait un séduisant 
caracttre de réflexion et de vi- 
tacité dans lesprit. Elle ma 
disait : •’—J'ai sans doute beau­
coup de choses à perdre avec 
les expériences quon entre- 
prend. Et pourtant je ne puis 
pas dire que ma curiosité ne 
l'emporte pas sur mon inquié­
tude. .. Sous vivons une époque 
passionnante et je ne la déteste 
pas... Il est facile de regretter 
ce qui fut; mais moi je ne l’ai 
pas connu. Tout bouge. Sous 
devons bouger. Je suis encore 
à l’âge où Von n accepte pas 
l'immobilité”'

Je ne répondais pas. Avais- 
je donc l'âge où on l'accepta t 
Et fallait-il que cette jeune 
femme charmante, posât de 
cette façon le problème des gé­
nérations et me forçât de re­
connaître que je n'avais plus 
vingt ans? Elle sentit que mon 
silence tournait à la méditation 
intime. 9

"—Enfin, vous me comprenes, 
reprit-elle. Je ri approuve pas 
tout de ce qui se passe, loin de 
là; mais révolution du monde 
est un fait contre lequel je n’ai 
pas à opposer des souvenirs..,
Co.....ont étatt-cê donc, cette
avant-guerre que vous regrettes 
parfois ?../•

"—Paul Morand vous a expli­
qué, lui répondis-je, que c’était 
une époque plate, bourgeoise,
imprévoyante et sans art. Je 
ne sais pas d’ailleurs s’il écri­
rait encore aujourd’hui son 
1900... Ou bien l’écrivant avec 
la même passion lui imputerait- 
il — sans doute injustement — 
tous les désordres dont nous 
sommes menacés. Il se peut 
que 1900 et les années qui Vont 
suivi aient été ce que Morand 
prétend qu’elles furent; mais du 
moins permirent-elles un bien­
fait que notre temps n’autorise 
plus ."—Et lequel ?" deman­
da cette jeune femme avec une 
gentille flamme. "—La dispo­
nibilité de nos sentiments... 
Regardez 1" fis-je en me dé­
tournant un peu et en lui mon­
trant le paysage. Nous dinions 
sur une terrasse, devant un vas­
te horizon. Au premier plan, 
quelques arbres disposaient dans 
le ciel, doucement étreint par 
le couchant, de belles masses 
sombres. Des lumières trem­
blaient au loin, dont une, mys­
térieuse. d'un vert d'opale..,. 
"—Eh bien?" fit-elle. "—Eh 
bien, ce paysage, nous ne pen­
sons pas à le regarder ni à en 
jouir. Nos pensées étaient ail­
leurs. Ce que vous appelez vo­
tre curiosité, c’est une réquisi­
tion de l’Etat sur les individus. 
Les financiers nous martèlent 
le crâne avec leurs milliards; 
les sociologues et les ministres 
nous proposent tous les jours de 
nouveaux problèmes et les di­
plomates de nouvelles alliances 
ou de nouvelles guerres... Du­
rant cette époque que vous n’a­
vez jyas connue, et où je riétais 
pas dailleurs un homme com­
blé, j’étais mol... Je pouvais, 
sans hantise, interroger tous les 
paysages, tous les regards, y dé­
couvrir mon ciel, et penser Vir­
réel à ma guise".

"—Ah ! oui /..dit-elle dou­
cement. .. Elle regardait la nuit 
descendre, ne réfléchissait plus 
aux grandes expériences, — ne 
bougeait plus.

SERVANT DES

PAPIERS 
a MOUCHES
& WILSON

,A IIM CT SUIVRE usy 
% A* IRSTRUCTIOHS >
v (ATTIATIVEKENT^

Chaque papier tuera de» mourhea 
toute la journée et rhaque jour 

pendant trois semaines.
B Papier» dan» rhaque Paquet*

10 CENTS LE PAQEET
ému Ut Fhmm+tnt, Ut Epiterits «f U» 

Megmunt Centraux.

POURQUOI PAYER PLUS?
ILSON

LE FORD V-8 ATTEINT UN NOUVEAU LUXE

ilYf

FL Y PAD CO-, HAmilNM», Ont.

DES DISCOURS
INCENDIAIRES

A QUEBEC
(Suite de la page 10> 

organisations qu'il faut détruire et 
dénoncer comme étant l’oeuvre des 
traîtres.”

M. A. Parent, de Québec, parla 
ensuite. Il se dit heureux de l’af­
filiation au Front Populaire et il 
continue: “Je vais vous parler d’u­
ne politique vieille de 2,000 ans 
que l’on a mise de côté pour laisser 
le peuple depuis deux mille ans 
dans l'esclavage”. ‘‘Que les ouvriers 
comprennent donc la parole du 
Christ et qu’il comprennent que 
ceux qui sont là pour la faire ob­
server ne la mettent pas en prati­
que. Je m’indigne quand je vois des 
hommes, portant le titre que vous 
voudrez, qui crient au feu pour se 
permettre de mieux voler.’’ “Non, 
la parole de l’Evangile n’est pas 
mise en pratique par l’autre Cfito, 
par ceux que je n’ose pas nom­
mer”.

“Le Christ, continue-t-il, sur la 
montagne s’est-il retiré dans des

rl

Le nouveau Ford V-8 “spécial de uxe” vient de faire mm apparition. Notre photo présente le ®édan F ar­
dor, un bel exemple de la nouvelle série. On a le choix de trois couleur» : gris Stonington, marron clair 
et vert Armory. Le radiateur s’orne d'un lévrier, les moyeux »<mt chromé» et le parc-brise muni de 
deux ea»uie-vitre. A l’Intérieur, le rembourrage ewt garni d un outlet de satin cordé, 1 encadrement 
de» fenêtres et la monture du panneau d'instrument* sont finis noyer, le volant est du type des voitu­
res de courses. Le miroir retroria^ur contient une montre de trente heures. Il y a aussi un comparti­
ment à gants et un frein d'urgence à main. Enfin, deux sirènes Lincoln-Zéphyr.

; palais immenses, n’est-iî pas plutôt 
resté parmi le peuple pour lui par­
tager le pain.” “c’est notre doctri­
ne, dit-il, nous voulons vivre et 
laisser vivre. Mais, coûte que coû­
te, nous ne respecterons plus un 
ordre illégalement institué, nous 
irons chercher notre pain à la poin­
te des baïonnonnettes des soldats.” 
“Nous ferons sauter à la dynamite 
le système économique actuel et 
nous acculerons au mûr ces capi­
talistes, ces gueules maudites qui 
nous ont assez menti”.

En terminant, il réclame l’union 
de tous les ouvriers pour ces fins.

Les autres orateurs furent MM. 
J.-T. Lavallée, Charles Cantin et 
J.-C. DeCroiselle.

“Nous ne tolérerons aucune dé- 
monstation et nous prendrons tous 
les moyens de l’enrayer. Nous 
prendrons aussi les mesures néces­
saires pour enrayer tjute activité 
qui soit contraire au bon ordre. 
L’assemblée ne sera pas tenue” 
C'est ce qu’a déclaré, le capitaine 
Emile Trudel, directeur de la po-1 
lice municipale, en rapport avec l’as- ! 
semblée tenue, aux salles de 1 U- * 
nion Nationale Ouvrière.

ASSEMBLEE
DE JOCISTES A 

ROCK FOREST

(Spécial à la “Tribune”) 
ROCK-FOREST, 10. — Un grou­

pe de Jeunes gens se sont réunis en 
une assemblée générale Joclstes. M 
Philippe Beaulieu présidait.

mas—— -------- -------- -

'Le Figaroi.
GUERMANTES.

ECHOS
Les clocha et les orage»

Au cours des récents orages, plu­
sieurs sonneurs de cloches ont été 
frappés par la foudre; dans une 
localité de la Corrèze, le nombre 
des victimes s’est élevé à cinq. En 
certaines régions, en effet, 1 usage 
veut qu’on sonne les cloche» pour 
éloigner l’orage.

“Cet usage est bien dangereux,
écrit un docteur de Brive, et l’on 
devrait bien y renoncer ”.

Notre correspondant ajoute : “Ne 
pourrait on pas attirer l’attention 
des pouvoirs publics, des maires, 
des desservants des paroisses »ur 
l’utilité qu’il y aurait à abandonner 
ces pratiques d’un autre âge ?"

Il avait bon. en effet, d’ouvrir 
une campagne de ce genre, mais 11 
est peu probable qu’elle porte ses 
fruits avant longtemps. Ce n’est 
point une raison pour ne pas com­
mencer.

êerpent de
Covent-Garden

Au marché de Covent-Garden. à 
Londres, l'autre jour un maraîcher, 

i en ouvrant un panier de fruit», vit 
avec épouvante un énorme serpent 
d'Australie qui s'en évadait tran- 
ifuillement.

Aussitôt 13 téléphona au commis­
saire du quartier de Westminster, 
lequel arriva dans une superbe au­
tomobile, tandis que le ærpent se 
promenait sans hâte sur la chaus­
sée, semant la panique.

—Ca ne me regard* pas I fit le 
commissaire, qui consentit toutefois 
à téléphoner au service des voles et 
communications, qui répondit :

-Adressez-vous au bureau de 
l’hygiène de la vole publique, le­
quel sc rérusa et conseilla aux “In­
téressés'’ de requérir les pompier».

Sur ces entrefaites, survint un 
policeman qui, dédaigneux des for­
malités administrative», asséna un 
vigoureux coup de bâton sur la tête 
du s-rpent. qui rendit lâme.

Si le policeman navait pas pris 
cette initiative én gique on ne sait 
ce qui serait arrivé, car 1m pom­
piers refusèrent de se déranger.

A peu pré» toutes les adminis­
trations publiques se ressemblent

Le perfectionnement constant de 
Bea véhicules a toujours été l’ob­
jectif de la Société Ford. D’année 
en année. Tâchât d’une Ford 
représente des avantages plus 
nombreux et plus concrets.

La V-8 de Luxe “Spéciale” en est 
une nouvelle preuve. Nombre de 
ses accessoires et garnitures sont 
de conception inédite. Il en est 
aussi de tout à fait nouveaux. Son 
caractère luxueux va donc de pair 
avec ses brillantes performances.

A Textérieur—essuie-glace ju­
melés. chapeaux de roues cerclés 
de chrome étincelant, radiateur 
orné d'un lévrier aux lignes élé­
gantes. Trois nuances nouvelles et 
d’un goût parfait—Gris Stoning- 
ton. Vert Arsenal, et un Marron 
Inaltérable. Noter l'addition 
d'un triple filet décoratif, et les 
nouveaux avertisseurs jumelés.

semblables à ceux de la Lincoln- 
Zéphyr.

A Vintêrieur—conception nou­
velle et vraiment somptueuse de la 
tenture et du capitonnage, lisérés 
satin. La quincaillerie s'harmonise 
avec un tableau de bord et des 
moulures de fenêtres traités noyer 
satiné. Au nombre des additions: 
tapis qualité supérieure dans le 
compartiment avant, ebrono- 
mètre-30 heures dans le rétrovi­
seur, serrure solide pour la case à 
gants, prolongement commode du 
levier du frein d'urgence, superbe 
volant moderne.

Cette beauté nouvelle, outre le 
plus fort millage au gallon d'es­
sence qui résulte d'un nouveau 
carburateur perfectionné, con­
stitue définitivement une somme 
de qualités que leprix% toujours très 
modéré, de la Ford n%avait Jamais

procurées jusqu'ici. Nous vous prions 
d'examiner, chez le plus proche déposi­
taire Ford, la V-8 de Luxe “Spéciale”. 
Flic vous plaira, au double point de 
vue esthétique et pécuniaire !

FORD MOTOR COMPANY OF CANADA, Limited

La Ford a toutes ces qualités d’une 
voiture de luxe —dont nulle ne se 
trouve dans aucune autre grosse 
auto de prix modéré:

Moteur à 8 cylindres en V.
90 chevaux-vapeur.
CulM.es de cylindre*, aluminium,
îrXxrnpre“,oa (équiprmr"t
Carburation lnver»ée double, dimi­
nuant la consommation d'essence. 
Gros frein» mécaniques Utra-Sûrs. 
Embrayage demi-centrifuge. 
Commande intégrale par tube de 
cardan, triangle» avant et arrière. 
Son pont arrière flottant aux ^ ne 
•e trouve dans aucune autre voiture 
de moins de $2.000.

4.

8.

PAR MOIS
•ufm pour acH.t.r 
un. Ford V S d. MIS"

Tho <
VENEZ VOIR CE MERVEILLEUX NOUVEAU CHAR : VENEZ L’ESSAYER.

«Ji no «inerorooKe iviotorSa Li
AGENTS AUTORISES 7 nited

22, rue Minto A côté de l'Hôtel Royal Tél. 731
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Chronique sociale
—Mnu* Armand Hamel, de la rue 

du Oonaeil. est de retour d’un court 
voyage à Montréal.

—M et Mme Adrien Richer, de 
la rue Québec, et leur» enfanta sont 
en villégiature au Petit Lac Ma- 
go*.

—Mme Sam Nault, sa fillette Lor­
raine, et Mme William, de Winni­
peg, sont en visita chez leur soeur, 
Mme Oscar Noél, de la rue Mur­
ray.

— M. Alcide Allard et M Roland 
Pavreau, de Salnte-Edwidge. étaient 
de passage en ville, hier, chez le 
docteur Gauthier L. Pavreau, de la 
rue Marquette.

—Mme Jean Lanctôt, de Mon­
tréal. et se» enfant» passent quel­
que temps à Sherbrooke, les invités 
du docteur et Mme J.-C. Saint- 
Pierre, de la rue Québec.

—Mlles Aurore et Eliane Palardy 
sont parties pour Québec où elles 
passeront la fin de semaine visitant 
des parents.

— M. Lionel Beaudet, chimiste, de 
Saint-Hyacinthe, était de passage 
en ville cette semaine.

—M. Yvan Goulet, de Notre-Da­
me de Ham, visite des parents à
Sherbrooke.

—MM. Claude Oenest et Claude 
Bertrand ont passé quelques Jours 
a Saint-Gabriel de Brandon.

-Mlle Cécile Lepage, de Mon­
tréal, passe ses vacances à Sher­
brooke chez ses parents, M. et Mme 
Ernest Lepage, de la rue King- 
ouest.

—Mlles Thérèse et Gisèle Lapoin­
te, de Québec, sont de passage à 
Sherbrooke, les invitées du docteur 
et Mme J.-E. Beaudry, de la me 
Stanley.

—M. Roger Gos&elîn est de re­
tour d’un voyage aux Etat-Unis.

—Mlles Olivette et Gilberte Beau- 
dry sont de retour d’un voyage à 
Montréal.

—M. et Mme Joseph Cardinal, de 
Montréal, leurs fils, Joseph et René 
sont en promenade chez M. et Mme 
Louis Blais, de la rue King-ouest.

~M. et Mme Augustin Roy, Mlle 
Aurore Roy, de Sainte-Cécile de 
Frontenac, Mme Louis Monfettc, 
M. Gérard Monfette, de la rue 
Wellington-sud, MM. B. Berwick, 
Fernand Gauvin, John Gélina» et 
Philémon Marcoux, de la rue Lau­
rier et Mlle Hélène Laliberté, de 
la rue du Conieil, ont été les hôtes 
de la famille M Marcoux, à Vü’a 
Mon Séjour, Rock Forest.

—Mlle» Jeanne et Fleurette Col­
lin. M. Roland Lavlgne, de Pleasis- 
vllle, ainsi que M et Mme Jimmy 
Girouard. du Cap de la Madeleine, 
sont venus reconduire M Marcel 
Collin, de la Banque Canadienne 
Nationale, de Plessisvllle, qui vient 
d'étre transféré à Sherbrooke. Ils 
ont été les hôtes de M. et Mme 
George» Collin, de la rue Klng- 
ouest.

—Mme C.-O. Biron, de la rue 
Bowen-sud. a reçu en l’honneur de 
sa Jeune fille, Mlle Pauline Biron, 
à l’occasion de sa graduation com­
me garde-malade. Mlles Yola Ber­
trand et Blanche Darche aidaient 
à recevoir les Invitées. La salle à 
manger était décorée de margueri­
tes et de rubans rouges et noirs, cou­
leurs des gardes-malades.

M. et Mme Forand. de Plessisvilla, 
et leur jeune fille, Denise. Mlle Jac­
queline Fréchette et M. Paul Fré­
chette, de Princevllle, Mme et Mlle 
Guübault, de Plessisvllle, Mlle Si­
monne Guilbault, de New York, le 
docteur L. Milot, de Montréal, Mlles 
Marguerite-Ma rie Boucher, Aimée 
Gagnon et Lucille Martin, de Louise- 
ville, Mlle Fernande Rousseau, de 
Montréal, Mlles Lucienne, Pauline 
et Louise Bastien, Yvette Vincent 
et M. Paul Vincent, de Loretteville,% 
étaient au nombre des invités. Ils é-% 
talent venus à l’occasion de la gra­
duation de Mlle Pauline Birqn.

Petit Carnet
Manteaux de pluie pour hom 

me*. $195 cher ROSENÜLOOM’S. 
—Absolument impermeable». Gar 
det-en un dan» votre auto.

—Villa Notre-Dame du Trè» St- 
Sacrement, 10 Avenue Bellevue. 
Bherbrooke. Retraitas fermées du 
13 au 16 Juillet pour dames, du 23 
au 26 Juillet pour Jeunes filles, du 
17 au 20 août pour filles Agées, du 
5 au 7 septembre, pour Jocistes 
Le» personnes qui désirent prendre 
part à ce» retraites sont priée» de 
donner leurs noms au couvent ou 
à Mlle Laura Boisvert, 72 rue 
Brooks. JJi.o.

LE DOLLAR MIRACLE

Donnez $1.00 chez SKINNER S 
et ils vous laisseront faire votre 
choix sur une magnifique montre 
GRUEN ou BULOVA que vous por­
terez immédiatement Vous leur 
paierez le reste $100 par semaine 
sans intérêt charge chez SKIN­
NERS au crédit, est le même que 
payé comptant ailleurs. Une VEN­
TE spéciale avec un extra bon 
choix bat maintenant son plein

TREMBIAY-GOSSELIN

$ (rûtujtÿ, je nen aurai 

jamais une autre comme celle-ci !

Allez-vous quelque part? Rap- 
portez^n tout le plaisir 

Instantanés

PEU importe ce que vous ferez— 
et où vous ire* cette fin de semaine 
— vous pouvez être certains dune 

chose : Cest qu’il y aura des scènes 
qui demanderont à être prises. Des 
moments où vous penserez — "Si 
seulement j’avais un appareil photo­
graphique!"

Soyez donc prêt . . . "Il me semble 
que c’était hier," direz-vous dans un

an—si vous permettez aux instantanés 
de vous rappeler les scènes — les 
incidents.

La prise de photos n’a jamais eu 
tant de vogue—voyez dehors tous les 
Kodaks. Prenez aujourd’hui les ins­
tantanés que vous voudrez demain. 
Kodaks, à partir de $5; Brownies, à 
partir de $1.25 . . . chez votre mar­
chand.

—M. et Mme Alexandre Bédard. 
de Sainte-Germaine, comté de Dor­
chester, ont visité la famille Louis 
Blais, de la rue King-ouest.

-Mme Alyre Roberge, de Thet- 
ford-les-Mlnes. son fils Gabriel, sa 
Jeune fille, Louise, ont visité M. et 
Mme Ernest Denault, de la rue On­
tario.

—Le Rév., Père Amédée Bour­
geois. des Pères Sainte-Croix, de 
Montréal, est de passage au Sémi­
naire Saint-Charles Borromée, de 
Sherbrooke.

M l'abbé Léon Drapeau, aumônier 
*5 de la J.O C. de Sherbrooke, est parti 
^ pour Montréal où il assistera au 

congrès de la J. E. C., de cette vil­
le.

— Mme H. Duchesneau, de Thet- 
ford-les-Mines. a passé une couple 
de Jours A Sherbrooke visitant des 
amies.

—M. J -R Crochetière. M. et Mme 
Boileau, de Montréal. M. et Mme F 
Ed. Allain. de Victoriaville. passent 
la fin de semaine chez M. et Mme 
J.-A. Létourneau au Petit Lac Ma­
gog

—M. l'abbé Euclide Rousseau, vi­
caire à La Patrie, était de passage 
à Sherb’^k'*, cette semaine.

A St-Herménégilde.

Un conseil par jour
Les meubles deviennent plus bril­

lants si on les frotte avec une é- 
poussette chaude.

Recettes

—M Louis Lawson, de North 
Battleford. Sask., est parti pour 
Saint-Paul, Minn., après un séjour 
de trois semaine en ville, visitant 
des parents.

SOUFFLE AUX CHAMPIGNONS 
ET AU FROMAGE

H de livre de champignons.
4 c. à table de beurre.
H c. à thé de sel.
H c. à thé de poivre.
3 c. à table de farine*
1 tasse de lait.
3 jaunes d’oeufs.
3 blancs d'oeufs.
1 tasse de fromage canadien râpé.
Lai'fz les champignons, pelez-les 

et coupez-les en morceaux. Faites 
cuire 2 minutes dans le beurre, sur 
un feu lent. Ajoutez le sel et le 
poilue. Mêlez continuellement en 
ajoutant la farine, le lait graduel­
lement, et le fromage râpé. Enle­
vez du poêle et ajoutez les jaunes 
d'oeufs bien battus. Faites refroidir 
quelque peu et mêlez arec les blancs 
d’oeufs battus en neige. Faites cui­
re au four dans un moule beurré, 
environ 50 minutes.

—M. Clément Desmarais, de 
Marbleton, a visité Mme Alcide 
Beaulieu de Sherbrooke.

—Mlle Blanche de Champlain, 
G.M.G., était de passage à Marble- 
ton au cours de la semaine où elle 
a visité sa famille. Elle s’est en­
suite rendue k Wottormlle.

—M. et Mme Alcide Beaulieu, 
leur fils, Jacques. Mi’es Blanche 
de Champlain, G.M.G., et Albina 
de Champlain ont assisté aux funé­
railles de M. Félicien Doyon à 
Marbleton.

Pour la campagne

—M. et Mme H Lussier, de Val- 
court. et Mme Alfred Desmarais, de 
Magog, ont été les invités de la fa­
mille J.-M. Lussier, de la rue Aber­
deen. Us ont aussi visité la Rév , 
Soeur Stanislas, du Couvent des 
Pilles de la Charité du Sacré-Cœur, 
ainsi que M Edmond Lussier, fils 
de M. et Mme H. Lussier, qui est 
sous traitement à l’Hôpital Saint- 
Vincent de Paul.

ToZci^enu le moment d’utiliser 
toutes les ravissantes indiennes que 
les fabricants ingénieux et pleins 
de goût mettent à notre disposition 
pour la belle saison. N’hésitez pas 
à utiliser les fraîches toiles de Vi­
chy aux écossais si vifs et'si variés. 
Ces écossais ont le grand mérite de 
pouvoir être employés dans divers 
sens, ce qui constitue pour ce genre 
de robes simples la plus logique des 
garnitures. On taillera, par exem­
ple, l’empièce et les manches d'un 
seul tenant dans le biais du tissu; 
la robe taillée dans le droit fil sera 
montée au bas de cet empiècement 
et formera un effet de contraste 
très agréable. Ou bien, au corsage 
d’une robe taillée dans le droit fil, 
on disposera sur le devant deux 
bandes taillées dans le biais, par­
tant du milieu de l’encolure et s’é­
cartant pour finir sur les côtés, 
dans la ceinture, en forme de V 
renversé. Rien de plus simple à 
réaliser et rien de ptus frais, de plus 
jeune si Von complète cette robe 
par un col de lingerie et des revers 
de manches assortis.

MARRAINE.

ST-RERMENEGILDE. — M. le 
curé A. Tremblay a béni l’union de 
Mlle Marie-Jeanne Tremblay, fil­
le de M. et Mme Joseph Tremblay, 
à M. Mathias Gosselin, fils de M. 
et Mme Médard Gosselin. Les pères 
des époux leur servaient de té­
moins.

Après la messe, les mariés et 
leurs imités se rendirent à la 
demeure de M. et Mme Jos. Trem­
blay où un succulent dîner leur fut 
servi.

Etaient présents: M. et Mme Ma- 
thias Gosselin, nouveaux époux, 
MM. et Mmes. Médard Gosselin, 
Joseph Tremblay, Armand Trem­
blay, Emile Gosselin, Arthur Gos­
selin, Mathias Ménard, Adolphe 
Ménard, Alexis Trembla:!. Joseph 
Jean, Arthur Salois, Napoléon Bou­
dreau, Pierre Lebel, M. Eustache 
Grenier, Mme Jean, MM. et Mlles: 
Anna Gosselin, Donatien Lachapel­
le, Mélodia Rodrigue, Arsène Gos­
selin, Bella Boudreau, Albert Gos­
selin, Jeannette Saloi, Eugène Gos. 
selin, Yvonne Gosselin, Lucien 
Huot, Marie-Laure Tremblay, Léo­
pold Gosselin, Cécile Gosselin, Al­
fred Boudreau, Marie-Rose Bélan­
ger, Adjutor Tremblay, Léon Inkel, 
Jean Bélanger, Eva Bélanger, Léo 
Marcotte, Alma Bélanger. Gaston 
Marcotte, Blanche Fréchette, Pier­
re Bélanger, Yvette Rodrigue, Lio­
nel Salois, Lina Gosselin, Imelda 
Tremblay, Jeanne Gosselin, Aline 
Tremblay, Jeanne-d’Arc Lebel, A- 
lice Ménard* Béatrice Salois, Lina 
Ménard, Alice Tremblay, Rose et 
Gemma Tremblay, Anna Ménard, 
Edéas Carrier, Joseph Tremblay, 
Armand Rodrigue, René Marcotte, 
Ludger Lebel, Lionel Dolbec, Max­
ime Audet, Armand Audet, Louis 
et Gérard Tremblay, Armand La- 
brecque, Raymond Tremblay, Vic­
tor Hébert, Edouard Martineau, 
Normand Gosselin.

Le soir, tous prirent le souper 
chez les parents du marié; M. et 
Mme Médard Gosselin.

Les nouveaux époux reçurent de 
nombreux cadeaux. Us résideront 
parmi nous.

ST-HERMENÉGILDE
ST-HERMENEGILDE. — Mme 

Vve H. Langevin, B. Marc McDuff 
et son garçonnet, Marcel de Dixvil- 
le, ainsi que M. et Mme Willie 
Cummings, de Magog, ont visité M. 
et Mme Théodore Lemieux.

—-M. et Mme Edgar Lizotte ont 
été les invites de M. et Mme A- 
médée Dézainde, à Katevale.

—Mmes B. Perry, U. York et 
ses enfants, Cora et Benjamin, ain­
si que M. Alfred Perry, tous de 
Westbrook, Me., ont été les invi­
tés de M. et Mme Théa. Lemieu.

—A une assemblée des marquil- 
lers il fut décidé de faire un grand 
nettoyage de notre église parois­
siale. Le travail est fait sous con­
trat par un expert de Sherbrooke.

Au Ctoida, "Kodak est la marque de 
ommerce déposée et la propriété exclusive 

de la Canadian Kodak Co., Limited, 
Toronto, Ontario.

**yez!

è KODAK' Pendre un, ,a,Q,e
cornme ce/l- ' Phot<> 

* «nuine rc(,e "a

UNE BONNE
COMBINAISON POUR INSTANTANES 

Kodak Junior Six-20 (f.6.3J—Film VERICHROME Kodak
Cet appareil est vraiment beau pour le prix. Son objectif 
rapide /.6.3 vous permet de prendre des instantanés par 
jours sombres — vous donne un plus grand champ de 
vision. Obturateur à l/100e de seconde . . . viseur à 
hauteur d’oeil. Modèle qui vous fera honneur. Pour 
photos de 2*/i x 3*/k pouces, S14. Kodak Junior Six-16 
(/.6.3)—pour photos de 2»/2 x 4»4 pouces, $16. Autres 
modèles, à partir de $10.25.

Tout appareil—même le Junior Six-20—est meilleur, 
i’ü est chargé avec un Film Verichrome Kodak. Il vous 
permet de prendre des photos au soleil ou ft l'ombre, et 
rend la véritable expression, le naturel. Chargez avec 
un Verichrome et soyez sur».

acceptez 
qu»

SI m dans la 
boTt* Jauna «I 
connu*.

"“^r/LSüÇ0". t'.v chien

Les Nouvelles Couleurs de Paris
pour votre 

Garde-robe

FRAISES !
C’est votre dernière chance d’a­

cheter de belles fraises pour

CONSERVES
à PRIX

RAISONNABLES!
THOMPSON & ALIX

LIMITEE
23, rue King-Ouest. 

Tél. 1131.

DEMERS-VALAOE 
A G0ATIC00K

Réception à ia demeure de M. 
et Mme Alphonse Demers.

(Spécial à la “Tribune”;
COATICOOK, 10.- Un chic ma­

riage a été célébré en l'église St- 
Edmond de Goaticook alors que 
Mlle Eva Demers, fille de M. et 
Mme Alphonse Demers, a épousé 
M. Valmore Valade, fils de M. Sa­
muel Valade. A cette occasion une ' 
grand’messe fut célébrée par M 
l'abbé J.-E. Simard, curé de la pa­
roisse. L’intérieur de l'église avait 
été décoré pour la circonstance 
MM Demers et Valade agissaient 
comme témoins. La mariée était 
élégante dans une toilette en chif­
fon fleuri rose avec chapeau de 
même teinte et portait parure en 
martre de roche; son bouquet était 
formé

négilde, Joseph Demers, de Dix- 
ville, Mme Albérid Gagnon et son 

| fils, M. Léo Gagnon, de Berlin, 
I N.H.. M. et Mme Louis Roy. de 
| Berlin, N H., M. Donat Gallant, de 

Berlin, N.H., Mmes Adéline Coinl- 
lard et Jos. O’Connell, de Gardner, 
Mass.. Mme Fortunat Fortin, de 
Lawrence. Mass., M. Philippe De- 
mers et Mile Anne-Marie Grenier, 
de Sherbrooke, Mlle Anna Demers, 
de Sheibrooke, Mlle F’iorenza Mc- 
Clish, M. Armand Poulin, MM. Jo- 
saphat et Emile McClish, M Denis 
Bachand, Mlle Madeleine Dupuis, 
Mlle Germaine Charest, M. Al­
phonse Benoit, M. et Mme Osias 
Ferras, de Lowell, Mass, M. Roland 
Lafaille, Mlle Gilberte Lemieux. M. 
Arsène Lemieux. Mlle Gilberte La- 
fond, M. Eug. Ménard. M. et Mme 
Léo Jubinville, Mlle Jeanne Dou- 
cet. Mlles Marie-Ange et Azilda Mc­
Clish. M. Louis Demers, Mlle Alice 
Beaudin, Mlles Pauline et Alberta 
Demers. Mlles Alma et Dora Vin­
cent, Mlle Henriette Demers, M. et 
Mme Joseph Charest. M. Paul Cra- 
rest, Mlle Marie Charest, MM. et 

Roger Bouchard, Gérard

L’heureux couple est paxti en 
voyage de noces à Québec, 31 c-An­
ne de Beaupré. Cap de 2a Made­
leine. Trois-Rivières et autres en­
droits.

Nos meilleurs voeux de bonheur.

GAGNON-SHAWA
CGATICOOK-NORD

DIPLOMES
AU COLLEGE DE

GOATICOOK

M. le curé J. T. Michaud bé­
nit l’union.

(Spécial à la “Tribune”)

(Spécial à la “Tribune”)
GOATICOOK NORD 

Bérard Corbeil et Alphonse Thi- 
beult ont mérité de recevoir le 
diplôme de l’Instruction chez les 
Frères du Sacré-Cœur de 

ville, Nos félicitations.

COATI COOK-NORD. 20. - En 
l'église St-Marc de Goaticook-Nord, 
M. labbé J.-T. Michaud, curé, a 
béni l'union de Mlle Gilberte Ga­
gnon, fille de Mme Vve Napoléon 

10 _MM. | Gagnon, de cette paroisse, à M. Ri­
chard Shaw, fils de M. et Mme Sam 
Shaw. aussi de cette paroisse. 

L'église était bien décorée pour la 
notre 1 circonstance. La mariée portait une 

jolie toilette de satin blanc. Son

voile était retenu par un diadème. 
Son bouquet se composait de lys 
et de muguets. Elle avait pour té­
moin son frère, M. Aimé Gagnon, 
et la mariée avait pour témoin M. 
Gaston Lemieux.

La mariée, qui appartenait à la 
Congrégation des Enfants de Marie, 
se rendit à l'autel de la St e-Vierge 
et lut l’Acte de consécration, accom­
pagnée de Mlles Jeanne Cameron 
et Corinne Ladouceur.

Un Joli programme musical fut 
exécuté.

U y eut réception chez Mme Ga­
gnon, mère de la mariée.

Dans l’après-midi, les marié* sont 
partis pour un voyage au cours du­
quel Us ont visité Québec et St-An­
ne de Beaupré.

Ils ont 
deaux.

reçu de nombreux ca­

de roses roses. Durant la
cérémonie il y eut *oli de violon ' , * i ^ «
par M. Anatole Daigle et chant de Brien. Antonio Daigle, Anatole Dai- 
l’Ave Maria, par Mme Roger Bou- i &le- wlUie Grenier. Xavier Desma- 
chard et Mlle Germaine Charest. ra^- M!l:s Henri Valade.

; Georgette, Rachelle, Yvette et Lu- 
Un très nombreux groupe d'in- cille Valade, Derthe et Laurette 

vltés furent reçus à la demeure de Valade. Lionel et Paul Valade. M 
M. et Mme Alphonse Demers, rue et Mme Art. Houle. Mlle Aurore 
Victoria. La réception fut rehaus- Valade. M. et Mme Georges Jubin- 
sée par la présence de M. l’abbé | ville, Mlles Juliette et Louisette

de noces. Etaient aussi présents : ! 
les parents des nouveaux époux, M 
et Mme Alphonse Demers et M 
Samuel Valade; M. et Mme Al­
phonse Demers (fils), de Norton 
Mills. Vt.; MM. et Mmes Joseph 
McClish. Léon Vincent, de Norton

Jubinville, Mme Azaiias Lavoie, M. 
et Mme Emile Lamy, Mlle Louise 
Lachance. M. Gérard Boisclair. Mlle 
Armande Bissonnette, M. Denis Lc- 
mirux, M. Majorique Caron. M. Lé^;

Mills, Vt.. Nap. Cloutier, de Here- Létourneau, M. Art. 
ford; Emile Demers, de St-Hermé-‘ ton Mills, Vt.

Sage, de Nor-

Le plus grand auccès radiophonique!

“Le Roman d’Une Orpheline”
Drame par Henri Deyglun

SAMEDI SOIR, 11 JUILLET
A LA SALLE 8 AIN'T-JE AN-BAPTISTE

Par la troupe BARRY-DUQUESNE
— AumI —

FERNAND PERRON et son trio de roncert
(du programme Muo-Ke*-Ke*U

L*§ billet* zont rn ▼•nl« rhz* Mme L*vertu. 27 rue Kinff-E«t et à U ph»rm«ele 
DuBerrer. rue Kingr-Ouenf. Billets réserves s 75e et 50e — Non réservés, 25e.

Pour rcosrvution de l'extérieur, s'adresser à Marrel Auger,
57 rue Murray. Tél: 120m

Concours ^ rédaction
Sous les auspices du

Rotarv Club de Sherbrookew

ouvert à tous les écoliers et écolières de la ville de Sherbrooke,

Sujet: “Pourquoi dois-je être attentif et sur mes gardes en 
traversant les rues de la ville?”

Cinquante Dollars en Prix
Distribués comme suit:

Aux élèves de langue française
Elèves de 12 à 14 ans inclusivement

Premier prix.............. ...  . $10
Deuxième prix............... $5

Elèves de 12 à 14 ans inclusivement
Premier prix.............. ...  . $10
Deuxième prix ...... $5

Aux élèves de langue anglaise
Elèves de *1 ans ou moins

Premier prix................. $6.00
Deuxième prix.............  $4.00

Elèves de ’1 ans ou moins
Premier prix................. $6.00
Deuxième prix .. •• .. $4.00

Mme Louis F. Codère
JUGES DU CONCOURS:

Mme A. W. Reid — M. le juge J. H. Lemay — 
M. le Dr Rothney.

L*s élèves pourront obtenir tous les détails de ce concours de leurs professeurs dès U rentrée des rl^aaea 
à l'automne. — Mais d’ici là, que chacun observe et prenne des notes. — Faites fructifier vos vacances.

Résultats parfait* toujours! 41 cou­
leur* trè» durtbles 15c le paquet aux 
pharmacies et aux comptoirs de 
brimborions. Demandez à voir la 
carte des couleurs Tintex.

Distributeurs canadiens:
LYMAN AGENCIES LTD., 

Montréal. P. Q.

ANNIE ROONEY la petite orpheline par Brandon WALSH _ j
H

TENEZ-VOUS A LA PAGE AVEC LES

TEINTES «TEINTURESTintex

No Mi

Monsieur. • ll-vou»- 
plalt — J* t nuirais 
acheter un 
rravon :

Oui. .Monsieur Je tuia venue et J’ol acheté un 
de vos erovona — Je me aula servi de ce crayon 

»our foire mes problème, et je n'en ol
pa « MANQL'I I N §1UL !

C'eat vrai, tu •»!•. e« »oe J’»i b ce pauvre 
aveuele — Jo me »ul« oervl de •** crayon* H

Que le Bon Du —W^cbère 
enfant

«enfle
A t'a m a porté la chance! J’Mpére que eo 

nouveau crayon vn m'apporter autant do 
/ chance dan* me» devoir» de «# *olr I

BS

«5?
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Chronique sportive
G. BUL'DRIAS

; Les Red Wings sont définitivement en tête de Tïnternationale
vtfPQOOOOQ fl 0 P Qflflflfl.

Lt lùte des membrec du club d« 
tennis Oounod est uratiquement 
complète pour la présente saison. El­
le comprend Mmes Leo Fortier, ü. 
Clément. E. Dubois. Mlles Gaby For- 
lier, Réjane Lacombe, Marthe Four­
nier. Madeleine Benoit, Marguerite 
Martineau, Yvette Lemay, Marie- 
Ange Drouin et Mlle Davy; MM. 
Roger Lacombe, Emeril Joncas Paul 
David. Roger Boudreau. Marcel Re­
naud, Gérald McGee, Guy Morin, 
Fernand Fortier, Emmanuel Dubois. 
Jack Dubois. Paul Denault. Norrey 
Davy, Michael Davy. Olivier Rou- 
thier, A.-L. Allard, Léo Fortier. Mi­
chel Rousseau. Robert Lacombe 

XXX
Le club de balle molle Kayser, de 

la ligue de Sherbrooke, recevra la 
visite du fameux club de Farnham, 
samedi après-midi à 3 heures, au 
Champ de Mars. Il parait que les 
gars de Farnham sont “tout là" 
quand il s’agit de balle-molle 

XXX
Le gerant Gérard Bourque du bo­

xeur K:d Morissette affirme que son 
protégé a tenu tête pendant 10 ron­
des à Young Précourt de Victoria- 
ville et que le gars de Sherbrooke a 
même envoyé son homme au plan­
cher pour 9 secondes à la 2e ronde, 
contrairement a ce que prétend le 
secrétaire de l association de boxe de 
Vlctorlavüle où eut lieu la rencon­
tre. Précourt aurait' même prétexté 
un coup illégal mais la foule lui au­
rait crié de se battre et non pas de 
“faire l’acteur’.

Rochester bat les Sénateurs d’Alhany par 3-1. — Bob Wel 
land remporte ;*a 14e victoire contre 4 

défaites.

(Presse Associée;
Maintenant qu’ils sont définiti­

vement en tête, les Red Wings de 
Rochester donnent de plus en plu? 
l’impression d’être réellement un 
club dangereux. Ils ont battu les 
Sénateurs d’Alhany par 3-1, hier, 
pour leur quatrième victoire con­
sécutive et leur 22e en 29 parties 
depuis le début de leur série de 
onze victoires le mois dernier, ?é-

trois défaites consécutive» aux 
main? du Toronto, ont efalisé les 
chances en gagnant la finale par
8-0. Les autres ont battu Iss Orio­
les de Baltimore par 8-6. La partie 
Syracuse Montréal n'a pas eu lieu 
à cause de la pluie.

Spud Chandler s’est chargé d’ar­
rêter les Maple Leafs pour le 
Newark et il ne leur a donné que 
sept hits en huit manches. La par-

AU PAGEANT AÉRIEN ANGLAIS

r? !es a sortls •* p ace. tje a été raccourcie pour que les 
Et il» n ont la:s>t aucun doute «in Bears puissent prendre le train 
leur habilite d apres la façon qu ;.s Us Bearg ont cha„é Cook avec 4 
ont gagne. Bob W ciland a remporte pointa ^ang jâ pr€rajèrt manche 
sa 14e victoire contre quatre dé- pt ilg ont Upé 12 hits sur trois lan- 
faite? en combinant huit hits avec ceurs. 
un coup de circuit. Les Wings
ont tapé 9 hits sur Bob 3”.rke et. i Aprè« a'Oir suivi par 6-2 iusqu'à 
tandis que des erreurs de i'Albany la fin de la sixième manche, les 
ont fourni deux des points, les Bisons ont malmené Frank Peaice
coups de bâton ont mis les coureurs 
en position de prendre avantage 
des erreurs et de les faire compter.

Les Wings n'ont pu se débarras­
ser de leurs principaux rivaux, ce­
pendant alors que les Bears de

a la septième pour scorer trois 
fois. Us ajoutèrent trois autres 
points à la huitième pour gagner 
quand Ed Phillips a tape un sim­
ple de relève alors que les sacs 
étaient remplis. Pour ’e Baltimore,

Newark et les Bisons de Buffalo Joe Martin a tapé un circuit avec 
ont remporté des victoire- décisi deux hommes sur les buts, un dou­
ves, hie^ soir. Les Bears, après ble puis un simple.

18 ATHLETES DOIVENT REPRESENTER
LE CANADA AUX JEUX OLYMPIQUES

I

<

OvtyuukA
Douces et Rafraîchissantes

Les SWEET 
^.CAPORALS

/Hmt i/wwiitiMeA

nriuiv |nu) puis MJU) laqucuc ic

Voici une partie des centaines d’avions qui ont participé au pageant de la Force Aérienne Royale le 
27 Juin, à Hendon. Middlesex, où 11» »ont photographiés. Tous les types étaient représentés et Us 
venaient de toutes les parties des Iles Britanniques.

Le St-François tient bon en tête 
de la Ligue de BlOê-MoUë aire 4 ---------------------------
xrictoires contre 3 pour ses plus dan- Bob Pirie. Phylis Dewar, Bob Hooper, Bob Hamerton sont 
gereux rivaux le Kayser et le Côte en tête du groupe qui nous représentera aux Olym-

TXt'Vt Ld:ua£? i, piades de Fkr]in en ao“<. S' •«* finances ne
Côté dans une partie de 20 man- font pas défaut.
ch es, hier soir. Ces 3 clubs sont
suivis du Dunlop, du Paton, du St- 
Pat et du Quartier-Ouest gui ont 
chacun 2 victoires, puis du Mar­
quette et du Fairbanks qui en ont 
chacun une. Le Lennoxville est 
dans la cave avec aucune victoire 
en 3 parties.

Avec un pilote comme M. Ubald _______
rar 6 4 4- ^ * 

gulière du circuit provin­
cial, à Sorel, hier.

brooke-Est dans l'Association Pro- 
tnnciale Amateur de Tennis, le club 
est certain d'arriver à bon port 
cette année.

RESULTATS D'HIER
LIGUE INTERNATIONALE 

Syracuse à Montréal, pluie. 
Rochester 3. Albany 1.
Buffalo 8, Baltimore 6. soir. 
Newark 8. Toronto 0. soir.

LIGUE AMERICAINE 
Boston 7. Chicaco 2. 
Philadelphie 7. St-Louis 5. 
Cleveland 11. New York 4. 
Détroit 10. 'Washington 7.

LIGUE NATIONALE 
Pittsburgh 16, Philadelphie 5. 
St-Louis 6 New York 3. 
Chicago 4. Brooklyn 3.
Chicago 5. Brooklyn 4 
Boston 6 Cincinnati 5. soir. 

AUJOURD'HUI 
LIGUE INTERNATIONALE 

Newark à Montréal.
Syracuse à Rochester.
Albany à Buffalo.
Baltimore à Toronto

LIGUE AMERICAINE 
Détroit à Washington. 
Cleveland à New York. 
Chicago à Boston 
St-Louis à Philadelphie 

LIGUE NATIONALE 
Brooklyn à Chicago.
New York à St-Louis 
Philadelphie à Pittsburgh. 
Boston- à Cincinnati

POSITION DES CLUBS 
LIGUE INTERNATIONALE

Presse Canadienne 1
MONTREAL, 10. — Le Canada 

enverra une équipe de 18 nageurs 
et plongeurs aux olympiades de 
Berlin le mois prochain si l’on peut 
trouver un moyen de financer le 
voyage.

Bob Pirie. de Toronto; Phyllis De- 
war, et Bobby Hooper, de Vancou­
ver. et Bob Hamerton. de Winni­
peg. qui ont tous brisé des records 
dans les 3 Jours d'épreuves pré-o­
lympiques. sont en tête du plus fort

* , . , ipe qua li Qmidi au IhmIi, remporte le championnat de .a U- rassembIé. ^ doule que leg 18
rue Provincial . an dernier, a reçu membres „ rendent à £rUn.

I ia visite du club Sherbrooke, sur >
son terrain, hier soir, et il a rem- Le groupe des hommes comprend 
porté une lutn ■ toin alors qu’il Clawson et Bill Pud-
a battu les visiteurs par un sen Hooper et George

! : ix à quatre en neuf manches qui Athans de Vancouver; Hamerton de 
n ont pas manqué d intéresser U Winnipeg; Munroe Boume. de Mon- 
loule. tréal; George Larsen, de Hamilton.

Harris, lanceur du Sherbrooke, et pt Gordon Kerr. de Windsor Athans 
ntlcule pour les un plongeur, 

vainqueurs, se sont livré un rude

LE COTE DEFAIT 
LE ST-FRANCOIS

Par 7-4, en 10 manches, dans 
une partie régulière de la 
Ligue de Balle-Molle de 
Sherbrooke.

CLEVELAND

Le club de baseball Sorel. qui a

I duel. Sterling remportant finale­
ment les honneurs de la joute, ses 
coéquipiers ayant réussi trois points 
dans la première manche et trois 
autre* points dans la deuxième.

Les gars du Sherbrooke ont 
compté un point à la deuxième man­
che. un à la troisième et les deux 
autres à la sixième. Il n'y eut au­
cun coup de circuit. Galan. des 
\ainqueurs, s'est mis en vedette au 
bâton avec in magnifique coup de mé comme le seul plongeur. C’est 
deux buts Luc n \ voltigeur-frap- Harrv Class, de Hamilton, qui a 
peur du Sherbrocice. a réussi quatre ?agne le tournoi des plongeons à 3

Le groüpe des femmes comprend 
Phyllis Dewar. Monica Trump et 
Joan Langdon. de Vancouver; Irène 
Pirie Milton et Marjorie Stone, de 
Toronto; Mary MeConkey d’Edmon­
ton et Noel Exenbury de New West­
minster. C.A Les plongeuses sont 
Thelma Boughner, de Toronto, et 
Lunda Adams, de Vancouver.

Le comité de selection n a pas ex­
plique pourquoi Athans a été nom-

G. P. PC
Rochester .... 29 633
Newark.......... 32 619

35 593
Baltimore .. . 38 .548
Montréal .... 44 .432
Toronto.......... 49 417
Albany ........... .... 31 50 .383
Syracuse .. .. 25 54 316

LIGUE AMERICAINE
G. P. PC

New York .. .. ... 51 24 680
Détroit........... . .. 42 33 .560
Boston........... 34 558
Washington .. 36 .526
Cleveland .. .. 37 .519
Chicago .... 35 39 .473
Philadelphie .. 48 342
St-Louis .... 23 48 .324

LIGUE NATIONALE
G P PC.

St-Louis .. .. ... 47 28 627
Chicago .. .. .... 45 27 625
Pittsburgh .. . . .. 42 33 560
Cincinnati .. . 34 528
New York .. .. .. 39 35 .527
Boston . . 41 46!
Philadelphie . . .. 27 47 .365

52 .316

£«■■■■ fl ■ ■ ■ ■ ■ ■

coups surs en quatre apparition au 
bâton

Charon rut. nouveau lanceur du 
Sherbrooke, set* fait mettre hors 
de la partie et même du terrain h 
la suite dune discussion avec es 

vt )-rts

GEHRIG A LA PLUS 
FORTE MOYENNE AU

BATON AVEC .388
(Presse Associée*

LIGUE AMERICAINE 
Au béton: Gehrig. Yankees, 388; 

Appling. White Sox. .376.
Points Gehrig. Yankees. 93

mètres mais il n’a pas été nommé 
membre de l'équipe. Il est vrai que 
Athans. âgé de 14 ans seulement. 

, 5 est classé 1er dans les plongeons 
de la haute plate-forme.

Pirie et Mlle Dewar furent cer­
tains d'être choisis dès le début. Pi­
rie. âgé de 19 ans. de Toronto, a 
tagné les 100, 220. 440 et le mille li­

bre pour les hommes et il a brisé 
tous les records canadiens excepté 
pour un court sprint où il a égalisé 
on propre record. Mlle Dewar a fa­

cilement gagné les 100 et 440 verges 
' pour dames, brisant ses propres re- 
1 cords.

Points produits Foxx. Red Sox ' 
’4; Trotsky. Indians. 73.

Coups sûrs; Gehrlg, Yankees j

Doubles: Dimaggio. 
Rolfe. Yankees. 27. 

Triples: Gel.-

Yankees. 28

Tigers. 9 ;

GRANADA
C’EST FRAIS!

No« » eg** d’orchcfttrc et d« !oge« 
•ont toujour* fr*;* *t reposant».

IL NE RESTE QUE DEUX 
JOURS POUR VOIR

Une aventure gaie dans un milieu 
de mystère et d'intrigue. Le spec­
tacle le plus piquant de l annee

Circuits Fox. Red Sox Trosky 
Indians. 22

Vols: Powell. 14; Werber. Red 
Sox. 12.

Lanceurs Malone Yankees, 8-2 
Grove, Red Sox. 11-3.

LIGUE NATIONALE 
Au bâton P Waner. Pirates 

353. Camilli. Phillies. .353 
Points: J. Martin Cardinals. 69 

Vaughan. Pirates. 60
Points produits Medwick. Car- 

dînais. 77 Ott. Giants. 66 
i Coups sûrs- Jordan, Bees et Jen- 
' sen. pirates, 109.

Doubles: Herman Cube. 32, 
Medwick Cardinals 26 

Triples — Camilli, Phillies, 10.
: Goodman, Red Sox. 9

Circuits: Ott, Giants. 15; Ber­
ger Bees 13

Vols: S Martin. Cardinals, 15, 
J Martin. Cardinals, 12 

Lanceur5 French. Cubs. Lucas. 
Pirates. 7-1

Après 10 manches des plus con­
testées. le club de balle-molle Côté. ! 
de la Ligue de Sherbrooke, a rem- | 
porté une belle victoire sur le clu< 
St-François. hier soir, par un sco­
re de sept à quatre, au Champ de 
Mars

Cette partie de ligue qui fut ar­
bitrée par “Guidoo" Roy fut des plus 
captivantes tant par l’entrain re­
marquable que les joueurs ont mis 
au jeu que par les beaux coupe qui 
furent réussis.

Colin, lanceur du club vainqueur, 
et Armand Fillion, qui a lancé pour 
les vaincus, se sont livré un duel 
contesté que seul un ralliement de 
trois points à la dixième reprise a 
terminé après cinq manches sans 
aucun changement dans les scores 
qui étaient de quatre à quatre à la 
quatrième. Fillion a donné huit coups 
sûrs contre quatorze pour Colin. 
Tous deux ont été bien secondés par 
C. Letarte et Nadeau, respective- ' 
ment, en arrière du marbre.

Les sc ore ur s du club vainqueur 
furent Nadeau sur un hit à la dixiè­
me manche; Raymond sur un “fiel-1 
der's choice” à la quatrième man­
che; J. Rhiel sur une erreur de L. 
Lefebvre à la troisième manche puis 
sur un magnifique coup de deux 
buts à la dixième manche; Lessard 
sur deux erreurs du premier but à la 
troisième et à la dixième manche 
et Colin sur un beau trois buts à la 
troisième reprise.

Les scoreurs du 6t-François fu­
rent G. Guay avec un coup de deux 
buts à la première manche; O. 
Brault sur une erreur du deuxième 
but J. Baker à la première reprise; 
G. Dubé et M. Douglas, tous deux 
sur un coup sûr. Rhiel a enregistré 
un coup de trois buts à la neuvième 
manche; malheureusement, il a ou­
blié de toucher l’un des sacs, dana 
sa course, et il a été retiré du jeu.

Alignements :
COTE: Nadeau. Latour, G. Rhiel. 

J. Baker. M. Baker, Bîouin, M. Ray­
mond. #J. Rhiel. Lessard et Colin.

ST-FRANCOIS; C. Letarte G 
Guay. G. Brault, A. Fillion. S. Dubé. 
M. Douglas. Y. Boisvert, L. Lefeb­
vre. L. Théberge. J. Biron.

Score par manche.
Coté.......................... 0031000003—7
St-François...............  4000000000-4

LE "BRITANNIA"
EST COULE DANS

LA MANCHE HIER

LES YANKS
Les Indiens battent les Yanks 

sur leur propre terrain par 
11*4 grâce à 5 coups de cir­
cuit dont 3 en une manche 
et 2 par Haï Trosky.

(Presse Associée)
Les Yanks ne sont pas beaux à 

voir aujourd’hui. Juste comme ils 
commençaient à donner l’impression 
qu’ils pouvaient être fort dangereux 
dans la course du détail, les In­
diens de Cleveland sont partis sur 
le sentier de la guerre pour prou­
ver qu'ils étalent dans cette course 
pour quelque chose, eux aussi.

Es ont renversé les Yanks en ta­
pant d abord pas moins de 5 coups 
de circuit de l’autre côté de la clô­
ture. dont deux par Hal Trosky, et 
ensuite en égalisant un record de 
la ligue Américaine en enregistrant 
trois coups de circuit en une seule 
manche, et en battant les Yanks sur 
leur propre terrain par 11-4.

Avec les Tigers battant les Sé­
nateurs par 10-7, l’avantage des 
Yanks en tête de la ligue a été di­
minué À 9 parties sur Détroit et 
Boston qui sont restés juste quel­
ques points de pourcentage en arriè­
re des Tigers en battant les White 
Sox par 7-2 grâce au beau travail 
de Wes Ferrell sur le monticule. Les 
Athlétiques sont restés en dehors de 
la cave, au moins temporairement, 
en battant les derniers du circuits 
les Browns, par 7-5..

Les Cubs de Chicago sont montés 
à une demi-partie des Cards de St- 
Louis en tète de la Ligue Nationale 
en battant les Dodgers par 4-3 et 
5-4 dans un programme double, tan­
dis que les “Plombiers de St-Louis” 
ont gagné leur partie contre les 
Giants par 8-3 après avoir entendu 
dire que Bill Terry a l’intention de 
se retirer comme membre actif des 
Giants. Les rapides Reds de Cin­
cinnati ont subi leur premier échec 
de la saison alors que les Abeilles 
de Boston ont gagné par 6-5, tandis 
que les Pirates ont battu les Phillies 
par 16-5 avec Paul Waner et Bill 
Brubaker tapant pas moins de onze 
points entre eux.

BILL TERRY U-
i PRESIDENT DD 

SHERBRDOKE-E.La retraite du gérant des 
Giants ne laisse plus que 4 
hommes de McGraw sur les 
rangrsc

(Presse Associée)
NEW YORK, 10. — Avec la dispa­

rition de Bill Terry et de son fa­
meux béton de la scène active des 
joueurs de baseball, le clan McGraw 
tant craint et admiré des Giants de 
New York ne comprend plus que 4 
membres.

Terry a déclaré hier que ses jours 
comme joueur professionnel sont 
terminés; qu’il a l’intention de s’ins­
crire sur la liste des retraitants vo­
lontaires tout en restant gérant des 
Giants; et qu’il va subir une opéra­
tion a la fin de la saison pour sa 
blessure à un genou qui lui a fait 
énormément de tort au premier but 
cette année.

En se retirant. Terry ne laisse en 
devoir actif avec les Giants que Cari 
Hubbell et Freddy Fitzsimmons, de 
la brigade des lanceurs, le troisième 

| but Travis Jackson, et le îrappeur- 
i voltigeur Mel Ott, parmi le groupe 
| que McGraw avait développé

Résultats des élections du cluh 
de tennis de la rue Murray.

O'CONNOR BAT MASSEY
(Presse Associée) 

NEW-YORK — Wildcat O'Con­
nor. 140. Scranton. Pa , bat Lew 
Lew Massey, 134, de Philadelphie. 
(6*.

zHier soir se sont réunis les mem­
bres du club de tennis de Sher­
brooke-Est, membre de l’Association 
Provinciale de Tennis, aux quartiers 
généraux du club, rue Murray, à l’oc­
casion des élections des officiers pour 
l’année courante.

M. Ubald Blouin a été élu pré­
sident à runanimité. M. Alex Pré­
fontaine a été nommé secrétaire- 
trésorier Le propriétaire du club,1 
M. P.-O. Boisvert, a été nommé pré­
sident honoraire et les patrons pour 
la saison seront le lt-col. J.-S. Bour­
que et les échevins E. Vincent et E 
Blais.

Le comité de direction sera com- 
posé de Mlles Thérèse Boisvert et 
Eva Goyette, et de MM. Georges Syl-1 
vestre, Jos. Boivin, A. Daigneault, 
Yvan Boisvert et Hector Préfontai­
ne.

Un capitaine d’équipe sera nom­
mé hebdomadairement. Dimanche 
dernier, lors de la rencontre du club 
avec les tennismen du Sherbrooke 
Cour.tr> Club. Hectoi Préfontaine a 
agi comme capitaine. Dimanche pro­
chain, alors que le club Sherbrooke- 
Est rencontrera fort probablement 
le Drummondville, un autre mem­
bre du club sera nommé capitame 
Nous avons publié, récemment, la 
liste officielle des membres pour la 
saison.

['EAST ANGUS 
EST VAINQUEUR

Sur le J. A. S. par 4-1, en 7 
manches, au baseball.
EAST-ANGUS, 10. — Le Club 

de baseball, d’East Angus a rem­
porté une belle victoire sur le 
J.A.%S. de Sherbrooke dans une 
partie d’exhibition. Le score fut 
de 4 à 1 en 7 manches. Dubé, lan­
ceur du J.A.S. retira 5 frappeurs 
au bâton tandis que Dionne en re­
tirait 6. Le» étoiles au bâton furent 
Drapeau pour Sherbrooke et Pi­
nard, Phaneuf et Lapointe pour 
East-Anngus, ils frappèrent cha­
cun 2 coups surs.

Voici le box score de cette partie
Savard: 

Boisvert, 2 b. 
Guay, 3 b .... 
Letarte, r. ... 
Drapeau, c.d. . 
Latulippe, c.c. 
Dubé, c.g. ... 
Métivier, 1 b. .
Roy, bl............
Charpentier, 1. 
Brière, c.g. .

a.b. p. c.s. r.
2 0 0 
4 0 0
4 0 0 
3 0 2
3 0 0
4 0 1 
2 0 1 
1 1 1 
0 0 0 
2 0 1

1 0 
2 0

0 0 
2 0 
1 1 
0 0

25 1 6 18 8 1 
E.-Angus a.b. p. c.s. r. a. e.

Lapointe 3 1 2 2 0 0
Dugal ............... 3 1 1 0 0 0
Jameison................3 0 0 3 1 0
Pinard ...............  3 1 2 7 2 0
Faquin....................2 1 1 1 1 0
Dionne.........*... 3 0 1 0 2 0
Phaneuf ............ 3 0 2 0 3 0
Conway............... 3 0 1 4 0 1
Galipault............... 3 0 0 2 0 0
Labarre ...........  1 0 0 2 1 1

27 . 4 10 21 10 2 
Score par manche:

J.A.S.........................  000 100 0—1
East-Angus.............. 400 000

HÔTEL
CORONA

Coin Ste-Catherine et Guy
MONTREAL

CANADA
(A rAté do Thcàtrc Bu Maicatr’a)

chambres
Simple d partir de $150 
Pcvïle à partir de $2.00 
Suiter à parti) de $4 00

ED N. LANGE.
Dlr**t**r-G«r«nt.

'Presse Associée)
COWES, Angleterre. 10. — Le 

Britannia ", yacht de course de 
feu le roi George, iepose au fond 
de la Manche, aujourd'hui, à la 
suite d'une étrange cérémonie fu­
néraire nocturne. Le yacht a coulé 
à la suite d’une explosion qui a 
ouvert un trou béant dans sa coque 

La cérémonie finale était suivant 
le désir de l'ex-monarque qui avait 
ordonné que le yacht soit détruit 
si aucun de ses quatre fila n'en 
voulait. Dirigés per le capitaine 
A -B Tuner, capitaine du Bri­
tannia’, l:s équipages des deux des­
troyers qui ont remorqué le yacht 
au milieu de la Manche sont restés 
é r'attention !” quand le yacht 
s’est enfoncé dans les vagues.

nant

DRUMMOND 4 STE CATHERINE

26 HMCES il.90
40 onces il 65

Distillé tt embouteillé e« Gn«d« p«r MELCHERS DISTILLERIES LIMITED - Montréal «t Bertkiervtlle

Un nouveau Rasqut plat moim encombrant pour 
plut facilement dans le 90ustet. Procurez-vout-en un et constate!.*

commençant demain

—De même que le phare sur la 
plage rocailleuse. l’annonce vous 

Wm POWELL Jean ARTHUR | Indique la voie sûre pour arriver à 
dans , bon port, là où vous trouverez des

•THE EX-MRS BRADFORD” marchands honnêtes, qui vendent 
La grande course aux diamants | a des prix honnêtes Usez i** an- 
en Afrique du Sud Walter HUS- ' nonces chaque Jour.
TON dans le rôle de

RHODES” -------------------------------------------—
le roi du diamant.

Dernières actualités mondiales
!■■«'■■■■■■■■

PREMIER
Aujourd hui ri Sanirtli 

Un des vrais grands drames de 
1 année! Pat O’BRIEN, Josephine 
HUTCHISON dans

T MARRIED A DOCTOR’
Cassidy court à une de ses plus 

dangereuses aventures :
-THREE ON THE TRAIE" 

avec Bill BOYD Muriel EVANS 
Jimmy ELLISON 

‘HEADLINES OF 25 YEARS'’
Autres rijeu.

■ -■■■■■ ■ fl ■

TIT-JEAN L'AVIATEUR
N* *44

Trébcr r%pp«rt« fn'D n » ptf «neert rftiMl I dér'iuTTlr Drak»-Ma<» Il n* stmbl* paa avoir frand ronflaaee en fet hoir.ma

En PrP8r*fnTn# éouV# ar*«
FERNANDE!, 

i RAYMOND CORDY dans
' LES GAIETES il» U FINANCE

AujovH'fetil D«r-
* HAÏ T COVMF >‘ LE GAMIN nr

tr TmirpOMMFS' r * ----

Lym YOUNG

r»l Trtfcor 4ant la ratrftvtU»
d'Vvetrc afin 4* mltm 1« aalvit — afin 

d« pas > p«r4rr 4c pendant «n#
)c pcaMala man cncaêU e

n repond an to«t peint à 
la dcarrlptlnp contenue dana I» 
rtrrnlalro repat 4c Florid* *caf 
qae «oc emprclntcc digitale* ne

Zt mol )e n * jpot frand eon| flaae# en Trékor
Et »on« «‘porot ««fore qnc Trékor e*t bien le bcadlt Robert* qui eaf rerhcrrh* pu le* aniorltdc pollrfcre* dc la Florldo—n eat-ec 
paa Capitaine Colla t

Tien» Jalet
te doit *tre la rabane 

Patroalllenr Trékorrorreapondent^aa — Et. de plu*
•I ta U» ROBERT de drclte 

t raarhe ta troaree 
TRFBOR '

1

t F

6398

^

5438
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Le Québec est riche en beautés naturelles et en belles routes !
FAITES DU TOURISME DANS VOTRE PROVINCE

L’automobile, les bonnes routes, une hôtellerie hospitalière facilitent la jouissance des merveilles
touristiques dont notre province est dotée.

SHERBROOKE

Tel. Mb.

Hôtel King George
E. F. DESORCY, prop.

40 chambres avec eau courante.
Repas — Bière et Vin.

100. rue KING-O. SHERBROOKE.

LES VILLES, AUSSI, SONT PITTORESQUES, CHEZ NOUS!

l
'

Mi
ye»*

' .4 - •$.**;. 'JT' » ^ F
T*'A,
* " T-! '' i
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PETIT LAC MAGOG

•f

PETIT LAC MAGOG

I C. Langlois
Cabines

Repas à toute heure. 
Bière et vin — Epicerie — 

Restaurant.
Garage—Terrain de tennis.

Tél. 1608-S-33.

.

LAC M^GANTIC

Hôtel Queens
LAC MEGANTIC 

“Où Pon se sent chez soi”. 
L’Hôtel le plus moderne à 

Lac Mégantie.
Repas — Bière et vin. 
Chambres confortables.

Yenet roir 1# lac Megan tir cl 
arrêt** à IHôtel Queen*.

Le ehez-soi par excellence!

B. & L.
CAFÉ

Repas à toute heure. 
Chambres avec eau 

courante.
Salon de crème à la glace. 

Chocolat — Cigares 
Cigarettes.

P. H. Boisdair, Prop.
LAC MEGANTIC

LAKE VIEW HÔTEL
Lac Mégantic Mastaï Drouin, prop.

1 Tél. 51-S5 et 213-S-13.

Hotel du Petit Lac
J. A. Leclerc, Prop.

Repas à toute heure. — Bière et vin. 
Excellente pension à la journée, à la semaine 

ou au mois.
Personnel courtois et compétent.

PETIT LAC MAGOG QUEBEC.

I Restauré à neuf du sous-sol au gremer. - Maintenant l’hôtel le plus 
i moderne de Lac Megantlc. — Cuisine canadienne-française. — Chambres 
, avec bain et eau courante. — Chaloupes — Garage - Repas a tou:*
heure.

LE SEUL HOTEL DONNANT DIRECTEMENT 
SLR LE LAC.

BIERE ET VINS

NORTH HATLEY

Vue de la rue Queen-Nord, à Sherbrooke, près de la rue Montcalm, un coin superbe entre cent autres de te Reine des 
Cantons de T Est.

Pourquoi Sherbrooke est la Visitons donc nos Cantons
j

Reine des Cantons de TEst avant d aller à l etran^er!

Hôtel Jacques Cartier
Ganyer et Ethier

Complètement rénové! — Un vrai chez soi! 
Repas — Chambre — Bière et vinr 

Personnel courtois et expérimenté.
LAC MEGANTIC QUEBEC

CONNAUGHT INN.
NORTH HATLEY, QUE.

à 12 milles *eulement de Sherbrooke.
Le 'TUit'’ de* Canton* de liât, p*ironisé par la meUlenre classe de 

gens do Canada et des EtaU-Unis.
Salle à manger licenciée. — Excellente rnisine — Taverne à 

compartiments (tap room).
R. B. McKAY, Gérant. J. R. McKay, Prop.

Sherbrooke, avec ses 30,000 âmes, est le coeur des Cantons, 
le centre typique de la région à tous points de vue: 

pittoresque, industriel, commercial, agricole, 
social et économique. — Ville élec­

trique où Turbanisme est 
très développé.

Combien qui connaissent les autres endroits du Canada et des 
Etats-Unis peuvent se vanter de connaître aussi bien 

nos Cantons au charme si pittoresque? —
Les touristes américains qui vien­

nent chez nous en si grand 
nombre n’y viennent 

pas pour rien.
Sherbrooke représente le coeur | lions de toutes sortes Ses Hôpi- 

des Cantons de l'Est. Celui qui vu taux et ses écoles couronnent les
site cette ville sans même avoir au-

PLESSISVILLE

I cune autre partie de cette remar- 
; quable région du Canada, peut st 
; faire une idée très juste de l’indus- 
I trie, du commerce, de la richesse 
i des conditions économiques et so- 
I claies, telles qu'elles existent dans 
toute l’étendue des Cantons de 

! l’Est. La vitalité de tout ce terri­
toire a sa répercussion à Sher­
brooke que l'on a surnommée à jus­
te titre La Reine des Cantons de I sont complétées

collines environnantes, a 
de phares lumineux du progrès 
moderne. Les hôpitaux en parti­
culier y sont des plus modernes et 
ils répondent aux besoins d une po­
pulation qui s'étend de beaucoup 
au delà des limites de la ville. La 
cathédrale catholique, qui s’élève­
ra au coeur même de la ville, sera

Nous ne semblons pas apprécier | Les Cantons renferment tout en 
l’instar | à sa juste valeur le merveilleux choix eux-mêmes, ils ressemblent fort A

de places d'eau et d'endroits de vil­
légiature et de campement que nous 
offrent nos propres Cantons de l*Est 

Nous connaissons passablement les 
attraits des provinces voisines, des 
Etats-Unis, les beautés de la Nou­
vel!#-Angleterre, de la région de 
Niagara, des Grands Lacs. Un petitsrsjt ffiursfSÆS zxsrzzxm

et, construites sur

A mi-chemin de U plus belle route Sherbrooke-Québec.

MANOIR PLESSIS
J. A. Dearochers, Prop.

ERITABLE CACHET DE PROPRETE

40 chambre* avec mu chaude et froide et avec bain 
Garage.

Dttaa-le à 
vos amisI Hôtel Somerset Plessisville, Qué.

le roc. elles forment trois étages 
dont celui den haut, qui servira 
de sous-sol à la cathédrale projetée 
sert actuellement d’église, plus Jo­
lie déjà que bien des cathédrales. 
On peut juger par là des vastes 
proportions de la nouvelle église 
lorsqu’elle sera terminée.

QUEBEC

Tél. 2-7972.

The New Frontenac Garage
Service de 24 heure».

Capacité: 400 automobiles.
Gazolüie — Huile — Acceasoirea.

Le garage le plus spacieux et le plus moderne à Québec.
47, rue St-Louis. Québec.

Tél. 8181.

Laurentide Automobiles Inc,
Vendeurs des autos et camions FORD.

Pièces et Réparations.
40-42 Dorchester. Québec.

VI

SERVICE de TRAVERSIER
entre

QUÉBEC et LÉVIS
Deux nouveaux fraversiers en acier, d’une capacité 

de 00 autos chacun.
I>a route 1a plus courte et la plus pittoresque entre Qué­
bec et Sherbrooke et les Cantons de l’Est, les Etats de 
la Nouvelle-Angleterre et New-York.

Auto et chauffeur 60c 
Autres passagers, 

chacun ......................  10c
Voyez Quebec de la rive sud. à Lévis, et vous avez un 

panorama que vous n oublierez pas de sitôt.

La Traverse de Lévis, Ltee

SERVICE DE 20 
MINUTES

Marché t hamplain
J. L. ROBERGE gérant.

Québec Tél. 2-5182.
L. M ( ARRIER. as*.'gér*nL

i l'Est". Le trafic y est d'une inten­
sity qui pourrait faire l’envie de 
plus d’un grand centre urbain; en 
fait les rivières St-François et 
Magog, qui sont les artères vitale* 
de tout le district, traversent 
centre mê- ,c de la ville de Sher­
brooke.

En premier lieu, c'est une vil-} . _, , .
le qui réunit d’une façon remar-
quable les avantages de l’industrie * Sherbrooke, le marché pu-
rorale et de l'industrie urbaine. La ^ Tcomm.odl- 
plus grande partie du commerce les c.a"tonf

! des campagnes des Cantons de a ^ '^e «t
l'Est passe par Sherbrooke, en sor- le5 du sol dans le ter-

! te que la ville peut être considérée , rltolre y sont en vente, 
comme centre rural autant qu'in- Toutes choses considérées. Sher- 

, dustriel. Le commerce y est parti- brooke et son entourage sont très 
culièrement actif et cette activité attrayants et nous n’hésitons pas à 
commerciale s'est développée de proclamer bien haut qu'elle est La 
pair avec un louable esprit civique. Reine des Cantons de 1 Est”.
La ville possède de belles rues pa­
vées, des institutions splendides, i 
des écoles, des collèges, des églises, 
des parcs, des clubs et, à un degré 
exceptionnel, c’est une cité de foy- 

' ers.
Sherbrooke a les avantagea de 

bonnes conditions de travail, de 
| 1 énergie hydro-électrique en abon­
dance, de plusieurs chemins de fer, 
et les conditions de la vi# y sont 
les meilleures que puisse désirer 

I une population progressive et pa- 
! trlotique.

C’est une ville dont le site est 
( des plus attrayants, mie a étendu 
see limites premières des bords des 
rivière# Magog et St-Françols, du 
côté des colline* qui s’élèvent de 
chaque côté de ces rivières. Elle 
compte un grand nombre d'impo­
santes constructions de pierre, de 
brique et de granit, qui donnent à 

; l'ensemble de la cité un aspect, de 
permanence, de dignité et de du­
rée. Au point de vue de sa topo­
graphie, Sherbrooke rappelle en 

, certains endroits la rleille cité de 
' Québec. Oeri est particulièrement 
remarquable aux alentours du Pa- 

( lais de Jiisttce d’où l'on peut voir, 
surplombant la basse ville, la Pa­
lais de i Evêché La rue qui se diri­
ge de cette colline dans la direc- 

| tlon de la rivière Magog, ressemble 
beaucoup à la Côte de la Monta­
gne, dans l'ancienne capitale.

Ia ville da Sherbrooke couvre 
une mi perfide de 3.260 acrea. ou de 
cinq milles carrés, et les construc­
tions terminées y sont au nombr» 
de plus de fl,000, y compris des 
manufactures. quatorre églises, 
quatorze écoles, cinq hôpitaux, deux 
collège», des écoles techniques, des 
hôtels de première classe, quatre 
théâtres, vingt-cinq maisons de 
gros. 27R maisons de détail, qua- 

l torae banques, des bureaux d'af- 
; faires, des clubs, et des centres d'a­
musements suffisante pour un# po­
pulation de 100.000 âmes. Elle pos­
sède sept parcs La longueur des 
rues y représente une distance de !

| quarante milles et celle des trot- |
I loirs de 35 milles. La ville possède 
un système téléphonique, un splen­
dide système de drainage aanltai- 

I re. suffisant pour une ville de dix 
fois aa grandaur et vingt-cinq mil- i 
les de tuyaux à gaz

Oeci est un très bref sommaire, 
de ce que possède Sherbrooke en 
tant que centre de population. C'ait 
par excellence une nlie d uutitu-

Laurentides et de la Gaspésie.
Mais, c'cst la minorité de notre 

population qui connaît parfaitement 
le pittoresque hors pair des Can­
tons de l’Est, nos merveilleux sites 
de villégiature et de campement. Au 
fait, notre région relativement 
montagneuse en général, est sur­
nommée la Suisse du Canada par 
plusieurs étrangers qui ont fait le 
tour du monde.

Puisque notre province attire cha­
que armée des milliers et des mil­
liers de touristes des Etats-Unis et 
d’autres pays, il faut donc admettre 
que nous possédons à nos propres 
portes de quoi satisfaire le plus exi­
geant en pittoresque, villégiature et 
agréments. Nos Cantons de l'Efct. 
malgré leur aspect encore un peu 
sauvage, en offrent une variété ex­
ceptionnelle.

la région des Laurentides et mêmi 
à la Gaspésie par certains côtés. No* 
Cantons sont renommés, par ex­
emple. par la beauté, la quant 
la variété de leurs lacs et rivières, 
auxquels on a un accès facile, en 
général, grâce à un beau réseau de 
routes

La “Tnbune” espère avoir, cette | 
année, fait mieux connaître les pla­
ges et endroits de villégiature de nos 
Cantons. Puisque nos lacs sont fré­
quentés par un bon nombre de mil­
lionnaires des Etats-Unis et de la 
province, c’est dire qu’ils méritent 
d être mieux connus. La Baie Mis- ; 
sisquoi, les lacs Massawippi, Ma­
gog, Memphramagog. Brome. Ayl­
mer, St-François, Mégantic, pour ne 
nommer que les principaux, sont as- | 
aez bien cornus d un# manière gé­
nérale. mais sont dignes d’une plus 
grande célébrité.

Pour un repas succulent et vite préparé

“Au Cordon Bleu*’
RepaA k toute heure.

Crème à la glace — Chocolat — Bonbons — 
Cigrares — Cigarette».
Arthur Goulet, Gérant.

LAC MEGANTIC QUEBEC.

WATERVILLE

Hôtel Riverdale
ARTHUR JOYAL, Prop.

Repas à toute heure. — Bière et Vin.
“Où le* ami* *e trouvent ehe* eux.* 

Tenu par un ancien voyageur de commerce.
WATERVILLE, QUEBEC.

NOS BEAUX LACS
Possédant un pittoresque qui ne 

le cède à nul autre, et sillonnés de 
routes nombreuses et excellente» 
qui en rendent l'accès facile à tous 
les automobilistes, les Cantons de

1 Est sont une des régions les plus i beaux de la province. Us sont bor- 
fréquentées par les touristes locaux déa de centres de villégiature très 
et étrangers Deux raisons princi- populaires auprès des visiteur» qui ne 
pales expliquent cette popularité disposent que de peu de temps et ne 
des Cantons de l’Est. En premier peuvent se rendre dans les autres 
lieu, parce qu’ils sont situés en régions. On pourrait ajouter que la 
bordure de la république voisine bonne entente qui règne dans les 
et servent de porte d’entrée à tous Cantons de l'Est entre les deux 
les visiteur» de l’est et du sud-est i grandes races, française et anglaise, 
des Etats-Unis; en second lieu du Canada, constitue un exemple 
parce que les lacs qui parsèment ce ' parfait de ce que peut être le bi- 
terrltoire comptent parmi le* plus ‘ linguisme bien compris

HÔTEL i 
CONTINENTAL

UN HOTEL MODERNE
À PRIX POPULAIRES

Repas
Notre ouisine cansdienAe est excellente; nos plats 
sont préparés avec soin. Tout est appétissants et 
nous vous invitons à venir en faire l'essai. Nos prix 
varient d*

55c à 75c
Chambres

No# chambres sent gaies reposante# et entrete­
nue* avec une propreté irréprochable. Tout y déga­
ge un air de repos Prix.

75c •t plu*

Grill et Taverne
8i vous voules vous rafraîchir, notre Grill vous In­
vite: aussi taverne, aux couleurs espagnole». Nous 
avons la plus belle taverne en ville.

Pour un bon repas — après la soirée ou le 
théâtre, pour un séjour agréable.

L’HÔTEL CONTINENTAL
Coin King et Wellington. SHERBROOKE. QUE.

Promenades à travers la Province
Si vou* vous proposes de voyager durant les prochaines 

vacances, vous pouvei dès à. présent préparer des itinéraires de 
promenades très intéressantes à travers la province de Québec.

La province couvre un immense territoire qui offre aux 
voyageurs en quête de distractions une gamme variée âr beaux 
paysages, de lieux de villégiature reposants, de plagef sablon­
neuses invitantes ou de simples promenades à travers des campa­
gnes pittoresques.

Que d’agréables promenades dans la région des Cantons 
de l’Est, le long du fleuve, dans les Laurentides, dans la vallée 
du Saint-Maurice, dans la région du Lac Saint-Jean! Les étran­
gers viennent de très loin visiter ces régions pittoresques dont ils 
rapportent d’ineffaçables souvenirs.

L’Office provincial du Tounsme met à la disposition du pu­
blic des brochures où sont décrites brièvement les différentes ré­
gions de la province. Ces brochures et la carte routière et tou­
ristique de la province sont envoyées gratuitement à toute per­
sonne qui en fait la demande à: —

L’OFFICE PROVINCIAL DU TOURISME
Hôtel du Gouvernement, Québec.
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La sécheresse provoque la hausse de la farine et des engrais
La farine 1ère patente monte à $3.00 le baril et le gru 

rouge à $24 00 la tonne à la suite, de la sécheres­
se qui sévit aux Etats Unis et du mouve­

ment d’exportation de notre blé. —
Pommes de terre nouvelles 

de Montréal.

Quatre Generations de Bébés ... 
Ont Eté Elevés aux Laits Borden

ARRIVEE DES PRODUITS LOCAUX
1 IcUJlLuicUÜ, Ùa. ilozUxiAA.

fiouA £ aÛm&nLzlion infcuiLÙ, b

ta $£cheres$e qui sévit dans 
l'ouest américain, menaçant d'y ré­
duire à néant les récoltes, de 
même que le mouvement d'exporta­
tion de notre blé ont provoqué une 
hausse considérable d? la farine 
et des engrais de $2 80. la farine 
1ère patente est montée à $3 00 le 
baril et de $21 00 le gru rouge est 
monté à $24 00 la tonne. Cette mar­
che ascendante, qui ne manquera 
pas d’avoir une fort-3 lépercussion

5 à 54 Ibs ................................. S5c
6 Ibs. et plus............................... 35c

Poules :
3 à 44 Ibs................................... 23c
4 a 44 Ibs.................................... 25c
5 Ibs. et plus. ..........................  27c
Canards. Lac Brome.....................   28c

"/JvnlcwS i eTr ADIÉ ËVAPOkÉ

ST. CHARLES MILKn£

I subsidiaires.
La compagnie F P Weaver, qui 

opère A Toronto tandis que les au- 
! très opèrent dans ]e Québec est é- 
galement un agent de la British 
Coal dans le genre de la Canadian 
Import, mais elle peut acheter et 
Importer du charbon d'ailleurs que 

j l Amalgamated La Weaver et la 
British Coal peuvent, en certaines 

| circonstances, acheter ailleurs du 
consentement de l'Amalgainated. 

! et M. Alrd a déclaré hier qu'en 
fait, à la connaissance de la com­
pagnie galloise, elles en avaient a- 

! cheté ailleurs quelques fols.
La British Coal prend sur le 

charbon qui lui passe par les 
mains avant d'étre revendu A ses 
subsidiaires une commission

VIANDES
(Cours fournit par “Dixon"). 

Rosbif............................................ . 28c
sur le coût de la vie. se continuera .............................................. Ü?:
selon toute vraisemblance si la ; *.......................................... **
pluie ne vient pas à temps au se- pstja* *
cours des fermiers américains. ; Ronae ........................................... Zuc

TRANSACTION AUTOUR DE 
COMPAGNIES DE CHARBON

(Suite de la page 10>

Les pormneô de terre nouvelles 
de la région de Montréal viennent 
de supplanter celles du Nouveau 
Brunswick sur le marché de Sher­
brooke Les craintes d’une disette 
de cette importante denrée ne sont 
paô réalisées et d'importants stocks 
de la dernière récolte demeur'nt 
qui auront peine à trouver des 
débouchés
Le prix de gros des patates nou­
velles de la région de Montréal est 
de $2 00 les 80 livres, damant le 
pion aux patates du Nouveau 
Brunswick qui s'offraient encore 
avant-hier à $2 25 les 80 livres. Le 
prix de la pomme de terre se trouve 
encore élevé, mais il ne tardera pas 
à baisser pour la bonne raison que 
les semences de patates des envi­
rons sont en fleurs depuis déjà 
quelques semaines.

Les produits locaux commencent 
petit a petit à envahir le marché, 
supplantant pour de bon les maraî­
chers du sud. Certains pjroduits ont 
baissé avec une grande rapidité, 
ainsi les concombres dont le prix 
de gros est passe de $1.50 la dou­
zaine à 5ô cents, et les choux nou­
veaux qui. de 5 cents la livre se 
vendent aujourd’hui 80 cents la 
douzaine.

Sirloin.
Flanc.

te mais revenons au sujet.
30c I Si par exemple 1 Amalgamated 

8c n'était pas en position de nous ser-
Côtelettea........................................32c
Filet de boeuf frais ........ 70c
Hamburger....................... 15c et 20c
Porter House.................................32^
Langue, la livre ........................ 15c

Viande de boeuf :

de lavir pourriez-vous acheter 
Pasco Coal ?

—"Nous procédons alors au 
moyen d'un pool. C’est-à-dire que 
nous achetons de nos agents ici.

—Vous payez plus cher alors.
Poitrine........................................... 10c , C'est pourtant votre charbon puis-
Rognons.......................................... 15c i qu’il s’agit d’un pool dont vous f&l-

Saucisse: tes partie. Je ne comprends pas
Saucisse au oorc frais ...... 18c | très bien.

Veau : I —I* charbon que nous achetons
Epaule.............................................  10c
Fesse entière.................. ...... 20c
Demi-fesse, bout rond................ 20c
Tranche dans la lease................ 28c
Devant.............................................. 8c
Quartier de derrière...................18c
Longe............................................... 18c
Côtelettes............................. .. 20c
Foie...............................................  30c

Porc :
Filet .... ................................... 35c
Tranches dans la fesse, . «............25c
Fesse, bout rond.............................. 22c
Fesse entière.................................... 20c
Longe..................................20c et 25c
Lard salé ........................ 15c et 18c
Lard gras................................. '... 15c
Jambon entier, 8 à 14 Ibs........... 25c
Jambon, épaule................................ 18c
Epaule de jambon roulé........ . 25c
Tête.................................................... 10c
D?mi-jambon. bout rond ........ 25o
Demi-jambon, jarret.................. .25c

LEGUMES

BEURRE ET FROMAGE 
(Cours iourois par M. J. A. Bro

deur).
Beurre :

De crémerie, en bloc ............. 25c (Prix du gros'»
De crémerie, en bte............... 33c (Cours fournis par "-Thompson «5s

Fromage : Alix").
Québec, doux ............................. 16c Concombres, doz ...................... Mc
Canadien...................................... 25c Epinards, panier........................ 90
Canadien, fort..............................  28c Ce.eri, caisse^............. ..........$4^00 tjons cst elaboration nous

'• ac>z ...................... .. ............... n*rTr>#»t ri* rrri«iv

de la Weaver par exemple nous 
coûte un peu plus cher, en effet. 
Mais nous ne payons pas de com­
mission à la Weaver.

—Combien de charbon vous faut- 
il pour Montréal par saison ?

—114.000 tonnes.
—L Amalgamated vous en fournit 

combien ?
—25 pour cent
—Le reste est acheté de la Wea­

ver... qui ne fait pas d argent 
puisque vous ne leur payez pas de
Commission.

—Exactement.
—Alors pourquoi la Weaver est- 

elle dans le commerce ?
Le témoin ne répond pas
—M. L -G Mickle? ancien direc­

teur de la B C.C. (qui a démis­
sionné en juillet» est bien prési­
dent de la Weaver Coal ?

—Oui.
Revenant aux achats de la Ca­

nadian Import auprès de Weaver 
Coal et Hartt and Adair, M. Aird 
explique que le charbon est "mêlé", 
«le commissaire Tory objecte à cet­
te expression). Constitue un pool 
continue le témoin et l’avantage 
que nous retirons de ces transac-

bon sont reliées entre elles. Qu il 
s agisse de contrats, d ententes écri­
tes ou verbales, de droit de préséan­
ce... peu Importe, ces diverses fir­
mes forment un groupe uni ayant 
sa clientèle, ses débouchés, ses entre­
pôts et sa compagnie, de décharge­
ment. Voyons un peu la structure de 
cet organisme.

L’Amalgamated Anthracite, com­
pagnie anglaise, et la British Coal
Corporation, compagnie canadienne 
sont deux compagnies différentes 
appartenant autant que l’enquête 
la révélé Jusqu’à maintenant, à des 
propriétaires ou actionnaires diffé­
rents.

La Canadian Import, cependant
qui est la distributrice du charbon 
importé par la British Coal, détient 
toutes les actions de cette compa­
gnie anglaise Seules quelques ac­
tions appartiennent aux directeurs

i de la British Coal. Juste suffisam­
ment pour leur permettre d'être di- 

! recteurs.
La British Coal n a aucun intérêt 

dans d’autres compagnies soit loca­
les, soit étrangères La Canadian 
Import, cependant, bien qu elle n ait 
aucun intérêt dans ces compagnies 
étrangères, possède en Canada des 
subsidiaires.

Entre la British Coal et lea sub­
sidiaires et la Weaver il n’y a eu- 
cune entente apur fixer le prix de 
vente du charbon. Le charbon pas­
sé» de l’une à 1 autre sur un ordre 
de vente à tel prix pour telle qua­
lité sans spécifier à quel prix il 
sera ensuite revendu.

DISTIL^'
mélange ET 
ewbÆ PAR

ENECOSSE

OEV/AR
Pour avoir ie

MIILIIUR7k ****$£«
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SpcoùifJuttUHiA.
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Elle contrôle les compagnies 
Hand & Parker Ouimet Wilson 
Coal Co., Ltd. Monroe Coal Co.. 
Ltd E. C. McCrory Coal Co., Ltd 
et Farquhar Robertson Ltd, dont 

| elle est la propriétaire absolue. Ces 
compagnies vendent aux consom­
mateurs. Aucun des officiers de la 
Canadian Import, cependant n’est 

j directeur d* ces compagnies subsl- 
1 diaires et la Canadian Import y est 
tout simplement représentée par 
un directeur de ces compagnies

La British Coal ne s’occupe pas 
des ventes dans le district de To­
ronto. Ce territoire est desservi 
par la Weaver Coal, qui a un con­
trat avec une autre société d* mi­
nes de charbon gallois, la Pasco 
Coal Company, de Galles. La Wea­
ver. est aussi un agent de vente ou 
une distributrice pour la British 
Coal et le contrat de cette dernière 
avec l Amalgamated ne lu! dé­
fend pas de vendre à la Weaver. 
C’est ainsi que quelquefois la 
Weaver achète de la British et cel­
le-ci de la Weaver 

Si la British, par l’intermédiaire 
des distributrices qu ells contrôle, 
ne vend pas dans le district de To­
ronto, la Weaver vend dans le dis-

VIEUX SCOTCH WHISKY
*3.20 *r-“»4.85

ÜQOZOU’

, r.
. VDe^&Sons
■teaTif a 0,êrJLLg*M. Lm

trict de Montréal Cependant la 
Weaver achète de la British le 
charbon gallois qu’elle vend à 
Montréal, achetant de la Pasco ce­
lui qu elle vend à Toronto. Dans ces 
circonstances, la Weaver achète 
par l’intermédiaire de la British du 
charbon de l’Amalgamated.

Au sujet des relations entre la 
Weaver et la British, l'interroga­
toire a révélé que quelquefois du 
charbon acheté par la Weaver de

la Pasco était vendu par la Wea­
ver à la British. Le paiement ce­
pendant se fait par la British di­
rectement à la Pasco sans que la 
Weaver en retire du profit. Ces 
transactions se feraient apparem­
ment quand les réserves de la Bri­
tish ne sont .pas suffisantes, et la 
Weaver n'exigerait pas de profit a- 
fin d’obtenir le même traitement 
quand ses propres réserves sont à 
mal.

Kraft, boîte d’une livre............28c ...................... permet de mieux servir le publieKraJt boit* de 5 livras................Laitue locale, doz..................................ooc . ______ « * j______  __Kraft, boîto de 5 livres.................. 25c
Oka. .............................................  35c
Roquefort........... ........................... 70c
Camembert, ................................  65c

VOLAILLES
(Cours fournis par Dixon.)

Dindons. Ib., ............................. 38c
Poulets :

3 à 34 Ibs................................. 34c
4 à 44 Ibs ................................. 3ôc

de SOYEZ PAS
maigres
piles
nerveux

affaiblis
débiles

anémiques

1
HOMMES et FEMMES

Transformez votre nourriture en de 
belies chairs fermes.

CE n'eet paa en mangeant beaucoup 
ou trop que voua pouvez eapéret 

augmenter votre poida. à moins qua 
voua aaaunîliez bien votre nourriture. 
Les personne* débile*, affaiblie*, souf-

Carottes. 6 doz............................ $3.50
Radis, doz........................................ 30c
Betteraves locales, doz.......... 60c
Patates nouvelles. 80 Ibs .,...$2 00 
Oignons rouges. 50 Ibs .. .. $1.50
Fèves jaunes, panier ................ $1.25
Pois. 30 Ibs..................................$3.00 i
Tomates du Texas. 30 Ibs .... $3 00
Choux nouveau, doz ............. 80c !
Laitue. Iceberg, loc. doz........... 50c !
Choux-fleur, doz......................... $1.25
Asperges, panier .. .. $175 et $2.00 

FRUITS (prix du gros) 
Oranges nouv., réc. Valence

.................................... $5.50 à $5.75
Citrons, boite ............. $2.25 à $7.00
Pamplemousses ...................... $5 50
Raisins, io ibs................... $200
Cerises, 16 Ibs ....................... $3.50
Poires, caisse ...........   $4.75
Ananas, caisse ........................ $3 25
Attacas, V baril......................  $4.00
Pommes, h la bte...................$3 00
Melons d'eau, chacun ............. 60c
Noix de coco, boîte de 100 ... $3 50
Dattes, 1b............................. ,6c à 9c
Fraises, le panier .................. 12c
Prunes, caisse ........... .............  $2 00
Pèches, panier........... $2 00 et $2 25
Bananes, la livre ........................ 5c
Abricots  $2.75

FARINE ET ENGRAIS 
(Cours fournis par Genest-Nadeau

Liée.)
f^t d Wnue trouveront dan* le THE Farine, au baril. 2 sacs 
D'HERBES YAMA un tonique qui 
possède trois effet» reconstituant»: I-

mame par l’éliminât ion de» carpe re»i-

organe» d’aa»imiLtion en leur permet­
tant de convertir 1a nourriture digérée ! 
en chair a ferme» et solide*, en force et 
en énergie nouvelle*

Le Thé d'Herbes YAMA
ne contient que de* herbes de haute 
qualité, scientifiquement •téniiaée* et 
triée*. C cat un simple traitement végé­
tal poaeéchunt une valeur indiscutable 
comme tonique régénérateur. De» ins­
truction» »ur le régime et le» exercice» 
à suivre ae trouvent dan» chaque bd ta

P S. Rensalpmnrwis sur t«
Thé (THerbas HOLLYWOOD

1ère patente ......................... 00
2e patente ........................... 80
Farine entière .................. 85
Farine à pAtjjserle.. .. . $2 40
Farine de blé d inde blanc,

100 Ibs ............................. . $2 85
Gru rouge, la îonn* ........... 00
Son. la tonne ...................... 00
Middling, la tonne ............ 00
Fèves jaunes 60 Ibs............ 80
Fèves blanches. 60 ibs .. .. $1 50
Pois à soupe, cuisants.......... .. $2 15

LA GOLD RIVER

—La Hartt and Adair vous vend 
sans profit comme la Weaver ?

—Elle nous charge six "pences" 
par tonne.

—D'où lui vient ce charbon ?
—De la Pasco Coal.
—L?s ventes faites par la British 

Coal à ia Hartt and Adair ont- 
elles été profitables ?

Le témoin ne peut répondre 
main tenant. Me Bissonnette de 
<hre : Vous avez fait les négocia­
tions, vous êtes le gérant, vous de­
vriez pouvoir répondre facilement

La question est laissée de côté. 
On y reviendra dans l'après-midi. 
M. Aird déclare que la B.C.C. doit 
avoir échangé 10.000 tonnes de char­
bon avec Hartt and Adalr. "Simple 

1 collaboration étroite", de dire M. 
Aird.

—C’est précisément pourquoi nous 
sommes ici. A cause de cette 
“étroite" coopération.

On s'occupe alors de la firme E- 
lias Rogers Coal Company. M. Aird 
déclare que Jamais M Webster ou 

| des officiers de la Canadian Im­
port n ont cherché à s’emparer du 
contrôle de cette firme.

—Pourtant en 1932.
—Oh ! oui, il y eut des conver­

sations au sujet du commerce de 
détail de cette compagnie.

—Qui n'aboutirent à rien ?
—Exactement.
—Rogers font affaire à Toronto ?
—Oui oe sont de gros acheteurs.
—Combien leur a ver-vous vendu 

de charbon ?
—Pas du tout.
Le contrôle de la Weaver revient

MINING REPREND 
SES ACTIVITES

2-MtF
(Spécial à la "Tribune”)

CHARTIERVILLE, 10. — La 
Gold River Mining a repris ses tra­
vaux abandonnés au cours de l'hi­
ver. Près d'une quarantaine d’ou-_____

cï;,,8.îr*ï"o»*; 7:,rs’ en ^x^quipM. un, I -Tout d, même vou* ête* ,u oou-
. Co.k§hir,. P* nuit 1 a’Jîr, de jour, trav»il- nnt du prêt A-t-11 remboursé, oui

lent activement à forer le roc.

DUtriDUlCLTê pour ICI romtf» dê
Richmond — Oln-t Ch«rp»nti*r. St-Claa 
d« Nord. Shorbrook* — îu'e* Lamooreu* 
2S m* Que«n, Sh«rb-ooke 
J. E. Bade»a 
*hlr* Pharmacy

ne peut parler des affaires person­
nelles du sénateur Webster.

—Le sénateur Webster ne voua a 
jamais dit qu’il avait obtenu le con­
trôle de la Weaver ?

—Pas que Je me souvienne ! 
—Vous connaissez un M C -W 

Bamet auquel le sénateur Webster 
aurait fait un prêt de $500.000 pour 
aider la Weaver 7 

—Oui, (E est prouvé que M Bar- 
net a $25 000 d’actions dans la Ca­
nadian Import).

—Ce prêt a-t-il été remboursé ° 
-Je ne puis répondre A oela. De- 

mandez-le au sénateur. Je n al rien 
à dire sur les affaires privées de ce 
dernier.

Avantages pour un voyage de
vacances DANS l'OUEST . . .

DES billet» de tourisme d’été à de nouveaux prix réduit* vous per­
mettront de visiter le» province* de l Oueat. le* fameu*e* »t»tiali» 

touristiques des Rocheuses Cansdiennea et L Côte du Pacifique au 
climat enchanteur durant oos vacances .. .Tous les sports en plein air

NOUVEAUX BAS PRIX DE TOURISME D'ETE
•lier *♦ retour de 

Sherbrooke •
«nvr^irurea on wajon-lita- eo «’•fon-li** 
ordinaire* tounetee* de p-em»*r«t

VVmnjpef
Rétrifte
Saslcetccatoon .. .........
Ed m on ton—Ca 1 ra rv i-------Q.«a

•Aussi $100 SS validité 4
En vigueur du 15 ju>n su 1F

.........  $43.OS
••••• 61.00
.........  64.S0
.........  7S.60

77.75
Jours *♦ $117 20

—Retour

$54 00 
67 JO

$66 40
SI 15

70.76 $5 76SI 00
15.15 *102 80

slahles lusqu au 31 oetobra 
au 80 seTf*mhre.

U Côte Nord 
Pacifique

Limite de validité
du Bon en 45 SI net.

Voiture* ordinaire» $$$.76 $110 30
afon-lit*'tounstaa* 106.80 121."6

Délivré* jusqu’au 18 oct. a Moa bt*<*• pmreiéra* 122.40 185.06
t Plu» !« prti de location Hraœmae» réduit 

• Durée dm vnh<bté 45 jour* mai* non au daU du ît net.
Prit p*»pttr1,onneUerr*"t réduit» de.» euére* tndroil? Ob*tnm rtwigarments 

d» finir t aient local

j ou non ?
-Je*n ai jamais vu de chèque.
-M. Bamett ne vous a jAmais 

parlé des intentions de M Webster?
—Jamais! D'allleur» M. Webster 

répondra è tout, cela lui-même.
—Vous connaissez llmperial Trusi 

Co. ?
—Oui un peu.
—Le sénateur Webster en est un 

çtos actionnaire — le plus grr« ?
—Je l’ai entendu dire.
—Au temps de la transaction Bar­

nett 7
— Non. beaucoup avant cela.
—Et jamais en aucun temps A 

imperial Trust. U n’a été question 
du prêt consenti à M C.-W. Bar-
nett 7

-Non, pas que Je me souvienne
Le témoin, une fois de plus, décla­

re qu'il ne dira rien des affaire» pri­
vées du sénateur Webster C’est a- 
;ars qu on apprend que le secrétaire 
privé du sénateur est M. William 
Stobo. de Quôbec. et non M. Ne- 
mUl.

CANADIEN
NATIONAL

PACIFIQUE
CANADIEN

Véritable fil d Ariane

La première journée de 1 enquête 
aura eu pour résultat de faire com­
prendre au profane. 1 ordre dans le­
quel plusieurs compagnies de char- ‘
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LISEZ
au Livre de la Nature f
Il nV a pas de plus sûr moyen de connaître les endroits historiques 
les plus beaux — d'obtenir une connaissance approfondie des indus* 
tries de la province qu’en les visitant en automobile* Faites vos malles 
et partez I Renseignez-vous sur place sur les Choses et les évènements 
qui se produisent chaque jour dans la province.
Voyez les immenses pouvoirs hydrau­
liques de Beauharnois • • • la production 
du papier sur lequel est imprimé vos jour­
naux et vos livres . *. le tissage des étoffes 
formant vos vêtements.

nie. L’huile à moteur Champlain Pen* 
mark ebt un produit 100% pur de Pen- 
sylvanie. et, pour votre protection se 
vend en boites scellées*

DEMANDEZ VOTRE COPIE!
L* nouvel!* Carte de Tourisme Cham­

plain pour la province de Québec.
C-rntto ra'tm Imprlmd» mn rrna mroctÀroa tvms 
I ndxquo H+n promor*nd*a agrdahlma, diviados pnr 
rrgutn. t e»ii » ridaianm lo* *>to.* ir tdrmaaan t % Ho 
la prnt inro; roua mgrtalo Io» moiUour» onHrnito 
prtu r Io pdrho, la chamao. Io golf, aite. Prncttroa- 
*V>M* copia do cotto cortm choa votre
vendeur ou d votrm poato Chmmptain,

CHAMPLAIN

Immobile dans votre garage, 
votre voiture est coûteuse. C'est 
en voyageant qu’elle vous pro­
curera des revenus riches en 
plaisir, confort et enseigne­
ment*

Votre automobile vous servira de meil­
leurs revenus si vous employez la gazoline 
Benzol Champlain. Le Benzol Cham­
plain donne à votre moteur un rende­
ment plus efficace—puissance pour gra­
vir les côtes—départ instantané dans le 
traffic — souplesse — plus de milles au 
gallon. — Et tout comme le Benzol donne 
un meilleur rendement, ThiiiJe à moteur 
Champlain Pen mark lubrifie mieux votre 
moteur. Aucune huile n'égale la qualité 
provenant des huiles crues de Pcnsyha-

Allez aujourd'hui même chez 
votre vendeur Champlain faire 
remplir votre réservoir de gazo- 
line Benzol Champlain et 
d'huile à moteur Champlain 
Penmark. Ayez la satisfaction* 
non seulement de visiter 1rs en­
droits les plus intéressants de 
la province de Québec* mais 
aussi d'avoir un moteur qui 
fonctionne parfaitement pour 
vous y rendre.

lotra Vendeur ChnmpUsin rand ansii U 
Gauoli n • +70 Champlain i VEthyl 
Champlain i l'hnil* d moteur Cham.
plain Citadel; lea groUêe» Cham plain 
et un assortiment complet d'accès-
•oirca cTautomobiles.

CHAMPLAIN OIL PRODUCTS LIMITED
L’EDIFICE SUN LIFE - MONTRÉAL
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Le ministre de l’Air en France est accusé d’avoir livré des secrets au Soviet
La Chambre des Députés répond à l’accusation par MUflld PC0IIDC PCDUAIC ADDIUCDA CAI 

un vote de confiance dans la politique “de coo- L nUPI ULOAinC ÜLllf AI0 AnnlfLnA LU . i i
pération technique et industrielle avec la 

Russie aux termes du pacte d’as­
sistance mutuelle”.

AUTOUR D'UN M ODELE DE CANON

NEW YORK 
A LA HAUSSE
Marché actif.

‘Presse Associée»
NEW YORK. 10. — Les valeur* ont 

gagné des fractions à rduverture 
active de la Bourse de New York, 
ce matin. U. S Steel. General Mo­
tor*. Chrysler. Chesapeake et Ohio 
N. Y. Central. American Can. Ana­
conda. Consolidated Edison. Western 
Union. Deere et Westinghouse ont 
monté. Woolworth et Montgomery 
Ward n'ont pratiquement pas chan-

LE BEIHE 
H LA HAUSSE

I* beurre de Québec est à 23 
sous.—Les autres produits 
sont fermes.

MONTREAL. 10. — Le beurre é- 
tal plus ferme h 23 sous sur le Mar­
ché de MontréaJ, hier. 750 boites ont 
changé de mains, dont 500 de Qué­
bec à 22 7-8 et 20 à 23 sous. A la 
fermeture, celui de Québec était à 
23. Le beurre de la Saskatchewan a 
atteint 23 1-2.

Les oeufs n'ont pas changé mal­
gré une demande plus ferme. Us 
sont à 23 1-2 - 24 pour les A-gros; 
22-22 1-2 pour les A-médiums; 21- 
21 1-2 pour les B. et 20 1-2 - 21 pour 
les C. d’après le* cotations des mar­
chands. Le marché le* cote à 23 1-2- 
24 pour les A-gros: 21 1-2 - 22 pour 
les B. et 20 1-2 - 21 pour les C.

Au détail, 11 est comme suit :
A-l, Gros............................ 34
À-l. Moyens .......................28
A Gros................  28c-27c
A Moyens............................27c-26c
B.....................é............... 25e-24c
C........................................... 24c-23c

Les pommes de terre ont monté 
pour les nouvelles mais les vieilles 
sont restées faible* à $1.50, pour 
celles des Montagnes de 11. du P. E 
par sac de 90 lbs No. 1. Les nou­
velles des Québec sent à $1 40-11.65 
par 80 lbs. No 2.

Voici les prix des volailles au dé­
tail :

Dindes...............................25c-28c
Au lait................................. 27c-29c
Choisies................................25c-27c
Canards domestiques .... 19c-21e 
Oies.......................................16c-18c

‘Press* Associée)
PARIS. 10. — Le ministre de 

l’air. Pierre Cot. accusé par la droi­
te d'avoir livré a U Russie un mo­
dèle secret de canon pour avion, 
a nié cette accusation en Chambre 
des Députés aujourd’hui.

Le* députés ont lépondu par un 
vote de confiance sur la politique 
du gouvernement “de coopération 
technique et industrielle a\* 
Russie Soviétique aux termes du 
pacte d’assistance mutuelle".

Le vote a été de 403 à 162.
Cot a déclaré qu il était prêt à 

étendre cette politique à “tous les 
pays participant à la sécurité col­
lective. même à l'Allemagne"-

Tout en niant qu'un modèle de 
ce canon ait été livré à la Russie, 
le ministre de l'air a refusé de “dis­
cute: si ce canon sera livré ou non"

Cot dit que le gouvernement 
français établissait une distinction 
‘entre le* secrets indispensables et 
les échanges nécessaires”.

La droite avait accusé Cot d'avoir 
donné aux SovKts un modèle d'un 
nouveau canon de 23 millimètres, 
pour avion.

Henry de KeriiUs, député de la 
droite, a révélé que ce canon, monté 
dans le moteur d'un avion, peut ti­
rer 800 coups à la minute. Il dit 
qu’il n’y avait que six de ces canons 
en existence et il demanda si on 
n aurait pas dû réserver le secret de 
sa construction pour l'armée fran­
çaise seulement.

Cot a reîusé de consentir à une 
I enquête comme le demandait Ke- 

rillis et 11 a demandé un vote de 
confiance contie la motion de la 
droite pour une enquête.

Ce député de la droite a déclaré 
qu'on l’avait accusé ‘ d'avoir révélé 
des accords secrets entre la France 
et la Russie" en disant qu’un mo­
dèle du canon en question avait 
été envoyé au Soviet.

“Il n'en existe pas", répondit le 
ministre de l'air.

Cot, rappelant que la Fiance a- 
vait acheté des licences pour les 
canons étrangers, déclara ; “Il est 
impossible d’obtenir un traité sans 
réciprocité ”.

“La coopération dans un seul sens 
n’existe pas. a-t-il ajouté, les é- 1 
changos sont nécessaires entre na- j 
tiens amies".

(Suite de la page 3)
La prime du beurre et du 

fromage
• Spécial à la “Tribune")

QUEBEC, 10. — Pendant que le 
premier ministre, Thon. Adélard 
Godbout. et ses collègues mettent 
la dernière main à leurs program­
mes et m préparent à rencontrer 
1 électorat de la province de Qué- 

I bec. les yeux des libéraux »e por­
tent vers Saint-Hyacinthe où se 
tiendra dimanche la première gran­
de assemblée de la campagne élec­
torale qui piendra fin le 17 août. 
Le caucus de mercredi eut pour 
effet de faire naître l’enthousiasme 
de tous les libéraux qui y partici­
pèrent. Cependant, quelques-uns 
d'entre eux, notamment les repré­
sentants des clrconaciiptions ru­
rales. insistent pour que l’aide aux 
agriculteurs soit encore plus gran­
de; le cabinet s’occupe de leurs de­
mandes.

Le gouvernement se propose de 
donner une prime de 3 cents par 
livre sur la production du beurre 
et une prime de 1V4 cent par livre 
sur le fromage. Mais ces primes ne 
serontr payées que durant la pro­
duction du 1er octobre au 1er mal. 
c’est-à-dire durant la période où 
l'alimentation des vaches se fait 
dans les étables.

Certains députés ruraux ont dé­
claré au caucus : “Réduisez la pri­
me de moitié, mais répartissez-la 
sur douze mois et non pas seule­
ment durant ia période où les va-

chea donnent peu de lait”.
En réponse à ces réclamations, 

on signala qu’avec une prime ver­
sée du 1er octobre au 1er mai, le 
déboursé annuel se chiffrerait à 
$400.000 Par contre, en réduisant 
la prime même de moitié et en la 
répanissant sur toute J’année, le 
gouvernement devrait débourser 
$2,000 000 et on se demande où il 
prendrait 1 argent ?

D’ici au jour de la votation, le 
cabinet étudiera sérieusement cette 
question afin de décider Jusqu’où le 
gouvernement peut aller dans sa 
politique dalde aux cultivateurs 
ôn admet que le problème est de 
solution difficile.

Brefs d’élection
A l’assemblée du cabinet, hier, on 

ordonna la publication des brefs 
d’élection et l’on convoqua pour le 
7 octobre la Chambre élue le 17 
août prochain.

Il ne s'agit ici que d’une date pro 
forma, puisqu'on choisit toujours 
une date en pareils cas. mais U 
n'est pas du tout probable que la 
députation élue le 17 août se réu­
nisse Ici avant cette date. Voilà qui 
met fin aux rumeurs voulant qu’il I 
y ait session en septembre.

Séance du cabinet

elare que la situation des prairies 
est la plus sencuse depuis 30 ans.
Il avertit le Canada que le pays 
se verra peut-être dans la nécessité 
de conserver son surplus de blé 
pour nourrir sa propre population, 
et il recommande a l’Office ca­
nadien du ble de ne plus vendre 
de blé a moins que $1.25 le bois­
seau, soit 30 sous de plus que la 
cote de fermeture d’hier, au mar­
ché du grain de Winnipeg.

Le rapport d’hier de l'Office fé­
déral de la statistique sur l’état des ' 
récoltes, dans tout le Canada, n'est 
basé que sur k* conditions du 30 
Juin, et ne renferme aucun détail 
sur les dégâts causés par la séche­
resse depuis une duaine de jours, 
mais 11 révèle que le 30 Juin les 
récoltes ne représentaient que 82 
pour cent de leur moyenne normale, 
comparativement à 96 pour cent, le 
30 juin 1935. El les aunes grains 
accusent de semblables reculs. La- 
voine est a 87 pour cent, compara­
tivement a 96 l'an dernier, le sei­
gle à 70 comparativement à 96, 
et i orge a 68, comparativement 
a M

Le rapport anonce que les pâtu­
rages et les four: ages ont souffert 
de la température et que les éle­
veurs ont de la difficulté à nourrir 
leurs bestiaux, dans l'Ontario com­
me dans le milieu du pays.

du gouvernement fédéral et uns 
modification du programme de ra- 
Justembent agricole dans le nord de 
la région centrale des Etats-Unis.

Travaux publics
Dans l’intervalle, le gouvernement 

a approuvé l’emploiement de 20.000 
fermiers à des travaux publics dans 
les régions dévastées par la séche­
resse. dans les Carolines, le Tennes­
see, le Kentucky, la Virginie, la 
Geodgie et l’Alabama Dans le nord 
ouest. 55.000 autres fermiers Jetés 
dans l’indigence sont engagés à des 
travaux du même genre.

On a approuvé la réduction du 
taux de transport par trains pour 
déménager les fcy tiaux du Monta­
na à de meilleurs pâturages, et on 
a ordonné un moratoire sur les 
remboursements de prêt* de réha­
bilitation pour soulager les familles

Jeunes gens furent trouvé* de l'en­
tre côté de le voie ferrée. Tous é- 
laieni Inconsciente. L'automobiie | 
n était plus qu’une masse informe de 
débris Les victimes furent placées , 
à bord du train et conduites à l'hô- 
pital de Saint-Jean.

Un Jury sou* la direction du Dr 
Oscar La berge, coroner du district, 
a ouvert une enquête mais a dû l’a­
journer jusqu'à lundi afin de pou­
voir recueillir le témoignage du 
mécanicien du train. Le cadavre de 
Mme Paradis a été transporté à 
Montréal.

C’est la deuxième tragédie à cette 
traverse à niveau depuis huit ans.

DÉCÈS
LA CFE DE FRAIS FUNERAIRE! 
Suc. Mai'og. Robert Brien, Gérant
ROY. — Les funérailles de Mme 
Charles Roy née Irène Boucher, dé­
cédée à lâp» de 27 ans. auront lieu 
samedi, le 11 Juillet 1930. Le convoi 
funèbre quittera la résidence mor­
tuaire 42 rue Stanley à 8 h 45 pour 
*.e rendre à l’église Ste-Marguerite 
Service à 9 heures. 109-2

En 1928, deux jeunes filles, qui t>e i-------------------— ■■
rendaient a l'école, furent tuées par HVMEL A FRERE
le train de Saint-Jean. Elles s'é-! 118 Gait. Tel: 18.
talent arrêtées pour laisser passer DOYOX. — Les funérailles de Céci- 
un convoi de fret et lorsqu'elles j le Doyon, fille de feu Alfred Doyoo

_______ ____ _____ _____ ............... puisuivirent leur route, elles furent de Alice Faucher, décédée à l'âge
agricoles des 268 comtés les plus aL 1 *raPP*es par un autre train qui s'en de 17 ans. auront lieu samedi, le 11
fectés par la sécheresse. allait dans une direction opposée.

MME DIONNE EST LA COALITION DES ROYALISTES

(Suite de la première), 
grande famille canadienr.e-fran- 
çaise.

Quoique d« nombreux touristes 
visitent tous les Jours Vhôpltal | cord sur 7 points principaux

(Suite de la première'», 
le a manifesté son mécontente­
ment de la tournure des choses 
L'officier a

convoi fun* bre quit*
tera la résidence mortuaire. 89 Gil­
lespie à 8 h 15 pour se rendre à la 
cathédrale. Service à 8 h. 30.

109-2
LAVERDIERE. - Est décédée h
Montréal < udl îe 9 juillet 1936. A 

déclaré que l’Autriche j l’Age de 69 ans, Anna Simard, épouse 
| et l’Allemagne sont tombées d’ac- de J. A. Laverdière Les funérailles

UNE RECOLTE
i

La température des derniers 
jours a grandement favori­
sé les foins.

QUEBEC 10. — Le Cabinet a 
siégé hier. L’hon. Adélard Godbout 
avait l’air très fatigué après le tra­
vail épuisant qju’il accompli de­
puis ces derniers temps. Plusieuis 
de ses collègues et d^ ses amis lui 
conseillent fortement de se repo­
ser. et s'il suit leur avis comme il 
l’a laissé entendre il partira pour sa 
ferme de Phillipsburgh, où il se re­
posera avec sa famille Jusqu'à di­
manche. alors qu’il se rendra à 
l’assemblée de St-Hyacinthe, qui 
n'est pas éloignée de Phillipsburgh.

C est encore question de la ven­
te du vin par les épiciers, et de 
déterminer un nouveau taux d'inté- 

I rét sur les prêts hypothécaires. M.
I Godbout fera des déclarations di- 
j manche à ce sujet à St-Hyacinthe.
; nous a-t-il laissé à entendre. Les 
ministres se sont occupés des fa- 
meusrs “affaires de routine" et ont 
considéré, ce qui est plus important, 
le cas de plusieurs hauts fonc­
tionnaires dont la démission sem­
ble sérieusement imminente.

Le surplus diminue
Dans 1 intervalle, le surplus de 

blé canadien continue de diminuer. 
Les Etats-Unis achètent environ 
1.000,000 de boisseaux de blé cana­
dien par semaine; malgré le tarif 
douanier de 42 sous le boisseau, les

j des Jumelles, peu d'entre eux sont 
au courant de la naissance du der- 

I nier-né. Il est né dans l’humble 
J maison du nord de l’Ontario tan- 
I dis que les visiteurs des fameuses 
o.ulntuplettes mangent des “hot- 
dogs’’ et se rafraîchissent de breu­
vages glacés aux échoppes qui ont 
été construite* autour de rhôpital 
Diorme.

Le docteur Joyal arriva sur les

près trois semaines de discussions 
qui auraient échoué sans l'inter­
vention de Mussoliqt. Cet accord 
accroîtrait l’influence nationale 
allemande en Autriche, appuierai 
les mesures d’égalité autrichiennes 
et offrirait certains avantages aux

auront Heu A East Hereford, samedi,
le 11 Juillet à 9 heures «heure avan­
cée» Parents et amis sont priés d’y 
assister.

Etats-Unis ont acheté jusqu'ici 44 - lieux peu après minuit et quelques

CONSTRUCTION D'UNE 
USINE A RICHMOND

Plus de 100 hommes travail­
lent à réfection d’un édifi-

PLLilE BIENFAISANTE
La récolte de foin, cette année, 

j .s’annonce excellente. Elle est beau­
coup meilleure qu’elle ne le fut de­
puis un bon nombre d’années ". nous 

[déclaraient ce matin avec une visi- 
f ble satisfaction MM. W. S. Richard- 
1 son et F. S. Brown, assistants-surin­
tendants de la Ferme Expérimentale 
de Lennox ville.

Rn effet, il y a quelque temps, 
une^vague de froid laissait craindre 
un moins bon résultat des récoltes, 
mats 11 semble qu elle ne les a pas 

1 tant affectées qu'on ne l’aurait tout 
1 d’abord cru.

Ainsi que l'annonçait hier la 
“Tribune”, l’Union Nationale tien­
dra sa grande assemblée régionale 
au manège du 54e. mercredi pro­
chain, 15 juillet. Les orateurs à 
cette assemblée seront: MM. Mau­
rice Duplessis, chef de l’U. N., 
Thon. Onésime Gagnon eu le mâiie 
de Québec, M. J.-E, Grégoire et les 
candidats des cinq comtés sui­
vants: Stanstead, Compton, Rich­
mond, Sherbrooke et Wolfe, Bien 
qu’un seul de ces comtés, celui de 
Richmond, ait tenu sa convention.

500,000 boisseaux de blé canadien, 
durant la présente année-récolte. 
On compte qu’ils vont accroître 
leurs achats, vu la grande séche­
resse qui sévit chez eux. Le 3 
juillet, le surplus de blé canadien 
était de 135.535.171 boisseaux, com­
parativement à 196%875,677 à pa­
reille date l’an dernier.

Le sénateur Horner dit que les 
fermiers de l’ouest devrai, m de

heures plus tard l'enfant naissait. 
La nouvelle n’a été annoncée qu’­
hier après-midi. Les rapports di­
sent que la mère et l’enfant se 
portent bien. Le père a gardé le 
silence.

Ce n’est que peu de temps a- 
près la naissance des fameuse* ju­
melles qu’Oliva Dionne déclarait: 
“Je suis le type d’homme qui de­
vrait être fusillé’*. A la naissance du

mande: une injonction contre l’Of- . demier-né. il semblait aussi heu­
reux que tous les autres membres

il est pratiquement certain qu’ils 
Ce* jours derniers, nous dit-on en- que^M V Ronrnn d*pUtés.,?t

—• '* '«"P"''"" chaud, p:'a gSESJtliïSl
ry Mills’

PLAINTE REJETEE
magistrat J.-S. Couture a 

renvoyé ce matin la plainte de fa­
brication de liqueurs alcooliques qui 
avait été portée contre Albéric Ga­
gnon, de Saint-François-Xavier de ! pour la “National Hosiery Mills,” de

ce pour la “National Hosie- cultivateurs qui ont commencé leurs Goudreau ^ront au nombre des o-
récoltes de fom ne sont pas en­
core nombreux, mais les autres ne 
tarderont pas. On anticipe partout 

P1 j 1on des résultats irteilleurs que la moyen­
ne. Il y a bien, comme toujours, des 
terrains qui rendent moins, mais en j 
général, le foin est beau et plus a-

RI OHM ONT) 10 
ouvriers de Richmond sont à l’ou­
vrage, aujourd’hui, alors que la 
“Richmond Development Co.’\ de 
Richmond, a entrepris la construc­
tion d’une usine de 180 pieds de .lon­
gueur par f>0 pieds de largeur sur 
un et deux étages au coût de $40.000

râleurs de l'assemblée du 15 juil­
let.

Quand au comté de Wolfc, la 
rumeur désigne M. Henri Vachon 
comme candidat de l’Union Natio­
nale.

La convention pour le choix d’un
bondant que depuis longtemps.

Br om p ton.

Aubaines
de juillet

Robes
Des centaines de robes en 

seersucker h

$1 .00

l'Ontario.
La construction de cette usine, qui 

doit procurer du travail à plus de 
250 personnes quand elle fonction­
nera à plein rendement, est faite 
entièrement avec du capital de 
Richmond La Stewaft Construction 
Co. Ltd, de Sherbrooke, a le prin­
cipal contrat. Un lopin de terre a 
été laissé libre pour la construction 
de deux allonges de 150 pieds cha­
cun d’ici trois ans.

HAUSSE DES
COMPENSATIONS

BANCAIRES

candidat de l’Union Nationale dans 
La pluie de cette nuit, apprenons- comté de Sherbrooke aura lieu

nous de la même source, sera fort! , j0ir Prochain, 14 juillet, a 
bienfaisante. Après des jours de sor ! J de V1“e Sherbrooke. La 
ieil, elle apporte l’humidité dont la £.and-.a_ture sera offerte.

fice du blé pour î'empécher de ven­
dre le surplus de blé à moins que 
$1.25 le boisseau, car le Canada 
pourrait avoir besoin de tout son 
blé disponible.

Le Canada est le pays qui a ex­
porté le plus de blé au cours des 48

premières semaines de l’année- 1 
récolte, tandis que l'Argentine, 
l’Australie et la Russie semblent en 
avoir vendu très peu.

LE PRIX DU CHARBON . . .
«Suite de la première).

Company”, y compris le charbon 
gallois et allemand.

Il y avait peu de différence au 
commencement de l’année entre le 
charbon gallois et le charbon aile- 
mand. mais récemment, dit M. 
Aird, le charbon allemand est entré 
au pays à des prix beaucoup plus 
réduits.

M. Bisscnnette a cherché à sa­
voir si des importateurs ne se sont 
pas entendus pour contrôler les 
prix du charbon aux détaillants, 
mais M. Aird a déclaré que ses 
Compagnies ne fixaient pas les 
prix que les commerçants devaient 
exiger du public.

de la famille: et sa femme qui a 
déclaré dans le passé qu elle n’au­
rait pas d'autres enfants pour le 
gouvernement, considère l’événe- 
ment comme le fait de la “volonté 
de Dieu.”

Elle souhaita n’avoir plus d au­
tres enfants lorsque la législature 
d’Ontario mit les quintuplettes 
sous la tutelle du Roi jusqu’à ce 
qu’elles aient 18 ans Les parents 
furent attristés de la décision du 
gouvernement, car ils auraient 
voulu élever les cinq fillettes à la 
maison paternelle au milieu de 
leurs frères et de leurs soeurs.

TRAGEDIE DE L'AUTO
(Suite de la première).

sifflet du rapide Montréal-Boston.
Des témoins ont déclaré à la po­

lice que la locomotive frappa l’au­
tomobile en plein milieu, la coupant 
en deux. Les occupants furent lancés 
dans toutes les directions et il* fu­
rent recueillis dans un champ voi­
sin.

Fraser Bros, w-
121, rue King-Ouest.

terre avait besoin pour redonner un 
élan nouveau de vigueur aux plan­
tes. aux céréales. À la culture maraî­
chère et à toute la végétation. Les 
animaux aux champs eux-mêmes en 
profitent par suite d’une températu­
re moins brûlante et d’un pâturage 
plus frais et juteux.

Les grains suivent l’exemple, en 
général. On prévoit de très bonnes 
récoltes, à en Juger par leur état ac­
tuel qui est fort encourageant.

Le blé-dTnde seul souffre peut- 
être d’un peu de retard, ayant été 
plus affecté par la froide période 
que nous avons eue récemment. 
Mais, nous déclare-t-on au bureau 
de la ferme, il y a encore du temps 
avant la récolte, et le blé d’Inde lui- 
même peut reprendre le temps per­
du et se maintenir au niveau des 
autres rendements.

"Tout ce que nous désirons main­
tenant”, de conclure les assistants- 
surintendants de la Ferme Expéri

Candidats
MONTCALM — Albert Rioux, U- 

nion Nationale.
PONTIAC — Dr William McNal­

ly. Union Nationale.
GASPE SUD — Dr Camille Pou- 

liot. Union Nationale
QUEBEC OUEST - Charles De- 

lagrave. libéral.
QUEBEC OUEST — Frank J Di- 

Quart. Union Nationale
Q'UEBEC Ouest — Frank J. Di* 

nan, conservateur.

LE CANADA DEVRA . . .
(Suite de 1a première).

Swift Current, Moosomin, Yellow- 
grass et Qu’Appelle. Dan* le sud 
du Manitoba, Virden, Brandon, 
Boissevan et Russell ont reçu de 
légères averses, tandis que Win­
nipeg n’a reçu qu’une pluie fine.

La Chambre des Compensations 
de Sherbrooke rapporte pour la se­
maine se terminant le 9 Juillet 1936 
un total de $727.340.95. contre $695 - mentale, ce sont de bons marchés Pluie insuffisante 
831 59 pour la semaine correspondan- pour vendre ces produits à des prix 
te de 1935 et $599.752.76 pour ia mê- j rémunérateurs. Avec de bons prix.

Mort instantanée
Mme Paradis fut retrouvée à en- j viron 50 pieds de l'endroit où s’était 

! produit l’accident. Un médecin fut 
| appelé et. après l'avoir examinée, dit 

. , 4 * Quc sa mort avait été instantanée <
j que lie avait pratiquement tous les 
os fracturés Son époux et les deux j

LA POPULATION ACCOURT...
(Suite de la première).

me semaine de 1934.

V/2%
est maintenant accepté comme bon rendement pour les placements 
de premier ordre. Les obligations suivantes, toutes é «ont
particulièrement intéressantes i cause des garanties excellentes 

comportent et aussi parce qu'elles se vendent à escompte

tout sera pour le mieux.”
Hier, la température s'est main­

tenue dans la normale. Le mercure 
a marqué 58 à son point le p>s bas 
et s’est élevé Jusqu’à 82. C’est une 
température idéale pour l’époque et 
des plus favorables à la fenaison. 
L'an dernier, à pareille date, le 
thermomètre enregistrait 65 et 86 
aux deux points extrêmes de la 
Journée.

Dans les diverses localités en­
vironnantes. on‘n’a aucun dégât, 
particulier h enregistrer à la suite 
de l’orage de la nuit dernière.

OTTAWA, 10. — En faisant un 
relevé de la situation, les autori­
tés constatent aujourd’hui que les 
pluies récentes ont été insuffisan­
tes dans les provinces de l’ouest, 
et que la aécheresse menace encore 
environ 12.000.000 d’acres de la ré- 
coite de blé.

Les provinces maritimes sem­
blent les seules à n’avoir pas souf­
fert de la chaleur. Les petits fruits 
ont séché sur les arbrisseaux dans 
1 Ontario, et la sécheresse commen­
ce à menacer le Québec.

Le sénateur conservateur R. B. 
Horner, de Blaine River, Sask. dé­

éleveurs craignent que beaucoup de 
bovins et de chevaux n’aient péri 
dans le brasier.

Deux graves incendies ont éclaté 
dans les bois du nord du Michigan, 
et Ion s'est empressé d'envoyer sur 
les lieux des centaines d’hommes 
munis de charrues, de pompes et de 
boyaux. Un gros vent nuit aux ef­
forts de 300 hommes qui essayent de 
maîtriser un incendie dans la ré­
serve indienne Menominee du Wis­
consin. Dans les forêts nationales de 
cet état, il est défendu de fumer et 
de camper.

Prières publiques
Le tintement des cloches a appe­

lé les fidèles aux églises, à 11 heu­
res ce matin, à Mitchell. Dakota du 
Sud; le maire George Frederick* a 
proclamé la journée un jour de 
prières pour obtenir de la pluie. Les 
personnes qui n'ont pu se rendre aux 
13 églises ont récité privément leurs 
prières chez elles ou à leurs éta­
blissements commerciaux. La déso­
lation règne sur les fermes de l’ouest 
du Dakota du Sud. Les prairies sont 
brûlées Jusqu'au ras du sol. Les puits 
et réservoirs s’assèchent. Les arbres 
ont séché sur pied. Les sauterelles 
dévorent le peu de végétation qui 
reste dans les champs.

Rapport officiel
Tou* les producteurs de ma!* Jet­

tent le* yeux sur Washington, au­
jourd’hui, dans l'attente du plus im­
portant rapport sur l'état des récol­
tes, depuis deux ans. Le gouverne­
ment est maintenant en mesure de 
publier son premier rapport détaille ‘ 
sur les dommages de la sécheresse 
de 1936. dans son résumé de luille: ; 
sur l’état des produits de la ferme. ! 
Us anticijVnt également de l’aide

De la TRIBUNE
Il y a 25 ans

SHERBROOKE. — Ce ma­
tin, 36 religieuses ont revêtu 
l'habit et prononce leurs 
voeux dans une très imposan­
te cérémonie religieuse, pré­
sidé par S.E. Mgr Paul La­
rocque assisté de MM. les ab­
bés Beaudrv et Simard, au 
couvent des Petites Soeurs de 
la Sainte-Famille.

• * •

SURF, Californie. — Plus 
de 50 passagers et matelots du 
“Santa Rasa" se sont nojés, 
hier, alors qu’ils essayaient de 
s'échapper du navire qui ve­
nait de s’échouer sur la côte.

• • •
TORONTO. — La sépara­

tion de* sexes dans les écoles 
de Toronto a été approuvée, 
aujourd'hui, par la commis­
sion de l'Education.

TORONTO. — Le nombre 
des morts causées par la cha­
leur s’élève maintena.* 't qua­
rante-huit pour la ville de 
Toronto seulement.

• • •
QUEBEC. - Sir Wilfrid 

Laurier, premier ministre du 
Canada, est arrivé d'Angle­
terre hier soir, accompagné 
des honorables Wr. Borden et 
L-P. Brodeur. Le contingent 
du couronnement était égale­
ment à bord de l'Empress of 
Britain.

• • •
SHERBROOKE — L’hon 

Dr Pelletier a traité, hier soir, 
à St-Elie d'Orford. de l’im­
portance des bons chemins 
ruraux.

Te famille Delphi* Dnron. 
de St-Adolphe de Dudswell, 
remercie bien sincèrement 
toutes les personnes qui, soit 
par offrandes de messes, bou­
quets spirituels, télégramme*, 
fleurs, visites à la chambre 
mortuaire, assistance aux fu­
nérailles ou de quelque autre 
manière que ce soit, lui ont té­
moigné de la sympathie à l’oc­
casion du décès de
M. FELICIEN DOYON

et les prie d’accepter ce té­
moignage de sa gratitude.

nazi* autrichiens détenus dans les 
camps de concentration 6u qui se 
sont enfuis en Allemagne. On dit 
qu il a été élaboré entre le chan- 

i relier Schuschnigg et le ministre 
d’Allemagne à Vienne, Franz Von 

! Papen.

Ils assurent
le maximum «le valeur en

ISOLEMENT

Pour rfmaeijTnments <rt dépUtmts descriptifs, raye* 
votre marchand ou écrivem-uous directement.

ALEXANDER MURRAY A CO. LIMITED
MmU-esI Tarant» Halifax Salat J oka Winnipeg Vaamoror

nr-n-w

dciJ]/ ffluH/OtCCf*

NIMES

DISTRïBt TEl R DE DONNACONNA 
DANS LE DISTRICT DE 

SHERBROOKE

Johnny Bourque
TAl : lêlS.

Rut Rnorqu*. Sherbrookt-Eat.

AGENTS LOCAUX POUR 
PRODUITS DONNACONNA

L. O. Noël, Inc.
Téli 2250.

1 Tl, Wrllinrlon-Sud, Sherbrook*.

Le* trains rapides et confortables 
du Réseau Canadien National 
vous conduiront directement aux 
plus belles stations balnéaires des 
Provinces Maritimes, où un sé­
jour, au grand air de la mer. vous 
revitalisera. Prix réduits durant 
l'été et tarifs de faveur si vous 
descendue au “Pictou Lodgs". â 
Pictou; au “Nova-Scotian”, à Ha­
lifax. ou au “Canadian National 
Hotel”, à Charlottetown.

Bureau de vüle. 
23, mr Welling­
ton-Nord. Mt M. 
Sherbrooke

qu elles

CITE DE GRAND MÉ#E....... Itrmii
" " " .... 1erm*i
" " " ........1er mai
" " " ........1erm*l

FRÈRES DU SACRÉ-COEUR-. 1er juin 
" " " " ..Itr juin

SOEURS DES SAINTS NOMS
DE JÉSUS ET DE MARIE.. 1 er man

" " " ..1er man

Pria
Echéance* approx.

1947-51 99 25

1952-56 98 50

1957-61 97.50

1962-66 96 00

1942-44 99 50

1945 99.00

1947-49 99 00

1950 98.50

Les aventures de
Na 27*

Pour axalr peur, ans—mai. ja n. p«ux m empêcher 
de penser taut le tamp. à e. que ce elell ImhAell. 
e«t renu me dire l'autre Jeur au «ujet de. trol. 
dernier» prnprt#talr.« de rette mal.nn ’ Î1 a dit 
qu'il» étaient t.u» dUparua rneatérleu«ement ! le 
ne rrol» pa» un traître met de ça mal. Je me 
demande quand mAme ee qui a bien pu leur 
arriver

demand* ^

Québec

Renieignemenb détaillé* fur

-G. BEAUBIEN A CIE, LIMITEE
$4 otittf, rua Notrt-Damt

MONTREAL P*''» (Fr,"e*1

Troli-Rlviirw Ott*w» Toronto

r

Apre* I. courber du .alatl, e’a.1 Iran 
clement peu raacurant de raster «eu 
comme qa. en plein hais ! n pourrait 
m'arrtrer n importe qnal «an» que per 

heuh ! Ql'OI ? QT'I 
^ fST I A ? T

Ah mon petit 
loreter «ait 

nom !

r i

iiiL!

^
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t QUEBEC
BRULE

DU SOLEIL

“Avertissements” de fUnion 
Ouvrière Nationale au cler­
gé, aux capitalistes et aux 
gouvernements.

Le Me nt holat u m 
soulage 1 infUmmotion ' \ 
favorise la guérison.

MENTHOLATUM
Un COMFORT

Transactions autour de 
compagnies de charbon

Le sénateur Lorne-C. Webster aurait offert $500,000 pour 
contrôler la “Weaver Coal Co.” — Comment certai­

nes firmes s’entendaient pour 
s’approvisionner.

LONG TEMOIGNAGE DE M.AIRD

LE FRONT POPULAIRE
QUEBEC. 10. — Dans l’atmos- 

ohèr* surchargée de la salle de 
rUnion Ouvrière Nationale de Qué­
bec et en presence d’environ cent 
cinquante hommes, le président de 
cette association. M. Jos. Denis, a 
annoncé l'affiliation de son grou­
pe au “Front Populaire’’ de Mont­
réal.

Le président Deni*, M. Charles 
Perry, du “Front Populaire” dt I 
Montréal et artisan de l’affiliation 
ainsi que tous les autres orateurs 
qui parlèrent après eux. dénoncè­
rent tour-à-tour avec véhémence 
l’inlmsion du clergé dans les af­
faires ouvrières, le capitalisme et i 
pré\inrent leur auditoire ou'une 
vaste assemblée sera tenue 
en plein air mercredi pro­
chain afin de marquer. a- 
près la confrontation des candi­
dats des autres partis politiques 
l’avènement passible d’une repré­
sentation du “Front Populaire” 
dans Québec aux prochaines élec­
tions.

M. Denis a pris le premier la pa­
role en disant qu’il avait des cho­
ses importantes à dire. “Nous en 
sommes venus à la conclusion qu'il 
fallait s’affilier au Front Populai­
re de Montréal.” Il engage les 
membres de son association à sui­
vre cette décision: “Gare aux traî­
tres, dit-il, il y a des traîtres par­
mi nous". “Pour ma part, je suis 
prêt à mourir ou à les éliminer. Si 
ces personnes ne veulent pas sui­
vre en braves, il vaudrait mieux 
les fusiller”.

Continuant ses avertissements: 
“Il y a même des prêtres qui m’ac­
cusent d’être communiste." Faisant 
alors allusion au communiqué de 
S. E. le Cardinal dans les journaux, 
il dit: “que les prêtres, malgré le 
respect que je leur dois restent chez 
eux, qu’ils ne nous dérangent pas 
nous ne les dérangerons pas”. “Les 
Syndicats Catholiques m'accusent 
d’exploiter les ouvriers, ce sont eux 
les exploiteurs, ils exigent quelque 
chose comme $3.75 de leurs mem­
bres alors que nous ne demandons 
que 10 sous pour défendre les in­
terets des ouvriers”. “Je fais un 
dernier avertissement au clergé, 
qu’il arrête de dire que nous som­
mes des communistes. Un journal 
m a appelé pour faire une mise-au- 
point, qu'il vienne me trouver.

"On m a dit qu'on voulait m'ar-

LJLV ------------ Lil---------------

rèter, on a peur de moi. saches 
aussi qu’on veut m’acheter. On ne 
m'achètera pas. il y assez long­
temps que les ouvriers sont vendus 
par ceux qui devaient les défen­
dre*.

Passant ensuite a un autre su­
jet il dit: “Vos enfanta ont faim, 
vous êtes à demi-vêtus, au Parle­
ment il y a 90 députés et s’il ne 
remédient pas au chômage, nous 
irons au Parlement jusqu'à ce qu’ils 
abandonnent leur indemnité”.

Il parle ensuite du plan Bou­
chard: “Nous avons eu une entre­
vue avec M. Bouchard, nous vou­
lons l’abolition des secours et un 
salaire de $0.40 de l'reure. Bou­
chard trouve que 16 cts c’est assez’'. 
“Nous en avons un plan nous auf- 
si et nous l'appliquerons, celui 
d’entre vous qui flancher m pren­
dra la porte. On va marcher”.

M. Charles Perry, du Front Po­
pulaire de Montréal parle ensuite. 
“Je vous apporte les salutations des 
80,000 ouvriers du Front populaire 
de Montréal, (la semaine derniere, 
il disait 45,000). Notre union ac­
complie ce soir est le triomphe de 
la cause ouvrière, le coup de pied 
au derrière au capitalisme”. “C’est 
le signe des temps, c’est le signe de 
mort du capitalisme. Un réveil pa­
reil se produit lorsque le peuple 
s'aperçoit qu’il y a une classe de 
voleurs et une classe de volés, c’est 
alors un pas de fait vers la vérité".

U parle ensuite du programme 
du Front populaire: “unité ians 
l'action, contre le plan Bouchc.rd, 
construction, logements salubres, 
disparition des taqdis et “pas de 
routes pour faire promener les ca­
pitalistes et qui ne servent pas à
I ouvrier,” abolition du conseil le­
gislatif, de la loi David, salaire a- 
vant les dividendes, semaine de 40 
heures, moratoire des taxes des 
petits proprietaires, enfin, “plcMie 
tolérance religieuse.”

En terminant, M. Ferry dit ou’il 
reste 15 jours à Québec, qu’il veut 
une assemblée monstre mercredi, 
que les politiciens seront appelés à 
se prononcer sur les 6 points, qu’il 
y aura des candidats du Front po­
pulaire “choisis dans vos rang?"
II demande de combattre toutes les 
autres organisations ouvrières 
“payees pour vous maintenir clans 
la misère.” Il mentionne les Syn­
dicats Catholiques, “Forcez les 
chefs des syndicats à suivre le 
Front populaire, sinon ce sont des

<A suivre en page

\atiiiacticn ai unir vu ,
ARGENT REMBOURSE

CIGARES

âa

Achetez une boîte de 
10•. .Fumez-en trois
...•'Lis ne vous donnent pas 
satisfaction retournez-nous la 
boîte originale avec les sept 
cigares qui restent, en aucun 
tctn|»s a>ant le 1er septembre 
1936. et nous vous rembourse­
rons le montant de votre achat 
en cutirt*.

A «or 1 Oc. 
Paoetelt 1 Oc ' 
Natural 2-25c- 
Select 15c.

H. SIMON & SONS LIMITED
MONTREAL. P.Q.

Fabricant* de cigare» de qualité depuis 60 an*

4bE. T. A. A.”
Exposition de Sherbrooke

Dates pour l annee 1936

du 29 Août au 4 Septembre
Pour obtenir tout détail concernant exposant* ou autre* questions, 

s adresser par lettre à 
NORREÏ W. PRICE, secrétaire et gérant 

Edifice de l’Aréna, Sherbrooke. Qué.

PAR LE

CANADIEN NATIONAL
VIA

us GRAND S LACS
Pour tous rendre 
dans l’Ouest vous 
avez le choix de la 
route des Grands 
Lacs, depuis Sarnia 
f usqu’à Port- 
Arthur. Jamais de 
monotonie à bord; 
jours ensoleillés et nuits fraîches — quelque 
chose à chaque moment de la journée. 
Navires modernes, confortables. Cabines 
spacieuses et bien aérées* Que vous fassiez 
le voyage par rai! ou via les Grands Lacs, 
le prix est le même.

Bureau d? villf: * ? WtlÜngtan-Nard.
Tél: 88 — Sh'rbraoLr. Québec.

MONTREAL. 10 — La bataille ! 
qo: se aérait livrée autour du con-1 

; trôle de la P *P. Weaver Coal Com­
pany. ü y a quelque cinq ans. a fait 
les frala principaux de l'audience 
d’hier à 1 enquête royale sur le char­
bon présidée par M. H.-M Tory. 
d’Ottawa. A la lumière du témoi- 

| gnage rendu par M Harry Aird. pré­
sident de la British Coal Corpora­
tion «depuis la récente démission 
du sénateur Lome-C. Webster», on 
apprit qu'un prêt de $500.000 aurait 
cte consenti a un M C -W Barnett 

i qui acheta des actions en nombre 
| majoritaire de la firme plus haut i 
, nommée Ces actions furent dépô­
ts à l’impérial Trust «contrôlé par 
le sénateur Webster et sa famille 
comme la preuve l'a démontré». Me 

I Bernard Bissonnette tentera de sa- , 
voir du témoin ce qu'il advint de ces 

! actions, quel fut le rôle exact de M 
Bamett dans cette transaction et 
si, enfin, la somme de $500.000 fut 
remboursée au sénateur Webster soit 

i par la British Coal ou la Canadian 
Import.

lies autres parties du témoignage 
! ont démontré que la British Coal 
Corporation fait affaires avec les fir- ; 
mes canadiennes chaque fois qu’elle 

' manque de charbon pour répondre à 
la demande courante. Cependant. | 
dans bien des cas aucune commission 

I n’est payee aux firmes canadiennes 
puisqu'il s'agit d'un stock apparte­
nant à un “pool”. La nature exacte 
de ce pool sera définie par M. Aird 
qui a demandé quelques jours pour 
réunir tous les documents à cet effet.

A l’ouverture le témoin Harry Aird 
président de la British Coal Corpo­
ration, est de nouveau interrogé sur 
la structure financière de cette com­
pagnie. Me Bissonnette lui fait voir 
la liste des directeurs de la corpora­
tion ou il est clairement indiqué que 
Sir Alfred Cope, président de 1 Amal­
gamated Coal détient une action de 
la British.

—-Il s'agit d'une action ‘compli- 
| mentaire!” de dire le témoin que M. 
Cope détient depuis quelques an­
nées.

Le sénateur Webster détient tou­
jours des actions de la British. Cel­
les-ci sont divisées en sept blocs. Le 
sénateur en détient 1/7 soit 1700 sur 

j un total de 11,900.
Le stock de la St. Lawrence ap­

partient 100% à la Canadian Import, 
i Dans ce dernier cas le sénateur 
Webster n'a aucune part.

—Qui lui paie son salaire? La Ca­
nadian Import?

—Je n’en sais rien! Je sais qu'il a 
toujours son bureau légal De tou­
te* façons M. Webster a laissé la 
gérance active depuis sa démission.

—Aalors pas de rémunération 
d'aucune sorte?

—Aucune.
—Il n’assiste pas aux réunions des 

directeurs?
—Non.
—Pourtant le sénateur, il n’y a pas 

si longtemps, était fortement inté­
ressé a formuler l'entente avec l'A- 
malgamated?

—Il fit le voyage avec nous en An- , 
gleterre mais le travail fut accompli 
par moi et M. Stobo.

Le cas Webster est laissé de côte 
pour, l'instant. On passe à celui d’un 1 
M. L.-C. Mickles, ancien directeur 
de B-C.C. qui a démissionné en Juil­
let. Sa lettre de démission avait été 
adressée cependant au mois d’avril

—Va-t-on le remplacer?
—Non.
—Pourquoi a-t-i] démissionné?
.—Parce qu'il était plutôt un direc­

teur * Inactif" et qu’il Jugea préfé­
rable d’agir comme il l'a fait.

—Son geste ne vous a pas surpris? j 
Vous ne l avez pas questionné?

—Non.
—Pourtant au mois d'avril vous 

n avez pas accepté sa démission. 
Vous avez attendu au mois de juil­
let?

L'explication la plus claire est 
que l’assemblée des directeurs n'eut 
lieu que durant ce dernier mois.

Hier, le témoin a déclaré que la 
B. C. C. n'avait aucun intérêt dans 
des firmes de. la ville de Québec

SAINT-CAMILLE
(Spécial A la “Tribune")

ST-CAMILLE DE WOLFE 10. - 
M et Mme Antonio Pinard, du Ver­
mont. sont venus ici.

—M. et Mme Adolphe Lemieux. 
Gaby et Jeanne Lemieux, sont allée 
a Magog

—Mme M -P Caron MM. Zoti- 
que Raiche. Fernand Nadeau et 
Marcel Lemieux, sont allés à Ma­
gog

—M et Mme Oviia Pinard, leur 
flUe Madeleine, de Barré. Vt. sont 
venus ici.

—Mme Edmond Pinard est allée 
passer quelques Jours à Barré. Vt

—Mlles Yolande et Pauline Le­
mieux. de Windsor Mills, ont visité 
leurs grands-parents.

La plus grande vente de

Robes
jamais faite à Sherbrooke

bat maintenant 
son plein

chez

Fraser Bros. Lm.
121, rue King-OueM.

Ce matin toutefois, il est fait men­
tion de la Madeleine Coal que la 
Canadian Import contrôle M. Aird 
insiste pour que M. William Stobo 
soit questionné sur ce qui a trait aux 
affaires de Québec Me Bernard 
Bissonnette est peu satisfait de ce 
procédé et pr.sse le témoin. “Vous 
êtes gérant-général de la compa­
gnie et ces chœes sont vonnues de 
vous!"

Par exemple, vous êtes au courant 
d'une résolution de la Canadian Im­
port pour 1 achat de 100 parts pour 
la somme de $10.000. de la Quebec 
Coal Co. Vous étiez présent À cette 
réunion.

Me Aimé Oeoffnon objecte et in­
siste pour que seul M. Stobo soit 
questionné là-dessus. Me Bissonnet­
te s’étonne néanmoins que M. Aird 
ne veuille pas révéler les faits d’une 
assemblée de directeurs à laquelle 
il prit part.

Les procès-verbaux de la B C. C. 
indiquent que la Canadian Import 
a acheté 5.000 actions de la B. C. C. 
pour $500.000 en 1335.

—Ce n'est pas M. Webster qui au­
rait ces actions?

—M. Stobo pourrait vous dire cela.
—Mais où sont-elles ces actions?
—Examinez le livre des actionnai­

res!
—C'est précisément le point déli­

cat. L’entrée que j'y vois n’est pas 
très claire. Il n'existe qu'un seul cer­
tificat marqué ’ P. I."

Grace au secrétaire de la B.C.C. 
on app. endra par la suite que ce 
certificat est dans le voûte de la 
Canadian Import et qu’il n'est pas 
endossé par quiconque.

Cette transaction, encore incom­
plete. se déroula en avril 1935.

Or. Me Bissonnette lit une lettre 
de M Aird au sénateur Webster 
dans laquelle il est dit que certai­
nes actions sont déposées "in trust” 
comme d habitude.

—Sur le salaire de $30.000 par 
année que vous gagnez quelle pro­
portion est payée par chaque com­
pagnie ?

Le témoin ne peut répondre là- 
dessus immédiatement. Il explique­
ra plus tard que son salaire est 
paye par la Canadian Import mais 
qu’une proportion est chargé? à 
chaque firme.

—Cela veut dire que le Cana­
dian Import paie et que les direc­
teurs des autres firmes n'en savent
rien !

La Canadian Import control. 
la B C. C. et la Saint-LawTenoe et 
charge les proportions qu’elle juge 
équitable à chacune d'elles.

—Alors quel est le rôle des di- 
: ecteurs de ces deux firmes V De 
simples figurants ?

La remarque n'est pa* relevée par 
1? témoin. M? Bernard Bissonnet­
te étudie ensuite la teneur de 
l'entente de la B.C.C. et l’Amai- 
gamated. Il y est fait mention ou 
coke.

Le témoin déclare que l'entente 
ne comporte rien de définitif sur ce 
sujet car la Canadian Import soc- 
cup exclusivement du comme: ce 
du charbon.

—Aucune entente du mêm? gen­
re. à propos du coke en d'autres
pays ?

—Aucune entent*.
—L'Amalgamated connaît les sub­

sidiaires et les compagnies affiliées 
que vous avez au Canada ?

—Oui. Mais ce n‘est pas nous 
qui avons indiqué c«s firmes.

—Pourtant elles sont indiquées 
dans un^ clause de l'entente. En 
plus une autre clause indique que 
1’Amalgamated ne devra faire af­
faires qu’avec vous.

—Cette clause a certainement été 
ajoutée par les directeurs de TA-

“CèôZ riMVÏL <^OJL ça V&l/U

J ■

malgamated et je ne puis dire 
quelle était leur intention en agis­
sant ainsi.

Me Bis-omutte lit un nouvel ex­
trait d? l’entente. M? G offricn 
s’approchant au-dessus de son é- 
paul? le procureur se plaint au 
commissaire Tory d'un tel p océdé.

Me Geoffrion retorqu? qu’il en­
tend savoir ce que le procureur doit 
et peut lire d’un tel extrait qui 
puisse être admis en preuve. L’in­
cident souleva l’hilarité d'une sali' 
quasi endo mie sous la chaleur. Et 
l'on parle de charbon !

N ■ n moins Me Bissonnette ne 
perd pas de vue son point.

—En Angleterre, n'avez-vous pas 
eu des entent s avec d'autres gens 
que ceux de l’Amaîgamated ?

—Non.
—N’est-il pas vrai que l'Amalga- 

mated est un énorme merger ?
—On peut dire un? vaste compa­

gnie qui. ces dernièr s années, a 
acheté plusieuis petites firmes.

—Autrement dit : un merger.
—Avez-vous acheté de l’anthraci­

te d’autres gens que ceux d: l’A- 
malgamaled ?

—Non. du moins pas en Angle­
terre. Au Canada peut-être.

-Admettez-vous que 1 Amalga­
mated se soit engagée à vous four­
nir n'importe quelle quantité^ de

charbon ?
—C'est l’intention de l Amalga- 

mated de nous servi- le mieux pos­
sible lorsqu’elle le peut.

—Elle vous servira bien entendu 
avant les autres !

—Nullement !
—C';st pourtant la lettre du con­

trat.
—L'Amalgamated a des contrats 

avec plusieurs firmes canadiennes.
—Je vois que vous avez la prio­

rité en ve tu du contrat, sur une 
quantité de 450.000 tonnes.

—Ce chiffre est un minimum, i 
Nous pouvons en commander beau- ' 
coup plus !

—Si vous manquez de charbon

vous pouvez exiger que l'on vous 
s:rve en premier lieu.

—La compagnie anglaise nous 
avertit des quantités en disponibi­
lité.

Ici M Aird entre dans une longue
dissertation sur le comme, ce du 
charbon. Les mines anglaises ont 
perdu de nombreux marchés con­
tinentaux. par ex mple l’Italie. Au 
Canada le commerce a changé de 
nature. Le charbon dit domestique 
^ de plus en plus remplacé par 
le “buck wheat’’. En Angleterre 
cette grosseur n’est pas en deman­
de

Fort bien, de dire Me BUsonnet- 
(A suivre en page 8)

“C’eat idéal ici!
dort 

manque
m uj«- »**•»-*, on
n’a pas besoin de 
le payer!’*

^ ^ J Quand on 
, tard et ma

le déjeuner,

v “Mon

ELECTROLm
se paye tout seul!}

L’ELECTROLUX (le réfrigérateur silencieux efl 
sans ennuis) ne coûte presque rien de fonctionne­
ment; il est d’un prix d’achat très modéré et il 
épargne un peu de tout, par les économies qu’il 
permet de réaliser, tout ce qu’il peut coûter d’a­
chat et de fonctionnement.

“J aime ça, mol 
aussi! Je peux 
passer la jour 
née sur la plage, 
sans me souder 
du diner! " P

La seule glacière artificielle au monde 
fonctionnant à l'ÉLECTRICITÉ, au GAZ 

ou à VHUILE DE CHARBON.

C’est tout à votre profit de 
séjourner à un

HOTEL AU PLAN 
EUROPÉEN

à une Ville d’Eau!
n vous en coûte moins, vu que vou* 
ne payes que les repts pris à votre
hôtel.
Notre salle à diner sert des ailments 
délicieux à prix modérés.
Golf - Tennis - Natation -Equitation 
Danse - Bridge - Salie de Repot 
Cocktail Argentée - Enclos de Jeux 
pour enfanta.
Courses sous harnais du Grand Cir­
cuit à Old Orchard Beach, cette an­
née.
Taux raisonnables, à la Journée ou 

à la semaine!
Ecrive* pour Résenea et Umt

OidOkhamHoibe
OID ORCHARD BEACH

MAIN!

La seule glacière qui met la réfriRé ration artificielle à la portée de ceux 
qui vivent A LA CAMPAGNE!

Cultivateurs et villageois
Vous qui demandiez depuis si longtemps un appareil de réfrigération arti- 
ficielle fonctionnant sans électricité, voici ce que vous demandiez

L'ELECTROLUX
simple que votre poêle à pétrole — 

tion! L’Electrolux au lieu d’user d’un 
qui crée le froid — se sert de chaleur, 

produite par l'électricité, le gaz ou 
l’huile de charbon. — Il n’y a aucun 
mécanisme: une simple petite 
flamme remplace la machinerie 
compliquée. Vous l'installez n’im­
porte où et vous avez un froid ré­
glé, invariable — sans le centième 
d’attention que demande une gla­
cière ordinaire. Il n’y a pas de plat 
d’eau à surveiller — il n’y a pas 
de foudre à craindre.
Venez vous renseigner sur les nou­
veaux modèles Electrolux 1936.— 
Voyez comme il est facile d'en ac­
quérir un, grâce à notre moJe de 
paiement différé.

Vn* petite fl&inm# 
ranpUc* tog marhtnr*

1*1» W J IH|

Un appareil de fonctionnement aussi 
et qui demande encore moins d’atten 
compresseur pour condenser le gaz

Aucune partie mobile pouvant 
s’user.

Une efficacité infaillible.
Une continuelle économie de 

fonctionnement.
La protection la plus complète 

de tous les aHments.
Des économies qui font plus que 
vous rembourser sans compter 

la commodité.

18, rue
Wellington-N. Codère, Limitée Tél. 807

Sherbrooke


